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On ignore si les engins pourront être récupérés

WASHINGTON (AP). — L'épisode dramatique de Palomarès vient de se renouveler, au
Groenland cette fois.

Notre flèche Indique la base de Thulé.

Dimanche, -vers 21 h 40 (heure suisse)
un bombardier géant « B-52 » appartenan t
à la , 380me unité de bombardement de la
base aérienne de Plattsburgh, dans l'Etat
de New-York, qui patrouillait au-dessus du
Groenland, s'est écrasé sur les glaces de la
baie de l'Etoile-du-Nord, à une dizaine de
kilomètres de la zone de défense de Thulé.

L'appareil tentait un atterrissage de for-
tune, bien que rien n'ait indiqué jusqu 'alors,
qu'il se trouvait en difficulté.

L'énorme avion qui transportait quatre
bombes à hydrogène non armées, et ne
risquant donc pas d'exploser , selon le com-
muniqué du Pentagone, a brisé la couche
glacée qui recouvrait la baie et a plongé
sous l'eau avec ses bombes.

Selon le secrétariat à la défense , aucun
dégât n'a été causé aux propriétés civiles,
mais il n'a pas été indiqué si les bombes
ont pn être récupérées.

EN TOUTE AMITIÉ
Le « B-52 > avait un équipage de sept

hommes. Cinq d'entre eux ont sauté en
parachute, mais sur les deux qui sont res-
tés à bord, l'un a péri et l'autre est porté
disparu.

Une mission d'enquête du Q.G. du « Stra-
tégie Air Command » à Omaha (Nebraska)
a été envoyée à Thulé pour déterminer les
causes de l'accident.

Les « B-52 > transportent normalement
plusieurs bombes à hydrogène et patrouil-
lent constamment sur les confins du con-
tinent nord-américain afin d'être à tout
moment à distance de frappe du territoire
soviétique.

MISE AU POINT
L'accident de dimanche a d'ailleurs ame-

né à ce propos M. Tabor, ministre danois
des affaires étrangères, à rappeler que les
avions transportant des armes nucléaires ne
sont pas autorisés à survoler le Groenland,
territoire danois. Il a admis toutefois qu'il

s'agissait dans ce cas d'une tentative d'at-
terrissage de fortune dans une région où il
n'existe que peu de bases aériennes.

PRÉCÉDENTS
Cest le premier accident de ce genre

depuis celui de Palomarès où un autre
« B-52 » s'est abîmé en mer le 17 janvier
1966, au large de la côte espagnole après
une collision en cours de ravitaillement avec
un avion-citerne • KC-135 ¦> .

L'une des quatre bombes nucléaires qui
se trouvaient à bord avait été perdue en
mer et n'a pu être retrouvée qu'après des
semaines de recherches.

(Lire la suite en dernière page)

Un « B-52 » photograp hie au cours d un vol d'essai.
(Téléphoto AP)

Un «B-52» porteur de quatre
bombes H s'écrase sur les
glaces au nord du Groenland

RIVÉS À LA TERRE OÙ ILS ONT TO UJOURS VÉCU

Après la pneumonie, la scarlatine y sévit
PALERME (AP). — Malgré le froid et

les pluies continuelles qui ont transfor-
mé les villes de toile en des maréca-
ges insalubres, la grande majorité des
40,000 réfugiés de l'ouest de la Sicile
refusent de les quitter pour s'installer
dans les centres d'accueil aménagés
dans les écoles, hôtels, bâtiments offi-
ciels et casernes.

(Lire la suite en dernière page)

Elle s'appelle Vicenza Gulotta. Elle a mis au monde, le 18 janvier,
en pleine zone sinistrée l'enfant qu'elle porte dans ses bras : un fils
qu 'elle a nommé Salvntore. C'est la première naissance dans la zone
du séisme depuis la grande secousse du 15 janvier.

(Téléphoto AP)

Les sinistrés de Sicile
refusent de quitter les
campements de fortune

Coup de chapeau à 1930 chez
Molyneux et Heim où dominent
surtout le bleu et le blanc

Jour ]  des collections printemps-été à Paris

La jup e n est que légèrement au-dessus du genou
PARIS ( A P ) .  — Bien des points

communs se dé gagent des deux
première s collections printemps-été
qui ont été dévoilées lundi chez
Mol yneux et chez Jacques He im.

C' est d' abord la couleur domi-
nante retenue par les deux coutu-
riers : le bleu et le blanc. C'est
aussi la taille , souvent nettement

Un modèle de robe de chez
Mol yneux.

(Téléphoto AP)

marquée et fermement  ceinturée à
sa place. C'est encore la hauteur
de la jupe , légèrement au-dessus
du genou.

Une impression de jeunesse , de
simplicité et de fémini té  se dé-
gage de ces deux premières collec-
tions , avec une touche très mar-
quée du st y le 1930 , chez Mol yneux
surtout.

Equilibre

Chez ce couturier , la silhouette
est équilibrée , les épaules menues ,
la ligne g énérale doucement évasée
et l'ampleur toujours discip linée.
Lés cols , s 'ils ne sont pas totale-
ment absents , sont peu volumi-
neux , ronds et droits. Les man-
teaux sont en form e tube , à un
seul bouton , ou à manches rag lan.

Deux lignes se dégagent pour les
tailleurs , dont la jaquette est courte
ou allongée , voire même ceinturée
au-dessous de la taille. Les robes
sont des fourreaux légèrement éva-
sés, sans manches, ou de sty le
chemisier, à jupe  p lissée , ou en-
core de sty le 1930, à long buste
plat ceinturé à la pointe des han-
ches. Les robes du soir se carac-
térisent par l' absence d' ampleur.

Chez Jacques Heim , la veste est
ceinturée , les décolletés profonds ,
en V, et les jupes  par fo i s  p lissées.

Les modèles de cette collection
ont été conçus pour être portés
d' un bout à l'autre de la journée.
Ils sont ra f f i né s , mais d' une élé-
gance pratique. On retrouve, comme
chez Mol yneux , deux longueurs
pour la veste. Les manteaux n'ont
jamais de ceinture , mais tous les
ensembles en sont pourvus .

Dans leur combat des Grandes-Jorasses

Il leur est en effet impossible de rebrousser chemin
CHAMONIX (ATS/AFP). — Depuis le

13 janvier , René Desmaison et Robert
Flematty luttent pour vaincre le « Lin-
ceul » dans la face nord des Grandes
Jurasses, vertigineuse paroi de glace
vive dressée presque à la verticale,
accrochée entre des arêtes rocheuses
et balayée par les avalanches.

Les deux hommes, qui disposent d'un
important matériel radio , se battent
contre les éléments. Dimanche, après
avoir passé une nuit de somnolence
suspendus à des cordes accrochées à des
broches, Desmaison et Flematty, ont
abordé la partie techniquement la plus
diff ic i le  du parcours , où ils sont obli-
gés de tail ler la glace marche après
marche.

En quatre heures, ils ne parvinrent
a gravir que 50 mètres, mais le soir ,
ils purent tailler une plate-forme où
ils dormirent assis, position quelque
peu moins inconfortable que la veille.
Hier matin , ils ont repris leur pénible
progression et il leur faut maintenant
encore forcer un mur d'une cinquan-
taine de mètres.

(Lire la suite en dernière page)

René Desmaison.
(Kcystone)

Desmaisons et Flametty :
rien d'autre à faire que
de vaincre le « Linceul»

Bons baisers de la lune

Une juxtaposition de deux cents photographies du paysage lunaire
montrant des collines et des chaînes de montagnes jusqu 'à une dis-
tance de trente kilomètres a été publiée par les responsables de la
mission « Surveyor-7 ». Un porte-parole a déclaré que le paysage situé
au nord de « Surveyor » est le plus spectaculaire jamais photographié
par un engin de ce type , et l'on y voit des blocs rocheux atteignant
pour certains six mètres de long. Rappelons que « Surveyor-7 » s'est
posé sur la lune le 9 janvier et a depuis envoyé plus de seize mille

clichés.
(Téléphoto AP)

La division
des gauches françaises

LES IDÉES ET LES FAITS

LA  
politique f r a n ç a i s e  apparaît

comme en veilleuse en ce mois
de janvier 1968. En réalité, si

le général ne dit rien, réservant sans
doute à plus tard ses « grands des-
seins de l'année, si la population
se montre indifférente sauf en ce qui
concerne ses conditions de vie mena-
cées par le ralentissement des affai-
res, les partis, eux, continuent à
s'agiter en coulisse.

Cela est vrai, en particulier, de la
Fédération des gauches, qui se vou-
drait le pilier principal de l'opposi-
tion, mais qui est loin encore d'avoir
trouvé ses assises véritables. Ce ne
sont pas seulement des conflits de
clan, des querelles de clocher, voire
des litiges personnels qui empêchent
la cohésion de se faire : ce sont les
principes qui, malgré des tentatives
de rapprochement qui se poursuivent
au plus lent des rythmes, menacent
à tout instant de faire éclater une
coalition disparate qui marie l'eau et
le feu, savoir des radicaux bourgeois
et des partisans d'une entente avec
les communistes, en passant par des
socialistes eux-mêmes divisés.

Le dernier en date de ces conflits
a éclaté de nouveau entre M. Gas-
ton Defferre et M. Guy Mollet. Le
fougueux maire de Marseille, faute
d'avoir pu imposer naguère son rêve
d'une grande fédération mordant sur
le centre, voudrait aujourd'hui que le
parti socialiste réalise à tout le
moins une mini-fusion avec la Con-
vention des institutions républicaines,
c'est-à-dire avec les anciens clubs à
la tête desquels se trouve M. Mitter-
rand, président aussi de la Fédéra-
tion des gauches elle-même.

Cela pour faire contrepoids à l'in-
fluence du parti communiste, qui de-
meure le plus grand mouvement de
gauche, et encore que la Convention,
aux effectifs réduits, ne soit pas d'un
grand appoint. Il n'est même pas
question dans cette opération d'ab-
sorber le P.S.U., lui aussi déchiré in-
térieurement, M. Mendès-France, son
homme le plus prestigieux, tenant
comme toujours à faire cavalier seul.
Au demeurant, le P.S.U. n'est qu'un
groupuscule qui ne compte que qua-
tre députés, l'un d'eux ayant même
fait défection, ces derniers jours.

Mais M. Guy Mollet, le tout-puis-
sant secrétaire général de la S.F.I.O.,
ne l'entend pas de cette oreille. Il
entend continuer à régner seul sur
son parti qu'il veut « pur et dur >,
si cette expression peut s'employer
pour un mouvement qui s'est confiné
jusqu'à présent dans des formes tra-
ditionnelles. Contracter des alliances,
oui ; restructurer si possible la Fédé-
ration, oui encore, mais envisager
des fusions, renoncer à la liberté du
parti, non. Si bien qu'au congrès de
Suresnes qui se tient à la fin de cette
semaine, il risque d'y avoir des
remous.

René BRAICHET

(Lire la suite en dernière page)

La population active autochtone, qui comprend les Suisses et les Suis- 1
flf sesses exerçant une activité professionnelle, est-elle en voie de diminution ? &
0 C'est la question à laquelle répond, non sans quelque inquiétude, la com- 1
|| mission pour l'étude de la conjoncture. Après un examen minutieux de la 'f
H situation du marché du travail en Suisse, elle arrive en effet aux conclusions |
 ̂

suivantes :
5Sp ÎP

1° de 1950 à 1964, le nombre de travailleurs autochtones, hommes et |É
g! femmes, a augmenté en moyenne de 0,65 % par an ;

2° de 1964 à 1967, le nombre de cette même catégorie de travailleurs a |
p| diminué de 0,9% en moyenne par an. . |p

En chiffres concrets, cela signifie que le nombre de travailleurs suisses A
|P a baissé de 20,000 par an au cours des trois dernières années. Pendant la |
l| même période, les effectifs de la main-d'œuvre étrangère de toutes catégories 

^rÊi en Suisse sont restés à peu près stationnaires.
H WD'où provient cette baisse alarmante de main-d'oeuvre active suisse ? Les Wk
| causes n'en sont pas encore connues avec précision. Mais on l'explique en 

^igl partie par l'entrée tardive des jeunes Suisses et Suissesses dans la vie pro- «
| fessionnelle, du fait de la prolongation de leur scolarité ; par le nombre |
P croissant de Suissesses quittant l'activité professionnelle au moment de se i

H| marier, et par la cessation du travail d'un nombre croissant de travailleurs «

I Ô9éS -
Les pronostics relatifs à l'évolution générale des effectifs de la main- 1

| d'œuvre en Suisse, qui avaient été établis précédemment, laissaient espérer une I
i| augmentation annuelle des travailleurs suisses de l'ordre de 12,000 par an I
j| jusqu'en 1970. A la place, on s'aperçoit maintenant d'une diminution annuelle 'M
p de 20,000 personnes, soit un manque global de 32,000 par an, sur une popu- |É
| lation active totale de 2,900,000 travailleurs, suisses et étrangers. On com- f
p prend que les responsables de l'administration fédérale et des principaux |
fl secteurs industriels du pays tirent la sonnette d'alarme, alors que l'on n'envi- I
| sage nullement de faire appel à une main-d'œuvre étrangère plus nombreuse. 1

R. A.

120 ,000 travailleurs suisses en moins chaque année ! I
m m

Faut-il créer de nouvelles
universités ou décentraliser
l'enseignement secondaire ?

(Lire l'article de Georges Perrin
en avant-dernière page)
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Ils donnent leur
sang pour nous

BERNE (ATS) . — A la suite de
l'aide apportée par la population
suisse aux victimes du tremblement
de terre de Sicile, les ouvriers ita-
liens résidant dans notre pays, en
témoignage de reconnaissance, ont
exprimé le désir de faire a leur tour
un geste pour nos compatriotes. Ce
geste, ils ont décidé de le faire en
donnant un peu d'eux-mêmes, en
donnant de leur sang.

Le samedi 20 janvier, les équipes
mobiles du laboratoire central du
service de la transfusion sanguine
de la Croix-Rouge suisse se sont
ainsi rendues dans les colonies ita-
liennes de Baden , Pratteln , Saint-
Gall , Winterthour et Zurich pour y
procéder à des prises de sang col-
lectives qui ont permis de recueil-
lir au total 600 flacons de sang.



Ce soir, à 20 h précises
4e concert d'abonnement

Orchestre
de la Suisse romande

Direction : Kurt Brass
Soliste : Tamas Vasary, pianiste.
Grande salle
des conférences
(Agence Strubin , Librairie Rey-
mond).
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®C e  
soir, à 20 h 30

au Cercle National, à
Neuchatel

Conférence de M. Jean-Claude Duvanel ,
conseiller communal

NEUCHATEL SUR SES JEUNES RIVES
Jeunes radicaux
Neuchâtel-Serrièrcs
La Coudre.

f Si vous avez un avis urgent -
r à nous transmettre...
|k Nous rappelons que les avis urgents (avis

de naissances, avis tardifs, avis mortuaires)
$ doivent être adressés comme suit •

L FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

[ AVIS URGENT
j  ̂ à l'exclusion d'autres mentions telles que

 ̂
noms de 

personnes, direction, imprimerie, etc.

W La publication d'annonces dont l'adresse n'est pas conforme
Bw à l'indication ci-dessus pourrait subir des retards dont
V nous ne saurions être rendus responsables.
£i> Feuille d'avis de Neuchatel

Madame Henri Daulte et ses enfants ,
Monique et Jean-Glaude ;

Monsieur et Madame Bené Daulte, à
Saint-Imier ;

Monsieur et Madame Roger Daulte ,
à Lausanne ;

Monsieur et Madame Pierre Bétrix ,
à Lausanne ;

Madame Jeannine Bétrix et sa fille
Sonia, à Lausanne ;

Madame Berthe Jakob et ses enfants,
à Thielle,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la grande douleur de faire part
du décès de

Monsieur Henri DAULTE
leur très cher époux , papa , beau-père,
frère, beau-frère, oncle, cousin, parent
et ami , que Dieu a rappelé à Lui , dans
sa 64me année , aprè s une pénible ma-
ladie.

Neuchatel , le 22 janvier 1968.
(Bel-Air 3)

C'est dans le calme et la con-
fiance que sera votre force.

Esaïe 30 : 15.
L' incinérat ion , sans suite , aura lieu

mercredi 24 janvier.
Culte à la chapelle du crématoire,

à 15 heures.
Domicile mortuaire : hôp ital  Pour-

talès.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Bassin 8
Maladière 20
Battieux 3
Gouttes-d'Or 92

St-BIaise Gd-Rue 8
Peseux r. de Neuch. 1

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Monsieur Georges Vivot , à Peseux ;
Monsieur et Madame Georges Vivot-

Touchon et leurs enfants François et
Patrice, à Peseux ;

Monsieur et Madame Jean Meynis-de-
Paulin-Vivot et leurs enfants Dominique
et Philippe, à Meudon (France) ;

Monsieur et Madame Jakob Lipp-
Merian et leurs enfants, à Eglisau ;

Monsieur Ernst Lipp-Schaublin et ses
enfants , à Oberdorf (BL) ;

Madame veuve Hans Lipp et ses en-
fants ;

Les enfants de feu Aloïs Frey-Lipp, à
Landquart ;

Les enfants de feu Eugène Merian-
Lipp, à Sarnen ;

Madame Isabelle Decrevel-Vivot et ses
enfants, à Peseux ;

Madame Alice Gaille-Vivot et ses en-
fants , à Genève,

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame Rosette VIVOT
née LIPP

leur très chère épouse, maman, belle-
maman, grand-maman, sœur, belle-
sœur, tante, cousine et parente, que
Dieu a reprise à Lui, à l'âge de 76 ans ,
après une longue maladie.

Peseux , le 22 janvier 1968.
(Rue de Corcelles 4)

J'ai combattu le bon combat, j'ai
achevé la course ; j'ai gardé la foi.

H Tlm. 4 : 7.
L'ensevelissement, sans suite , aura lieu

à Peseux, mercredi 24 janvier , à 13
heures.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Renseignements-Inscriptions :
CO-OP relations publiques Treille 4

Stî r*i] t*A Culture et loisirs
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Apprenez
à bien connaître
la viande !
Prochain cours : mardi 13 février

Semaine de prière
universelle pour l'unité

Service œcuménique
de prière

Ce soir, à 20 b 15,
à la chapelle catholique romaine
du Vauseyon.

OrangCS sanguines 1
il%m° 2 kg }95 I

3UXGourmefs

Dieu est amour.
Monsieur Robert Walther ;
Monsieur et Madame Willy Walther,

leurs enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Pierre Walther;
Sœur Madeleine Walther, à Aubonne ;
Monsieur et Madame Gilbert Gander-

Walther et leurs enfants, à Bâle ;
Madame Lucienne Walther et son

fils, à Neuchatel ,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de

Monsieur Jean WALTHER
leur cher frère, beau-frère, oncle,
grand-oncle et parent, enlevé à leur
tendre affection, à l'âge de 64 ans.

Bevaix , le 20 janvier 1968.
Venez à. mol, vous tous qui

êtes fatigués et chargés, et je
vous soulagerai.

Mat. 11 : 28.

L'ensevelissement aura lieu à Be-
vaix . mardi 23 janvier.

Culte au temple, à 13 h 30.
Domicile mortuaire : les Murdines.

Madame Albert Hubacher ;
Monsieur et Madame Max Zimmer-

mann-Hubacher et leur fils Claude, à
Biberist (SO),

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de

Monsieur

Albert HUBACHER
leur cher époux , papa , grand-papa , on-
cle, parent, que Dieu a rappelé à Lui ,
paisiblement.

Neuchatel, le 21 janvier 1968.
(Petits-Chênes 11)

Comme le Père m'a aimé, je vous
al aussi aimés.

Jean 15 : 9.
L'incinération, sans suite, aura lieu

mercredi 24 janvier.
Culte à la chapelle du crématoire,

à 14 heures.
Domicile mortuaire : chapelle de

l'hôpital des Cadolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchatel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler

Monsieur et Madame
MORO-MULLER et leurs enfants ont
la joie d'annoncer la naissance de
leur fille

Monique-Isabelle
22 janvier 1968

Maternité Cassarde 11 a
Pourtalès Neuchatel

Monsieur et Madame
Gottlieb HELFER-CRESSIER ont la
grande joie d'annoncer la naissance
de leur fils

Olivier
le 22 janvier 1968

Maternité Marnlère 38
Pourtalès Hauterive

Monsieur et Madame
Jean-Pierre NOBS-JEANNERET ont
la joie d'annoncer la naissance de
leur petite

Corine - Claudine
le 21 janvier 1968

Maternité Landeyeux 2063 Engollon

j A  VAmicale des arts à Peseux

par M. Jean C on vert
De notre correspondant :
Récemment, l'auditoire des Coteaux

à Peseux rouvrait ses port es pour la
première conférence de l'Amicale des
Arts de 1968. M. Jean Couvert, direc-
teur de l'Académie Maximilien de Meu-
ron de Neuchatel, exposa à un public
très atten tif ,  les raisons et l'utilité de

l'existence d' un lycée artistique dans la
région ou ailleurs.

Alors que dans une école d'arts, l'élève
est soumis à une autorité scolaire bien
organisée, à un horaire strict, il peut
y perdre son individualisme dans la
masse et subit souvent une influence
technique au détriment de l'artistique,
tandis que dans un lycée tel qu'il est
institué dans le cadre de l'Académie
de Meuron, il dispose d'un instrument
de travail complet qu'il peut utiliser
comme il veut.

Le. nombre d'élèves en est limité ce qui
donne à l'enseignement un caractère in-
dividuel de beaucoup préférable au col-
lectif. Les éléments parasites y sont
rapidement éliminés et la personnali-
té de ceux qui sont passionnés par l'art
auquel il se vouent peut s'y épan ouir
plus aisément. Puis, après avoir donné
des précisions sur le programme d' un
tel lycée, le conférencier en souligna les
avantages et les buts qui doiven t per-
mettre à l'élève ambitieux de s'af f i r -
mer dans la professio n qu'il aura choi-
sie dans le grand éventail des arts ap-
pliqués dont il donne une énumération
assez complète.

Grâce à la précie use collaboration
de M. Marcel Pin, membre du comité
de l'Amicale, le public a le privil ège de
voir sur l'écran de nombreux clichés
en couleur, reproductions très intéressantes
de travaux d'élèves du Lycée artistique
de Neuchatel ou des cours de l'Académie
de Meuron, commentés par MM.  Siron
et Comtesse, collaborateurs de M. Cou-
vert. Ce fu t  une excellente démonstra-
tion du travail sérieux qui se fait dans
cette institution trop souvent méconnue
du grand public.

Enfin , M. Georges Montandon, qui
présenta le conférencier, informa le pu-
blic que la prochaine manifestation de
l'Amicale — un récital de piano prévu
au progra mme pour le 1er février —
serait renvoyée d'une semaine pour per-
mettre, à ceux de ses membres qui le
désireraient, d'assister au récital W.
Kempf qui aura lieu à cette date à
Neuchatel. Comme on le voit, à cette
saison, les manifestations culturelles sont
nombreuses et c'est tant mieux.

CORCELLES-CORMONDRtCHE
L'audition des petits
(c) A pareille époque, l'an dernier, Mme
Anne-Louise Colin, installée depuis quel-
ques années à Corcelles, avait eu l'excel-lente idée de présenter au public une audi-
tion des petits élèves auxquels elle s'efforce
de prouver toutes les délices que procure
l'art du pianiste. Et cela avec une réussite
déjà remarquée l'an dernier.

Des morceaux en soli, des c quatre
mains », voire sur deux pianos, furent
interprétés par des garçonnets et des fil-
lettes, pour le plus grand plaisir de leurs
auditeurs. Une nouveauté : un menuet et
une tarentelle joués à... douze mains,' sur
deux pianos — aussi beaux à voir qu'à
entendre ! Et chacun tenait sa partition
avec une conviction qui méritait bien de
longs applaudissements !

Deux morceaux : Ave verum (de Mo-
zart) et Menuet (Exaudet) furent exécutés
au violoncelle par un garçonnet plus petit
que son instrument. Quant aux doubles
quatre mains, sur deux pianos, c'était éga-
lement une nouveauté. En résumé, une
audition rénssip.

De l'utilité d'un lycée artistique
Assemblée des

accordéonistes de
la Côte

PESEUX

(c) Deux jours après avoir reçu les délé-
gués de la Fédération cantonale des accor-
déonistes, le club local de Peseux a tenu
son assemblée générale annuelle sous la
présidence de M. Willy Steiner. Une tren-
taine de personnes étaient présentes.

Dans son rapport , le président a relevé
l'activité particulièrement intense de la so-
ciété durant l'année dernière.

Depuis la reprise de son activité , il y
a trois ans, le club des accordéonistes de
la Côte n'a cessé de se développer et
chacun en est heureux. Le rapport de caisse
démontre que la situation financière est
saine ; le club dispose d'un matériel rela-
tivement important ; l'effectif est de 23
membres actifs.

Au comité, la démission de M. W. Cas-
ser, pour raisons de santé , est enregistrée
avec regret. Il est remplacé par M. Frey-
tag. Les autres membres sont réélus à l'una-
nimité. Ce sont : MM. W. Steiner, prési-
dent ; Zanetti , vice-président ; Kraeuch i,
caissier ; R. Meylan , secrétaire ; Mme Mey-
lan, secrétaire des verbaux ; MM. B. Cas-
ser, chef du matériel et Freytag, membre.
Le directeur, M. Pierre Mundwiïler, remer-
cié d'avoir conduit le club au succès,
est confirmé dans ses fonctions pour trois
ans.

Quant à l'activité pour 1968, si elle ne
comprend pas de manifestations importan-
tes, elle n 'en sera pas pour autant moins
intense.

En résumé, si la société marche bien ,
les responsables de ses destinées sont cons-
cients du danger qu'elle pourrait courir en
s'endormant sur ses lauriers.

ENGES
Budget accepté

(c) Ouverte par M. Philippe Aubert
vice-président, puis présidée par M.
Jean-Louis Richard président, arrivé
avec quelques minutes de retard, l'une
des dernières séances de l'assemblée
générale d'En ges a eu lieu vendredi
soir au collège en présence de onze
membres. Après le procès^verbal de la
séance précédente par M. Robert Favre,
secrétaire, le budget 1968, dont chacun
avait reçu une copie, trois jours aupa-
ravant, et bouclant par un déficit brut
présumé de 1712 fr. 95 est rapidement
commenté par l'administrateur M. Jean-
Pierre Della-Casa, puis accepté à l'una-
nimité.

Une modification de l'article 40 du
règlement de police concernant les
heures de fermeture de l'hôtel et du
bar-dancing du Chasseur est également
adoptée sans discussion ainsi que le
nouveau règlement d'eau concernant les
compteurs.

Un vote par bulletin secret autorise
le Conseil communal à augmenter de
10% les loyers des terrains de la
commune.

A la suite de la proposition du syn-
dic de fixer à onze le nombre des
futurs  conseillers généraux, l'opposition
popiste par la voix de M. Alfred jEber-
hardt penche pour celui de neuf. Par
18 voix contre 8 et au bulletin secret
le point de vue du syndic est admis.

Le tribunal du Val-de-Ruz
en 1967

(c) Au 31 décembre 1967, le tribunal civil
du district du Val-de-Ruz avait 36 actions
en instruction (43 au 31 décembre 1966).
Il en a enregistré au cours de 1967, 27
(29) jusqu'à 2000 fr., 5 (6), de 2001 à 8000
francs, 2 (10) affaires litigieuses dont la
valeur n'est pas déterminée, 11 (12) di-
vorces, 4 (3) séparations de corps. Sur ces
92 affaires (96) 33 (26) ont donné lieu à
un jugement , 17 (27) ont été liquidées sans
jugement, retirées avant ou en cours d'ins-
truction ; tandis que 42 (43) étaient en
cours d'instruction au 31 décembre 1967.

69 (74) affaires ont été soumises à la
procédure sommaire. Les mesures de sûreté
pour assurer la dévolution de l'hérédité fu-
rent les suivantes : apposition de scellés :
I (0), inventaire 3 (1), administrations offi-
cielles 3 (3), ouverture de testaments 22 (21),
successions 110 (116).

Certificats d'hérédité délivrés par le juge
5 (24), déposés par les notaires 24 (29),
commissions rogatoires 6 (5), actions en
main-levée d'opposition 56 (45), séques-
tres 2 (2), réquisitions de faillite 54 (113),
nombre de significations exécutées 1120
(1150), enchères publiques, nombre de jours
II (9).

Le nombre des causes de police jugées
en 1967 est de 252 (196), celles jugées en
correctionnelle 2 (3), avec administration
de preuves. Les chiffres entre parenthèses
sont ceux de 1966.

COMMUNIQUÉS
\ la galerie Karine

Une exposition des plus intéressantes
est présentée actuellement à la Galerie
Karine , exposition qui groupe une ving-
taine d'artistes suisses et étrangers :
les peintres Holy, Clément, Surbeck,
Merelle, Forissier, Borgeaud , etc., les
sculpteurs Calvani, Peric et Pons, ainsi
que la céramiste yougoslave Wanda
Mayer. Les œuvres présentées ayant été
sélectionnées parm i les meilleures, cette
exposition mérite l'attention de l'ama-
teur d'art et du collectionneur.

Rappelons que cette magnifique expo-
sition organisée par la Galerie Karine
se terminera le 31 janvier.

Neuchatel sur ses jeunes rives
C'est ce soir que M. Jean-Claude Du-

vanel, conseiller communal, parlera, au
Cercle national, de « Neuchatel sur ses
jeunes rives ». Un problème jeune qui
doit faire plaisir aux jeunes et qui a été
réalisé avec la collaboration de toute la
population de notre ville. Le projet , rap-
pelons-le, a été accepté à l'unanimité par
le Conseil général. Chacun aura la pos-
sibilité de poser des questions à M. Du-
vanel. Toutes les citoyennes et tous les
citoyens de notre ville sont cordialement
Invités à cette conférence organisée par
les Jeunes radicaux de Neuchatel - Ser-
rières - la Coudre.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchatel 22 janvier

1968, température moyenne 1,5 min :
— 2,2 max :— 0,5. Baromètre : moyenne
727,9. Eau tombée —. Vent dominant :
direction : est, nord-est, force : faible.
Etat du ciel : couvert par brouillard
élevé.

Niveau du lac du 22 janvier 1968 a
6 h 30 429.17.
Température de l'eau 6 degrés. 22 jan-
vier 1968.

PréVisioris du temps. — Nord des
Alpes, nord et centre des Grisons. —
Sur le Plateau et dans la région de
Bâle, la couche de stratus ou de brouil-
lard ne se dissipera que localement
l'après-midi. Sa limite supérieure sera
comprise entre 900 et 1200 mètres. Sous
la couche la température sera comprise
entre moins 3 et plus 3 degrés.

Sur les crêtes du Jura, en Valais,
dans les Alpes et dans les Grisons le
temps reste ensoleillé. Toutefois dans
le nord et l'est du pays quelques passa-
ges nuageux importants sont probables.
La température en plaine, comprise
entre —5 et —10 degrés en fin de nuit
atteindra 1 à 5 degrés l'après-midi. Les
vents, généralement faibles, souffleront
du secteur nord à nord-est.
Evolution probable pour mercredi et
jeudi. — Au début encore sec et , dans
les Préalpes, les Alpes, ainsi qu'au sud
des Alpes, temps ensoleillé. En plaine
au nord des Alpes brouillard. Puis aug-
mentation graduelle de la nébulosité,
d'abord dans le nord-est du pays. Dès
mercredi soir précipitations éparses
possibles.

Etat civil de Neuchatel
NAISSANCES. — 18 janvier. Meyer, Sté-

phane-Thomas, fils d'Urs-Viktor, laborant à
Neuchatel, et d'Edith-Theresia, née Aebin ;
Flûhmann, Christine, fille de Hans-Walter,
chef monteur à Erlach, et de Lucie-Andrée,
née Tûscher. 20. Martinez, Carmen, fille de
Manuel, ouvrier de fabrique à Marin , et de
Catherine, née Rossel ; Anaya, Domingo,
fils de Francisco, manœuvre à Neuchatel ,
et de Maria, née Carrasco.

PUBLICATIONS DE MARIAGES. — 19
janvier. Zumsteg, Alfons-Ernst, assistant à
Neuchatel, et von Suy-von Biissy, Maria-Ve-
rena-Ida, à Soleure ; Brandt, Georges-André,
spécialiste en instruments à la Chaux-de-
Fonds, et Jaquet, Sighild, à Neuchatel. 22.
Richter, Yann-André, juriste à Hauterive, et
DuPasquier, Geneviève-Elisabeth, à Neucha-
tel

DÉCÈS. — 19 janvier. Hurlimann, Albert-
Hermann, né en 1898, ouvrier de fabrique
à Neuchatel , célibataire. 20. de Sepibus,
Charles, né en 1913, traducteur à Neuchatel ,
divorcé de de Torrenté , Simone-Marie-Emma.
21. Sahli née Borle, Estelle, née en 1882,
ménagère à Peseux, veuve d'Emile ; Huba-
cher, Albretch , né en 1880, chef de train
retraité à Neuchatel , époux d'Anna, née Stu-
der.

a.iM n jamaasi

(c) Le Ski-club « Chasserai • qui s'est réuni
récemment, s'est vu, pour des raisons in-
ternes, dans l'impossibilité de mettre sur pied
cette année le 3me concours à skis des
écoliers du district de la Neuveville qui
devait se dérouler samedi et dimanche
prochains. De nombreu x jeunes skieurs re-
gretteront cette décision. 11 est toutefois
prévu de l'organiser l'an prochain , lors-
qu'une nouvelle organisation de jeunesse
aura été mise sur pied.

Le 3me concours à skis
des écoliers

du district annulé
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« ... // faut  patience garder », com-
me disaient nos ancêtres.

Etre patient, et prendre le temps
de dégeler ces conduites en leur ap-
p liquant des linges imprégnés d'eau
chaude. Méth ode lente, parfois péni-
ble, mais la seule en f in  de compte
qui permette de rétablir la circulation
de l'eau sans risquer de déclencher
un incendie.

Evidemment, le travail est plus ra-
pide avec une lampe à souder, des
braises, une flamme ouverte ; si ra-
p ide même qu'il arrive parfois que la
maison soit en cendres avant que l'eau
ne coule de nouveau dans les tuyaux...
Car il ne faut  pas oubier que ces
tuyaux métalliques, bien avant de rou-
gir, conduisen t la chaleur à travers
des matériaux facilement combusti-
bles, tels que les faux  planchers, par
exemple.

Si les compresses chaudes n'agis-
sent pas immédiatement, n'y renon-
çons pas pour autant . Gardons patien-
ce, persévérons, ou si une solution
d' urgence s'impose , appelons un ins-
tallateur ou un électricien ; ces spé-
cialistes dégèleront sa?is tarder la con-
duite en y faisant p asser un courant
électrique. Ils ne travaillent certes pas
gratuitement... mais la reconstruction
d'un immeuble incendié coûte beau-
coup p lus cher !

NEMO

Quand gèlent les
conduites d'eau...

Âf a ÀM O ^X ^

Monsieur et Madame
Werner MONNIER-HUGLI, Monsieur
et Madame Erwin HUGLI, ont la
grande joie d'annoncer la naissance
de leur fille et petite-fille

Patricia - Colette - Marl yse
le 21 janvier 1968

Maternité Perrières 11
Pourtalès Serrières

(c) Affaires civiles : tutelles au 31 décem-
bre 107 (110) dont 19 (19) avec actif et
88 (91) sans actif , curatelles au 31 décem-
bre 29 (27), institution de conseil légal 2
(2), retraits de garde, placements 7 (14),
inventaires requis après la dissolution du
mariage 10 (12), interdiction s prononcées
3 (3), déchéance de la puissance paternelle
0 (1), surveillance 16 (17), nombre de séan-
ces plénières 6 (5), instruction 14 (17).

Affaires pénales : 125 cas (91) ont été
jugés par le président seul, y compris les
mandats de répression , 3 (2) cas ont été
jugés par l'autorité tutélaire , nombre de séan-
ces 16 (12).

Les chiffres entre parenthèses sont ceux
de 1966.

Statistique des
affaires tutélaires

La part neuchâteloise aux bénéfices
de la Loterie Romande s'est élevée pour
l'exercice 1967 à 308,488 fr . 06.

Les taxes légales d'émoluments et
droit de timbres payés à l'Etat soit
17,872 fr. 20 sont prélevées sur ce
montant.

40% 114,970 fr. est versé au dé-
partement de l'intérieur pour alimenter
le Fonds cantonal en faveur d'oeuvres
de bienfaisance et d'utilité publique ;
25 %, 71,856 fr. est versé à la Société
neuchâteloise d'utilité publique pour les
œuvres dont elle s'occupe et qu'elle
gère actuellement ; 35 %, 100,400 fr.
reste à la disposition de la commission
neuchâteloise, laquelle au cours de
trois séances a procédé, sous la prési-
dence de M. M. Montandon , aux répar-
titions suivantes :
Colonies de vacances 19,300 fr. ; crèches,
foyers d'écoliers 24,400 fr. ; Office neu-
châtelois du tourisme 5000 fr. ; Pou-
ponnière neuchâteloise, les Brenets
5000 fr. ; Association cantonale neu-
châteloise de service d'aide familiale
4000 fr. ; homes de vieillards 15,000 fr. ;
Société neuchâteloise de patronage et
de secours aux détenus libérés 2000 fr. ;
Maison de Pontareuse 4000 fr. ; hôpi-
taux 11,100 fr. ; infirmes moteurs céré-
braux , la Chaux-de-Fonds 4000 fr. ;
Centre ophtalmologique , Lausanne 2000
fr. ; comités de b ienfaisance 1600 fr. ;
œuvres diverses d'uti l i té publique 3000
fr

Répartition des bénéfices
de la Loterie romande

(c) La nouvelle commission scolaire de
Diesse, issue des élections communales de
décembre, s'est réunie en ce début d'année
en présence des nouveaux membres élus,
MM. Willy Aebischer, Marcel Guillaume et
Hector Tschan. C'est M. Marcel Guillaume
qui a été désigné pour occuper la présidence
alors que M. Willy Léchot continuera à
fonctionner comme secrétaire.

PRÊLES — Réunion des tireurs
.  ̂ .....* du district' *—

(c) C'est à Prêles que l'Association de tir
du district de la Neuveville tiendra son
assemblée générale annuelle. Elle aura lieu
le vendredi 9 février prochain à l'hôtel de
l'Ours. Tous les tireurs du district retien-
dront cette date importante.

NODS
Nomination du vice-maire
(c) Lors de sa dernière séance, le Conseil
communal de Nods a désigné M. Samuel
Hanni, conseiller communal depuis 1963,
pour occuper la fonction d'adjoint. Il suc-
cède à M. Albert Botteron , démissionnaire.

Nouvelles autorités
scolaires

(c) Le Conseil communal de Nods vient
de procéder à la répartition des dicastères
pour la prochaine période législative. Ils
se répartissent comme suit : bâtiments : M.
Georges Stauffer ; suppléan t : M. Germain
Simier ; chemins : M. Marcel Botteron ;
suppléant : M. Samuel Haenni ; Forêts :
M. Raymon d Sunier ; suppléants : MM.
Germain Sunier et Claude Stauffer ; finances
et police : M. Fernand Rollier ; pâturages :
M. Jules Conrad ; suppléant : M. Raymond
Sunier. Les commissions communales se
constitueront elles-mêmes. R a d'autre part
été décidé de créer une commission d'étude
en vue d'implanter de nouvelles industries
dans la localité. Les représentants du con-
seil seront MM. F. Rollier, maire, S. Haen-
ni , adjoint et M. Botteron , conseiller.

A la commission d'école
(c) M. Georges Stauffer , conseiller com-
munal , vient de remettre sa démission de
membre de la commission d'école. Son
remplaçan t a été désigné en la personne de
M. Otto Droz, agriculteur. D'autre part, M.
Fern and Botteron a été nommé secrétaire
de la commission, en remplacement de M.
Charles Guinchard , qui a quitté la localité.

Répartition des dicastères
au Conseil communal

(c) Les citoyens de Diesse ont été convo-
qués à assister, jeudi soir, à une assemblée
communale extraordinaire. Un seul objet
figurait à l'ordre du jour : nommer une ins-
titutrice pour la classe inférieure en rem-
placement de Mlle Danièle Schwab, démis-
sionnaire. L'assemblée présidée par M. Hen-
ri Feignoux, maire, en présence de 26 ci-
toyens, a désigné à l'unanimité, et sur re-
commandation de la commission d'école,
Mlle Irène Johner , d'Evilard, seule postu-
lan te. La nouvelle institutrice entrera en
fonction au printemps prochain.

Nouvelle institutrice
à Diesse

Mademoiselle May Sahli, à Peseux ;
Madame et Monsieur Roland AVeber-

Sahli et leur fils Claude, à Corcelles ;
Mademoiselle Nelly Sahli, à Berne ;
Madame Betty Claude-Sabli, ses en-

fants et petits-enfants, en Amérique ;
Madame Georges Sahli , ses enfants

et petits-enfants, à Paris et à la Chaux-
de-Fonds ;

les enfants et petits-enfants de feu
Madame Marguerite Morel-Fanac, à Neu-
chatel et à Genève ;

les enfants et petits-enfants de feu
Edmond Sahli , aux Hauts-Geneveys ;

Mademoiselle Marthe Péquegniat, à
Landeyeux,

ainsi que les familles Grossenbacher,
Huguenin, Wuilleumier, parentes et al-
liées,

ont la grande douleur de faire part
du décès de

Madame Estelle SAHLI
née BORLE Min»*»

leur très chère maman , belle-maman,
grand-maman, belle-sœur, tante et cou-
sine, que Dieu a reprise à Lui , dans sa
86me année.

Peseux, le 20 janvier 1968.
(Chemin des Meuniers 11)

Parce que nous regardons, non
point aux choses visibles, mais à
celles qui sont Invisibles ; car les
choses visibles sont passagères et
les choses invisibles sont éter-
nelles.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu à Peseux, mard i 23 janvier, à
13 heures.

Culte pour la famille au domicile,
Peseux , à 12 h 30.

Domicile mortuaire : hôp ital Pour-
talès.

Selon le désir de la défunte,
la famille ne portera pas le deuil

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Société fédérale  de gymnasti que
de Serrières , section active , a le péni-
ble devoir de faire part à ses membres
et amis du décès, à Tavannes , de

Monsieur Jean SAEGESSER
père de son dévoué membre actif Mon-
sieur Jean-Pierre Siegesser.

L'ensevelissement a lieu à Tavannes ,
le mardi  23 janvier , à 13 h 45.

URGENTSTiariuii" .tsa us,
A VENDRE chambre à coucher,
buffet de service, salon et salle à
manger, en parfait état S'adresser au
numéro L.B. 223, bureau du journal.

HENRI GUILLEMIN
parlera à Corcelles le vendredi 16
février.
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La RN 5 dans l'Entre-deux-Lacs
Les quatre pistes et leurs « accessoires »
ont trouvé leur chemin dans une région
remodelée pour l'avenir

^ŝ ^SSSSj^A RN 5, qu 'est-ce que c'est ?
|||P^11|11 É Avant tout , une route qui
Hl? ¦HHÉ doit relier entre elles les

^sll HPHÉ: a8glornérations de la ré-
|Ë|p EU 1̂ gion des lacs jurassiens, et
§§M|P||JK|J celle-ci aux grands axes de
||||| p|| ss|||| circulation du Plateau. M.
^s«s««S$S«. Pierre Ki pfer en entrete-
nait les agriculteurs et viticulteurs du
district de Neuchatel , samedi , à Haute-
rive. Justement préoccupé du sort de
leur campagne dans un Entre-deux-
Lacs qui commence à montrer le bout
du nez de ses industries, le président
Ruedin avait eu l'heureuse idée de de-
mander leur avis à deux spécialistes.
Le premier, ingénieur adjoint des ponts
et chaussées, spécialement chargé d'étu-
dier cette RN 5 dont Neuchatel n'a sans
doute pas encore fini de bavarder, et
l'autre, l'ingénieur rural André Jean-
neret en ont parlé. Le terrain demandé
par le premier, le second devait bien
y pourvoir.

Seule route de plaine de 3me classe,
la RN 5 aura quatre pistes séparées par
un terre-plein central. Queil sera son
degré d'occupation ? Difficile à dire
dès lors que les statistiques se trom-
pèrent dès les débuts. En 1960, on pré-
voyait que vingt ans plus tard 3900
véhicules emprunteraient quotidienne-
ment cette route. Or, ce plafond sera
atteint en 1963 déjà, pour culminer
grosso modo à 6000 véhicules deux ans
plus tard. Grâce à un système de comp-
tage installé à Douanne, on a pu cons-
tater que depuis deux ans, cette limite
n'avait pas varié. Cela prouve bien que
l'axe routier actuel étant trop saturé
les automobilistes délaissent fa RN 5
et lui préfèrent des itinéraires plus
souples.

Impératifs
D'où l'urgence des travaux qui vont

commencer dans l'Entre-deux-Lacs. D«
Saint-Biaise au 'Landeron, par où pas-
sera la route ? Au nord ou au sud du
plateau de Wavre ? La raffinerie et la
cimenterie, pour ne parler que d'elles,
écoulent par la route un tiers de leurs
produits en direction de Berne, un au-
tre tiers en direction de Bienne et le
reste vers Neuchatel. Pour évacuer ces
poid s lourds le plus vite possible, pour
qu 'ils ne gênent pas trop le trafic, il
fallai t  donc, et c'est le débtit du pro-
gramme, construire une route moderne
entre Thielle et Cornaux, doublure « lo-
cale » de la future RiN 5 et qui sup-
portera les deux tiers du trafic de ces
deux industries. Quant à la « béton-
née », elle a deux verrues. Ainsi à
Montmirail  où la chaussée est large, la
visibilité est-elle réduite par un dos
d'âne et ainsi plus loin , alors que la
route est bien dégagée, sa largeur est-
elle amputée d'une piste. Moralité : il
faut une artère plus coulante. Le dos
d'âne sera raboté et les liaisons secon-
daires se feront, à la hauteur des usi-
nes Dubied par exemple, par un pas-
sage supérieur.

Bétonnée , RN 5 et son c déversoir »
forment les deux côtés d'un triangle
cernant le plateau de Wavre. Fallait-il
parallèlement moderniser le troisième
côté, c'est-à-dire la présente RN 5 ?
Non ! C'eût été travailler pour rien.

Six jonctions
De Saint-Biaise à l'entrée du Lande-

ron, la route sera à quatre voies, puis
rétrécira au lavage pour entrer à la

Neuvevi l le , car les Bernois ne peuvent
construire leur tronçon au même gaba-
rit, le terrain n'étant pas du tout fa-
vorable. On pourra rouler à 100 km/h
sur cette nouvelle route et les princi-
pales jonctions se trouveront à Saint-
Biaise (échange à niveau), à l'« Etoile »
(passage supérieur), à Thielle où sera
construit un important échangeur de
circulat ion , puis à Cornaux et à 'la li-
mi te  des communes  de Cressier et du
Landeron.  E n f i n , au lieu dit «La Rus-
sie », aux  approches de la Neuvevi l le ,
une autre jonction desservira ce quar-
tier .  En résumé , six points d'échange
sur une longueur de onze kilomètres.
L'irrigation est d'autant plus apprécia-
ble que sur l'autoroute Lausanne - Ge-
nève, par exemple les jonctions ne se
font que tous les cinq kilomètres
environ.

A quand ce beau rêve ? Le tronçon
neuchàtelois doit être terminé pour
1972 et la partie bernoise sera mise en
chantier  de 1970 à 1975. Quant à l'axe
secondaire Thielle - Cornaux , les sou-
missions sont parties vendredi et le
coût de cette première route sera de
cinq millions de francs. Au pont de
Thiell e, les travaux sont en cours et le
nouvel ouvrage sera ouvert en été 1969.
Quant au pont de SainWean, qui sera
détruit, on le remplacera par un ou-
vrage en amont qui absorbera , côté
neuchàtelois, la route d'évitement du
Landeron , colle-ci préservant le bourg,
év i t an t  le dangereux carrefour de la
gendarmerie pour rejoindre la RN 5 à
l'échangeur prévu à l'ouest de la com-
mune.

Mais le terrain ?
Tout cela impliquait des remanie-

ments fonciers. Il faut en effet le 3 %

de la surface de l'Entre-deux-Lacs, soit
une quarantaine  d'hectares, pour « pla-
cer » la route et ses accessoires indis-
pensables. C'est donc sur un plateau
que la transition venait d'être offerte
à M. André Jeanneret. Déjà, l'ingénieur
rural cantonal rendra hommage aux
gens de la terre et aux propriétaires
fonciers , car sans la compréhension des
uns  et des autres , donc l'aménagement
de leur m e n t a l i t é , celui du territoire
n 'aura i t  pas été aisé à mener. Tout
commence en 11162 lorsque le conseiller
d'Etat Barrelet demande que l'on étu-
die l'a v e n i r  de celte région. Ce sont les
premiers signes de la mutation à ve-
nir. En décembre de la même année,
le Grand conseil en discute pour la
première fois. Sur les bouches de tous
les partis, on retrouve le même accord
inquiet :

— Oui , mais...
Certains vont imaginer  le p ire : c'en

sera f in i  de l'au tonomie  des commu-
nes, et l'Etat ne va-t-il pas na t iona l i -
ser les terres ? Malgré les apaisements
du gouvernement , la partie sera déli-
cate à jouer . Tout un arsenal de chif-
fres, d'enquêtes et de statistiques devra
être utilisé, allant des questions écono-
mi ques aux problèmes démograph iques.

Mieux « doser » la région...
En deux mots , qu 'a-t-on fait ? On a

mis en p lace le nécessaire à l'avenir de
la région et puis , peu à peu , on est re-
descendu , via l 'Etat et les communes,
jusqu 'aux intérêts particuliers. On cer-
nera les limites des commuriesi l'exten-
sion des zones urbaines ou agricoles,
celle des lieux protégés, crêtes et rives
par exemple. Puis, jour après jour,
cal que après calque, on remodifiera
chaque fois le dessin de la veille en
tenant compte des intérêts de tous. Le
remaniement parcellaire , animé par la
création de sept syndicats d'améliora-
t ions  foncières, se révélera être payant,
l' n exemp l e ?  Aux « Argiles », entre
Cornaux et Cressier , le terrain de papa
ne réservait que le 25 % de la surface
utilisable pour la construction. Grâce
au remaniement, cette surface a pu
être quàdruplée en même temps que
chacun y retrouvait son compte. Ainsi,
des fermes de colonisation sont-elles
prévues à Cornaux et à Saint-Biaise.
Tel agr icul teur , é touffant  au centre du
vil lage , loin de ses terres , sera relogé
sur une surface adéquate.

Voilà donc ce que fut cette pièce ,
aux acteurs mul t i ples et dont la RN 5
ne fut pas l'un des moindres. On re-
grettera simp lement que cette confé-
rence, un peu malmenée par l'horaire,
ait dû être menée à bride abattue par
M, André Jeanneret. Il est vrai que ce
siècle est celui de la vitesse, avait dit
le président Ruedin en ouvrant les
débats...

Cl.-P. Ch.

Le Cercle des arts et techniques suisse de la coiffure
a tenu hier sa première assemblée générale à Neuchatel

Fondé il y a huit mois environ à Neu-
chatel , le Cercle des arts et techniques
suisse de la coiffure a tenu hier à l'hôtel
Terminus sa première assemblée générale.

L'ordre du jour a été rapidement en-
levé, les rapports et les statuts ont été
adoptés. Par acclamations, M. Werner
Steinger, la Chaux-de-Fonds, a été nom-
mé président, M. Alain Zenger de Ge-
nève, vice-président, M. Pierre Griesin-
ger, Genève, secrétaire général et M. Jean
Kress, Neuchatel , trésorier.

Après la partie administrative... et avant le repas.
(Avipress - J.-P. Baillod.)

Quels sont les buts poursuivis par ce
nouvea u cercle, qui grçupe déjà une cen-
taine de membres ? Permettre aux coif-
feurs  et coiffeuses professionnels, patrons
et ouvriers, de se perfectionner en se réu-
nissant une fo is  par semaine pour échan-
ger des idées, se conseiller mutuellement,
discuter des dernières techniques comme
de la dernière « ligne > à adopter.

Chaque région a son club et les mem-
bres sont aidés par un chef technique.
Des concours internes sont souven t orga-

nisés et les meilleurs éléments désignés
pour participer à des concours nationaux
ou internationaux.

Ces réunions permettent également de
resserrer les liens entre les coiffeurs et les
coiffeuses d' une région, elles stimulent
les jeunes, les poussent à vouloir se per-
fectionner sans relâche.

PLACE A LA BROSS E
Après la partie administrative , les par-

ticipants de cette première assemblée gé- ,
nérale ont assisté à la projection d'un
f i lm « Coiffures en liberté » et ils ont
admiré quelques collègues coiffant de ' rq- ' '
vissants mannequins. Des brosses, des pei-
gnes, et de beaucoup de doigté sont nées
de splendides coif fures du jour et du soir.

La rencontre s'est terminée par un re-
pas. La prochaine assemblée aura lieu à
la f in  du mois de mars à Bienne . Un con-
cours sera ouvert à tous les coif feurs et
des démonstrations seront données par
des grands spécialistes suisses et parisiens.

RWS

Le coup de peigne qui fait le joli
coup d'ceil.

Les partis radical , libéral et progres-
siste-national nous communiquent :

Dans le dessein d'améliorer leurs
contacts avec les milieux économiques,
les trois partis nationaux (radical, li-
béral , progressiste-national) ont récem-
ment convié une cinquantaine de per-
sonnalités neuchâteloises à un échange
de vues. Celui-ci a porté sur l'ensemble
des problèmes politiques et économi-
ques, dont certains ne manquent  pas
d'être préoccupants.

La rencontre s'est révélée utile. Elle
sera suivie de nouveaux contacts sur
une base élargie qui feront l'objet en
temps voulu de communications plus
détaillées.

Les socialistes neuchàtelois :
liberté de vote les 17 et 18 février

Réuni vendredi soir à la Maison du
peuple de la Chaux-de-Fonds, le co-
mité cantonal du parti socialiste neu-
chàtelois a décidé de laisser la liberté
de vote pour la votation fédérale sur
l'octroi d' une amnis t ie  fiscale géné-
rale. Cette décision a été prise à l'una-
nimité. Il y a eu quelques abstentions.

Rappelons que la votation fédérale
— pour laquelle les femmes n'ont donc
pas le droit de vote — a été fixée aux
17 et 18 février.

Partis politiques et
problèmes économiques

Au temp le de Saint-Martin

Il y a six semaines, l'organiste gene-
vois Guy Bovet inaugurait brillamment
une série de récitals destinés à mettre en
valeur l' excellent instrument — et l'ex-
cellente acoustique — du temple. Souhai-
tons que ces concerts soient suivis pai
un public toujours plus nombreux.

Samedi , c'était au tour de M.  J.-Cl,
Allin , organiste à l'Eglise réformée du
foyer  de l'Ame, à Paris, ancien élève
de A. Cellier et de A. Marchai , de nous
révéler les multiples possibilités de ce
petit instrument , si ingénieusement « com-
posé » et harmonisé.

A vrai dire , cette démonstration m'a
paru moins convaincante que la précé-
dente . Certes, M.  Allin a su conférer une
indiscutable grandeur à un programme
oit figuraient quelques chefs-d' œuvre de
Couperin , Buxtehude, Bach, Mendelssohn
et J.  Alain. Mais son jeu n'est pas à
l'abri de tout reproche... Une technique
digita le pas toujours très sûre, qui con-
trastait assez curieusement avec un jeu
de p édale impeccable. Un certain man-
que de rigueur rythmique, surtout dans
les mouvements lents. D'où l'aspect mo-
notone , par trop statique d'une page
comme le Choral orné de Bach : « La
vieille année est passée ».

Enfin , des registrations trop lourdes,
trop compactes qui ne soulignaient pas

suff isamment la finesse , la légèreté, lei
ressources poéti ques de l'instrument. J 'ai
eu l'impression que M.  A llin s'efforçait
de retrouver ici la p lénitude d' un orgue
de trente jeux , au lieu de s'inspirer d'em-
blée , comme l'avait fai t  Giry Bovet , du
cachet spécifi que de l'instrument .

Nous n'en avons pas moins vécu, au
cours de cette soirée, de très beaux mo-
ments. Mentionnons l' exécution de la
grandiose Offertoire , tirée de la « Messe
des couvents » de Couperin ; le choral de
Pachelbel : « Seigneur Jésus avec ses
rythmes paisibles , son climat serein » et
doucement voilé ; le brillant Prélude de
Buxtehude . suivi d'une Fugue et d' une
Chaconc sur un thème commun ; les ex-
traordinaires varitions rythmiques des Li-
tanies de Jehan A lain.

Le programme comportait encore di-
verses œuvres de Bach : Prélude et fu -
gue en sol majeur, trois Chorals et la
monumentale Passacaille où M.  A llin
n'a pas toujours tenu, vers la f in , les
p romesses d'un excellent début. Enfin , la
3me Sonate de Mendelsshon , qui a quel-
que peu pâti d' une registration trop den-
se.

Il appartenait au pasteur Michel Pé-
tremand d'introduire cet intéressant ré-
cital , placé sous le signe de la Semaine
de l'unité.

L. de Mv.

Récital d'orgue Jean-Claude Allin

Le village de Boveresse
n'est pas un chantier

AU TRIBUNAL
DE POLICE
DU VAL-DE -TRAVERS

De notre correspondant régional :

Le tribunal de police du Val-de-Travers,
composé de MM. Philippe Favarger) pré-
sident et Adrien Simon-Vermot, substitut-
greffier , après avoir procédé à une vision
locale, a tenu hier une au dience à Métiers.

CHANTIER ET VILLAGE

Sur dénonciation , la brigade de la cir-
culation est intervenue à fin octobre à Bo-
veresse. On lui avait signalé qu 'un conduc-
teur de camion , A. L., circulait dans le
village sans être au bénéfice d'un permis
de conduire.

Le fait s'est révélé exact et A. L. a été
mis en contravention , de même que M. M.,
responsable d'une entreprise de transports
de la Chaux-de-Fonds pour les chauffeurs
et les chantiers.

A. L. possédait un permis étranger. Il
rata son examen suisse et voulut repartir
dans son pays. Comme il y avait pénurie
de chauffeurs , son patron lui demanda de
rester et lui confia le transport de maté-
riaux sur le chantier de la c Pénétrante >
entre Fleurier et Couvet. Or, A. L. devait
passer à travers Boveresse dans les deux
sens sur de route ouverte à la circulation.
C'est pourquoi il aurait dû être porteur
d'un permis neuchàtelois.

A. L. a maintenant quitté nos frontiè-
res. Il a été puni d'une amende de 200 fr.
conformément aux réquisitions du procu-
reur général. Quant à M. M., il contes-
tait toute fau te de sa part. Le président
lui a rappelé les dispositions légales en la
matière et lui a infligé une amende de
200 fr. plus 32 fr. 50 de frais. Le procu-
reur avait requis 400 fr. d'amende, mais le
tribunal a estimé équitable une réduction
sensible de la peine car « c'est le patron
et non le chef qui réalise des bénéfices ».

APRÈS UN ACCIDENT

Le 29 octobre, en fin d'après-midi, Rd
S., de Neuchatel , accompagné de sa femme
et de deux petits enfants , quittait la place
de parc à côté du café du Haut-de-la-
Tour , sur Saint-Sulpice.

Arrivé en bordure de la route cantonale,
il s'arrêta , regarda à gauche puis à droite.
Ne voyan t rien venir, il s'engagea à une
allure très réduite sur la chaussée. Mais
avant qu 'il ait pu mettre sa machine com-
plètement à droite par rapport à son sens
de direction sur Fleu rier, il fut tamponné
par l'auto de R. S., de Couvet , qui se
dirigeait vers les Verrières.

R. S. avait aperçu le pare-chocs de Rd
S. au moment où celui-ci quittait la place
de parc. R. S., pour tenter d'éviter la col-
lision , donna un coup de volant à gauche
puis revint à droite. Selon le gendarme, le
point de choc se situe à 2 m 10 du bord
nord de la route, soit sur la partie droite
réservée à R. S.

Le procureur général avait renvoyé seu-
lemen t Rd S. devant le tribunal mais celui-
ci a porté plainte contre R. S. pour excès
de vitesse et perte de maîtrise , alors que
l'on reprochait à Rd S. de ne pas avoir
accordé la priorité. La vitesse de R. S. ?
Les uns et les autres se sont mis d'accord
pour l'estimer à 80 ta à l'heure. Cette col-
lision a fait des dégâts matériels et des
blessures légères aux passagers de Rd S.

Plusieurs témoins ont été entendus. Ceux
de Rd S. présentèrent les faits d'une ma-
nière différente de la fiancée de R. S. L'ac-
quittement de celui-ci a été demandé par
son avocat alors que le mandataire de
Rd S. a plaidé la libération de son client
et la condamnation de R. S. Après réplique
et duplique, le président a décidé qu'il
rendrait son verdict dans quinze jours, une
nombreuse jurisprudence ayant été évoquée
par les mandataires des deux parties en
présence.

TOUR

VILLE

Une semaine de
prière intense

pour l'unité
• EN COMMUNION avec les Egli-

ses chrétiennes du monde, les membres
des communautés réformées, catholique
romaine et catholique chrétienne de la
ville de Neuchatel s'unissent pour la
prière pour l'unité dans cette semaine
du 18 au 25 janvier.

Précédant de quatre jours le début
de cette semaine de prière , les parois-
siens étaient réunis le dimanche 14 jan-
vier à l'église de Notre-Dame, où ce
fut le pasteur J.-S. Javet , président
du Collège des anciens, qui prononça
la prédication. En revanche, dimanche
dernier , le soir à la Collégiale , c'était
le curé Piccand qui était en chaire.
Ces cérémonies œcuméniques furent sui-
vies avec un esprit de fraternelle espé-
rance. A part ces deux rencontres,
jeudi dernier la chapelle catholique
chrétienne de la rue Emer-de-Vattel
ouvrait ses portes à la communauté ,
alors qu 'un autre service œcuménique
se déroulera ce soir à la chapelle du
Vauseyon , et un dernier jeudi à celle
de la Maladière. D'autre part , chaque
soir, de 18 h 15 à 18 h 30 et jus-
qu 'à jeudi , jeunes et adultes se ren-
contrent au collège des Terreaux , dans
le même but.

Enfi n , rappelons la vivante soirée
organisée samedi à la salle de paroisse
catholique romaine , animée par le
pasteur Burnand , de Lausanne , et ses
jeunes.

Jean-Pîerre Monnier
présenté à la radio
suisse alémanique

O APR ÈS les poètes Gustave Roud
et Maurice Chappaz — dont la pré-
sentation d' œuvres f u t  un franc
succès — ce sera au tour de l'écri-
vain Jean-Pierre Monnier d'être pré-
senté aux auditeurs de Suisse alle-
mande. Dimanche prochain 28 jan-
vier , à ti h 25, l'écrivain neuchàte-
lois lira quel ques extraits de ses
œuvres , dans le cadre de la troi-
sième matinée romande organisée
par le studio de Berne.

Voiture volée
dans un garage

• UN OU DES inconnus se sont
emparés , dans la nui t  de dimanche
à lundi , d' une auto de marque
i Simca » (type 1500) de couleur
beige , qui se trouvait dans un ga-
rage , avenue de la Boine 2 . La po-
lice de sûreté enquête.

Petite quantité d huile
répandue dans la Thielle

Hier matin à 9 heures, la police cantonale de Neuchatel était avisée qu'une nap-
pe d'hydrocarbure flottait sur le canal de la Thielle, à la hauteur du pont de Thielle.

Immédiatement, les services compétents se sont rendus sur place. Il a été décelé
une petite quantité d'hydrocarbure (huile de vidange). Les mesures adéquates ont été
prises en collaboration avec la police du lac de Bienne. Une enquête a été ouverte.

D'après ce que nous avons pu obtenir
hier soir , il s'agirait d'une quantité mi-
nime d'huile de vidange qui s'est répan-
due dans la Thielle , car quand les ser-
vices neuchàtelois et biennois spécialisés
dans la lutte contre la pollution des eaux
par les hydrocarbures sont arrivés sur
place, ils ont pu constater que toute in-
tervention était impossible. Il ne restait
plus que des traces d'huile sur la végéta-
tion des berges, mais la nappe propre-
ment dite avait totalement disparu. No-
tons que la police biennoise était sur pla-
ce avec son camion spécial vers 10 h 40.

Compte tenu du temps écoulé depuis
l'observation de cette nappe d'huile jus-

qu 'à sa disparition la quanti té  ne devrait
pas dépasser une vingtaine de litres. Est-
il nécessaire de préciser qu 'il ne s'agit en
aucun cas d'une fuite provenant de la raf-
finerie de Cressier, puisque la Thielle
coule actuellement du lac de Neuchatel
dans celui de Bienne et que le pont de
Thielle est situé en amont des canaux
qui passent à proximité des installations
de la raffinerie. En revanche, il est bien
possible que ce soit un bateau qui soit à
l'orig ine de cette fuite.

L'enquête en cours, menée conjointe-
ment par les polices neuchâteloise et
bernoise l'établira.

Abondance maudite
ou, plutôt, inaccessible ?

Un débat passionnant au
42me camp de la Sagne

Le 3 février prochain , le 42me Camp de la Sagne sera marqué par un pas-
sionnant débat que présidera M. Jacques Béguin, président de la Société can-
tonale d'agriculture. Sur le thème « Abondance maudite ou... inaccessible ? »,
Mme Ariane Schmitt, vice-présidente de la Fédération romande des consom-
matrices, et M. Belser, directeur de la Fédération laitière neuchâteloise, pré-
senteront la première le point de vue du consommateur, le second celui du
producteur. En deux mots, si l'abondance est maudite parce que les paysans
produisent trop, elle reste aussi inaccessible prétend Mme Schmitt, car les
consommateurs ne peuvent en bénéficier, d'une part parce que les prix sont
trop élevés et de l'autre parce que la qualité fait défaut.

Le salut du Conseil d'Etat sera apporté par M. Jean-Louis Barrelet et l'on
entendra également, après le dîner-choucroute servi à la halle de gymnastique,
le pasteur Ledcrmann parler de la vocation paysanne.

Quand le patteret de Moyse
Clottu-Nicolet est gelé...

Entre Cornaux et Cressier

« Le huitième mars 1705, l'honorable
communauté de Cornaux étant assemblée,
accordait le patteret des chevaux pour les
garder pendant l'année à Moyse Clottu-
Nicolet . lequel a promis de les faire gar-
der soigneusement et fidèlement par ses
enfants en se rendant vigilant et soigneux
et obéissant aux ordres et commande-
ments des gouverneurs et communiers, le
tout. de bonne foi.  Auquel on lui donnera
par cheval 12 batz et demi (1 f r .  75 de
notre monnaie). »

C'est pour cette raison histori que que
toute l'étendue de terrain qui se trouve

entre la Raffinerie et les voies ferrées
porte le nom cadastral de < Marais aux
chevaux > . Mais ces jours-ci, il aurait été
difficile à un cheval de s'aventurer sur
ce terrain. Car à la fonte de la neige, les
masses d'eau descendues depuis les co-
teaux et les champs ont formé une grande
nappe, les canaux existants ne pouvant
évacuer celles-ci normalement. Dès lors,
grâce au gel, une magnifique patinoire
est offerte gratuitement à tous les ama-
teurs de ce sport en plein air. »

(M.)

..Le marais aux chevaux devenu patinoire.
(Avipress - J.-P. Baillod.)



A vendre

restaurant
avec maison,

1500 m2 de terrain,
dans le canton de

Fribourg.
Capital nécessaire

pour traiter :
25 000 fr.

Faire offres, case
postale 452,
2501 Bienne.

L'IMPRIMERIE CENTRALE
ET DE
LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

cherchj un appartement de

2 - 2 V* pièces avec confort
pour une employée.
Région Neuchatel - Peseux.

Adresser offres à la direction
technique de l'imprimerie, Saint-
Maurice 4, Neuchatel.
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I I¦ pour ses rayons de ¦

| mercerie - bijouterie - articles fumeurs

! V E N D E U S E S  |
• Caisse de pension

• Tous les avantages sociaux

• Semaine de 5 jours par rotations.

! Se présenter au chef du personnel.

I_ _ _ _ _ _  1

On cherche pour entrée immé-
diate ou date à convenir :

sommelière
garçon d'office

Faire offres ou se présenter au
Café-Bar de la Poste, Neucha-
tel.
Tél. (038) 514 05.

"̂T BANQUE CANTONALE NEUCHATELOISE
VX Neuchatel

cherche pour date à convenir !

2 employés
pour son service des titres.

2 sténodactylographies
Postes intéressants et stables pour jeunes candidats
qualifiés, de langue maternelle française et de formation
bancaire ou commerciale.

Adresser offres détaillées au chef du personnel.
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; ! . cherche ;

I POSEUR DE LINOSi i• Caisse de pension | j

I *  
Tous les avantages sociaux

• Semaine de 5 jours par rotations

I 

Adresser offres détaillées au chef du personnel,
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La Compagnie Genevoise
des Tramways Electriques

a besoin de vous I

N'hésitez pas à vous engager comme

RECEVEUR-CONDUCTEUR
de cet Important service public.

Formation accélérée. Salaire et sécurité sociale
intéressants.

Conditions d'engagement et formules d'inscription
disponibles sur demande téléphonique au numé-
ro (022) 25 02 60.

Direction de la CGTE, La Jonction, Genève.
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La SOCIÉTÉ GÉNÉRALE
D'AFFICHAGE à Neuchatel
cherche

un ouvrier
de nationalité suisse

pour travaux divers.
Place stable, caisse de retraite ,
semaine de 5 jour s.
Adresser les offres manuscrites
à case postale 1175, 2001 Neu-
chatel.

Pour date à convenir, on de-
mande une

vendeuse
Semaine de 5 K jours ; libre
tous les dimanches.

Adresser les offres à la confi-
serie Wodev-Suchard , 2000 Neu-
chatel, tél. 5 10 92.

Nous cherchons

horlogers
à qui serait confiée la respon-
sabilité de nouveaux départe-
ments créés dans le cadre de
notre centre de production.

Travail intéressant et varié exi-
geant des aptitudes de chef et
le sens de l'organisation.

Faire offres à DEPRAZ-FAURE
S.A., fabrique d'horlogerie,1 1318 LE BRASSES (VD).

On cherche à louer

oppurtement meublé
pour séjour d'été ou à l'année.

Faire offres à : Dr Ch. Béguin,
18, Hôtel-de-Ville, le Locle.
Tél. (039) 5 56 88.

La boulangerie Laurent Gunt-
hardt, Boudry (NE) cherche

pâtissier
ou

boulnnger-pâtissiei
suisse, qualifié et ayant le
sens des responsabilités.
Tél. (038) 6 40 26.

Affaire d'importation et d'exportation, travail-
lant sur l'ensemble de l'Europe, cherche

eue secrétaire de direction
capable de diriger un bureau d'une dizaine de
personnes, de régler tous les problèmes admi-
nistratifs et de travailler, en étroit contact avec
la direction.
Français, allemand et anglais , parlés et écrits
indispensables.

Faire offres , avec curriculum vitae et préten-
tions de salaire, à Précision Rubber Products
Corp. 35, faubourg de l'Hôpital , 2000 Neuchatel.
Tél. (038) 5 40 26.

ê \

I FÂVA^â
cherche

I une secrétaire du chef d'administration I
! de langue française, ayant de bonnes M
! notions d'allemand, habile sténodacty- ! |

lographe, discrète et possédant si pos- j
I sible, quelques années de pratique

I aide-comptab le
pour la tenue des comptes courants dé-

[j  biteurs et créanciers f

i facturiste
i de langue française, habile dactylogra-
! phe, sachant bien calculer.
i Faire offres manuscrites, avec préten-

tions de salaire, date d'entrée, curri-
culum vitae et photo, à :

I FAVÀG
SA

2000 NEUCHATEL
Monruz 34 Tél. (038) 5 66 01

MAISON STOCKER & Cie
Colombier

cherche

mécanicien de précision
de nationali té  suisse, pour travaux intéressants
et variés.
Salaire au mois, semaine de 5 jours.
Caisse de retraite.

Avenue de la Gare 11 Tél. 6 20 96

¦ r.

Importante entreprisse horlogère cherche

horloger complet
dynamique ayant le sens des responsabilités et
apte à diriger du personnel qualifié.

Age idéal : 30 à 40 ans.

Prière de faire offres sous chiffres P 600016 N
à Publicitas S.A., 2300 la Chaux-de-Fonds.

en bâtiment
est cherché pour entrée immédiate ou pour
date à convenir.

Place stable et bien rétribuée pour personne
capable.

G. WINKENBACH
maître ferblantier-appareilleur diplômé. Rue du
Locle 9, la Chaux-de-Fonds.

km yllA / & ÉwûJj tfjf ojf tMJZmAAhpHPQR ^̂  fiviMWM&wwp
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COMPAGNIE D'ASSURANCES SUR LA VIE

désire engager, pour le 1er avril ou pour date
à convenir,

employée de bureau qualifiée
Place intéressante et bien rémunérée, pour per-
sonne capable, cherchant un emploi stable.

Prendre rendez-vous par téléphone (5 74 44 , in-
terne 286).

Nous cherchons, pour un de nos
employés

appartement meublé
de 2 pièces, éventuellement studio
pour le 24 février 1968.

Société de Banque Suisse, Neuchatel.
Tél. 5 62 01.

DOMBRESSON
ou environs, on demande à louer

PETIT LOGEMENT
de 2 chambres, cuisine, confort mi-confort,
pour le 1er ou le 15 mars. Tél. (032) 97 17 87.

La confiserie Vautravers, Neu-
chatel, tél. (038) 5 17 70, cherche :

FILLE D'OFFICE
FILLE DE BUFFET
OUVRIER QUALIFIÉ

Semaine de 5 % jours, congé le
dimanche. Faire offres ou se pré-
senter.

MANŒUVRE
I est cherché par René Vadi, ferblan-

tier-appareilleur, Cernier (NE).
Tél. (038) 7 16 31.

On cherche

2 peintres
qualifiés

suisses et

1 manœuvre
Tél. (038) 5 50 35.

Nous cherchons | ;

2
tricoteuses
sur machine automatique. Se- I \
maine de 5 jours. Faire offres I \
ou se présenter à la GAINE I j
VISO, 2072 Saint-Biaise.
Tél. 3 2212.

PRECIMAX
Fabrique d'horlogerie, Neuchâ-
tel-Monruz, cherche :

UN HORLOGER COMPLET
pour visitage et décottage.

METTEUR (EUSE) EN MARCHE

PERSONNEL FÉMININ
pour travaux faciles en atelier.

Faire offres ou se présenter :
Champréveyres 2, Neuchatel.
Tél. (038) 5 60 61.

LA DIRECTION
D'ARRONDISSEMENT
DES TÉLÉPHONES ,
2001 NEUCHATEL

cherche pour Neuchatel

une employée de bureau
avec certificat de fin d'apprentissage
ou diplôme d'une école de commerce.

Faire offres de service manuscrites.
Renseignements au téléphone No
(038) 213 27.

Office des faillites de Cernier
Enchères publiques

L'Office des faillites soussigné vendra, par voie d'enchères
'publiques , le mercredi 24 janvier 1968, dès 14 h, à Cernier,
rue de la République 1 (entrée rue Fr.-Soguel), les biens
ci-après désignés dépendant de la masse en faillite de
Mme Suzanne Cornu, commerçante, à Cernier, savoir :
1 banque de magasin , simple ; 14 rayonnages en bois, dont
4 avec séparations verticales ; 1 frigo Jura , 1 petit congé-
lateur, 1 balance Lienhard 6 kg, 1 moulin à café Benz,
anciens modèles ; 1 grande étagère métallique, sur roulettes ;
2 petites étagères, en verre ; étagères, corbeilles, paniers,
supports métalliques, divers ; 1 escabeau ; 2 chaises ; 1 store
à lamelles ; 3 éclairages au néon ; 1 poubelle Ochsner, ainsi
que divers objets dont le détail est supprimé.

La vente aura lieu au comptant, conformément à la LP.
Les amateurs pourront visiter le mard i 23 janvier 1968, de
14 h à 15 heures.

Cernier, le 15 janvier 1968.

Office des faillites de Cernier

A vendre, à proximité immédiate de
Neuchatel, dans commune peu impo-
sée, vue sur le lac,

très belle fabrique
récente

complètement équipée
Surface utilisable : 1250 m2
Prix : 850,000 fr.

Locaux lumineux, partiellement avec
air conditionné, central téléphonique,
chauffage au mazout, etc. Convient
à tout genre d'industrie.

AGENCE IMMOBILIÈRE
CLAUDE BUTTY

ESTAVAYER-LE-LAC
1 Tél. (037) 63 24 24.

A tou te  demande
de renseignements,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchatel.

A louer, pour le printemps 1968 dans quartier Y
Y tranquille, à NeuchâteL T

t locaux de 286 m2 
j

? sur un étage. Séparations selon désir et subdivi- ?
? sion possible. Accès et parcage faciles ; 4

I 

conviendraient pour 4

bureaux T
professions libérales ..
ateliers, etc. ,

Renseignements par . o

| FIDIMMOBIL
? AGENCE IMMOBILIÈRE ET COMMERCIALE S.â. ê
? * GÉRANCES ?

4 ST-HONORE 3 ^
403 63 NEUCHATEL T

? X

COLOMBIER
A louer immédiatement ou pour date
à convenir

appartements de 2 et 3 pièces
tout confort

Loyer à partir de 280 fr. et 340 fr.
plus charges.
Garages et places de parc à dispo-
sition.

concierge
est cherché pour l'immeuble en ques-
tion.

FIDUCIAIRE LEUBA & SCHWARZ
Fbg de l'Hôpital 13 - Neuchatel
Tél. 5 76 71.

A louer,
à Auvernier,'

appartement
de 4 x/2 pièces

libre tout de suite.
Loyer mensuel :

480 fr. + acomptes
pour chauffage et

eau chaude.
S'adresser à

Fidimmobil S.A.,
Saint-Honoré 2,

Neuchatel,
tél. 4 03 63.

A louer

un
appartement

meublé
de 1 V2 pièce

pour 2 personnes,
confort moderne,

y compris chauffage
et eau chaude.

Literie à dispo-
sition. Service de

conciergerie.
Situation : centre de

Cressier.
Tél. (038) 7 72 36.

Immeuble
Nationale Suisse

Faubourg
de l'Hôpital 9

A louer

1 vitrine
dimensions :

larg. 168 cm,
haut. 122 cm,

prof. 25 cm environ.
Location mensuelle

50 francs.
S'adresser à

FIDIMMOBIL SA.
Saint-Honoré 2

Neuchatel
Tél. (038) 4 03 63

On cherche, non
meublé, à

YVERDON ou CHEYRES
ou aux environs,
appartement de 2
pièces ou chambre
pour bail annuel.

Ecrire sous chiffres
A 203234-18 , Publi-

citas 1211 Genève 3,

Jeune couple
cherche

un appartement
de 3 pièces
Région Peseux-
Cormondrèche,

pour le 24 avril
ou date à convenir.
Téléphoner au (038)
6 48 15 aux heures

de bureau.

ÉTUDE CLERC, NOTAIRES
2, rue Pourtalès — Tél. 514 68

A louer pour le 24 mars ou pour
date à convenir,

à HAUTERIVE
appartements de

2—3 1/2—4 1/2 chambres
avec tout confort. Ascenseur. Situa-
tion tranquille. Garage.

A louer a
Champréveyres
un appartement de 4 K pièces tout
confort , dès le 24 mars 1968. Loyer
mensuel 390 fr. plus prestation de
chauffage.

Etude Pierre .Tung, Bassin 14, Neu-
chatel. Tél. 5 82 22.

A louer à Cortaillod
chemin de la Baume 18, un

appartement de 3 34 pièces
dès le 24 mars 1968.

Un appartement de 1 pièce
dès le 24 mars 1968. Prix 175 fr.,
chauffage compris.

Un appartement de 2 pièces, dès le
24 mars 1968. Prix 240 fr., chauffage
compris.

Etude Pierre Jung, Bassin 14, Neu-
chatel. Tél. 5 82 22.
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phis avantageuse!
Le nombre de femmes qui préfèrent

<<molfina» augmente de mois en mois.
Toutes connaissent et apprécient les

qualités uniques de <<molfina>> :
très absorbante, empêchant les odeurs,

particulièrement douce et pouvant se
dissoudre complètement.

JOuii»»tf « le paquet de 12 pièces/, )
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VOS CANONS DE

PANTALONS
sont rétrécis et mo-
dernisés par le spé-
cialiste :

R. POFFET
tailleur

Ecluse 10, Neuchatel
Tél. (038) 5 90 17

t

de certains atouts très particuliers de la 404 avec • Ventilateur débrayable automatique
les qualités intrinsèques traditionnelles des voitures (brevet PEUGEOT)
PEUGEOT. «Toit coulissant en acier
Quels sont ces atouts très particuliers ? • Pièces extérieures en acier inoxydable
• moteur robuste à chemises amovibles, à grand Qualités intrinsèques :

rendement, silencieux • Tenue de route impeccable 0a 404 vire au Cor-
• Variété de moteurs : deau)

à carburateur — à injection - Diesel • Suspension extrêmement confortable
• Freins thermostables assistés par Hydrovac, de • Robustesse des organes

très grande efficacité . • Sécurité qu'offre une construction, sérieuse et
• Verrou de sécurité antivol Neiman monté en série soignée.

PEUGEOT
'rmr ' ' * "t 1 A

Importateur pour la Suisse: rfS v̂Sk Concessionnaires: J.-L. SegeSSemann &FHS
Pougeot-Suisaa S.A. . WŒVOÊ Garage du Littoral
Lulsenstrasse 48, Berne DfW Pierre-à-Mazel 51, Neuchatel Téléphone 038-59991

Plue de 150 concessionnaires ^̂  AgentstGarage de la Place d'Armes,P. José, Fleurier
et agents qualifiés E. Richard & Fils, La Neuveville

PEUGEOT: Prestige mondial de qualité A- Qwmond. Sam», Dombrenon

i
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L'IMPRIMERIE
CENTRALE S.A.
rue Saint-Maurice 4

tient
à la disposition
des industriels
et des
commerçants
son matériel
moderne
pour exécuter
tous les travaux
en typographie
et en offset
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A VENDRE

Boscop
1er choix à 50 c
le kg. N. Loup,

Lugnorre (Vully).
Tél. (037) 71 24 77.

50 0PETS
neufs , 120 x 160 cm,

belle qualité ,
légers , chauds.
Fr. 35.— pièce
(port compris).

G. KURTH
1038 Bercher

Tél. (021) 81 82 19.

A vendre

3 vachettes
pie noires,

croisement frison.
Tél. (037) 61 17 12.

CHATONS
PERSANS
bleus, crème,

1er choix, avec
pedigree ; femelles

180 fr. ; mâles
220 fr. Case 160,

Genève lî.

Exclusivité
Hôtel du

Lion-d'Or , Boudry.
30 sortes de bières

étrangères.

MONTRES
directement
de fabrique
qualité - prix

service après-vente
FLORIMONT

9. fbg du Lac
(à côté du cinéma
Studio) 2me étage

Du lundi
au samedi

(MM. Schalden-
brand)

Nous engageons, pour notre atelier de réparation de
machines et notre service extérieur d'entretien chez les
clients,

UN MÉCANICIEN
D'ENTRETIEN

Nous offrons :
— situation stable et activité variée
— salaire au mois et semaine de 5 jours.

Nous demandons :
— de l'initiative personnelle,
— la faculté de parler le français et l'allemand,
— un permis de conduire pour voitures ,
— âge maximum 30 à 35 ans.

Début de l'activité : immédiatement ou date à convenir.

Faire offres, avec prétentions de salaire et copies de
certificats, à SAMAGER S.A., route de Neuchatel 23a,
Saint-Biaise, tél. 3 12 35.

LA SOCIÉTÉ GÉNÉRALE D'AFFICHAGE,
à Neuchatel, cherche

jeune employé (e) de bureau
consciencieux (se), de langue maternelle fran-
çaise.
Travail varié et intéressant, place stable, caisse
de retraite, semaine de 5 jours.
Adresser les offres manuscrites à case postale
1175, 2001 Neuchatel.

( SH NEUCHATEL
¦ijjJI engage |

pour ses bureaux, Portes-Rouges 55, à Neu- ;

châtel, un

employé de commerce 1
Travail varié : statistiques, facturation et j
comptabilité des clients. j

P?^̂ ^̂  
Semaine 

de cinq 

jours 

- 
Caisse 

de retraite.

pfàm offre
¦jttJLyaj | Possibil ités d'avancement.

Adresser offres manuscrites à l'office du personnel, Portes-Rou-
ges 55, Neuchâfel.

Cantine Brunette , cherche pour
entrée immédiate ou date à
convenir,

FILLE D OFFICE
Samedi et dimanche congé.
Tél. 5 78 01, interne 271.

-MIGROS
Vu l'extension de notre réseau, nous cherchons pour nos CAMIONS-MAGASINS
partant de Marin :

chauffeurs-vendeurs
consciencieux, en bonne santé ef ayant, si possible, le permis
pour poids lourds ainsi que de l'intérêt pour la vente (sinon, for-
mation par nos soins) ;

vendeuses-convoyeuses
(formation comme caissière par nous.)

Places stables, bonne rémunération, prestations sociales intéressantes, semaine de
4 à 5 jours.

Adresser offres ou demander feuille d'inscription à la Société Coopérative Migros
Neuchatel, dépt du personnel, case postale 228, 2002 Neuchatel. Tél. 3 31 41.

La maison Bernard LECUREUX, bureau technique AU-
THOR, cherche pour entrés immédiate ou à convenir

employée de bureau
pour correspondance et divers travaux.

Prière de se présenter ou de faire offres : route de Berne
3, à Nidau. Tél. 3 59 91.

Export Pharma

Nous cherchons, pour nos chefs régionaux res-
ponsables de notre exportation pharmaceutique
dans les pays d'Europe et d'outre-mer, une

secrétaire sténodactylographe
qualifiée

possédant une bonne formation commerciale et,
si possible, quel ques années de pratique. La
nouvelle collaboratrice, à laquelle est assurée
une mise au courant soigneuse et compréhen-
sive, aurait à liquider , à côté des travaux de
bureau usuels, la correspondance en français
et en anglais sous dictée. La connaissance de
l'allemand est indispensable.
Les candidates, désireuses de prendre contact
avec nous pour obtenir tous renseignements
nécessaires, voudront bien nous téléphoner di-
rectement au No (031) 45 50 21, ou adresser
leurs brèves offres de service à

Bureau du personnel
Case postale 2747

3001 BEBNE

MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., Neuchatel
cherche pour son département de recherches

une employée de bureau
éventuellement à mi-temps, le matin.
Connaissance de la dactylographie et de la
sténographie exigée.
Avantages sociaux d'une grande entreprise.

Faire offres écrites, avec curriculum vitae et
copies de certificats, au service du personnel.
Pour de plus amples renseignements, prière de
téléphoner au (038) 5 72 31, interne 17.



Danger de contagion...!
pastilles pour la gorge

FormitroltsÊiD
vous protègent efficacement!
30 pastilles fr. 2.40 Dr. A. Wander SA Berne .

,SOL-
/DESB FQURRURES

W??ïR 20, roc de Bonrg
WXggL LAUSANNE
Wftk 16.1 - 29.1

Si

Vous avez
le goût
du risque !
Lancez-vous résolument
dans l'inconnu, vers
la découverte : goûtez cette
cigarette que tous les fumeurs
ne connaissent pas!

Une cigarette franche, virile,
généreuse, à la mesure de votre
personnalité.

fr. /.-

avec et sans filtre M esa

Le Conseil de ville biennois
et la lutte contre le bruit

A Bienne, comme partout ailleurs, on se
préoccupe des grands problèmes que sont
la lutte contre le bruit, la protection des
eaux et la pollution de l'air.

M. Raoul Kohler, directeur de police ,
dans la dernière séance du Conseil de ville ,
a donné une réponse à une interpellation
relative à la lutte contre le bruit , interpel-
lation présentée par M. Moser en 1967 et
par M. Tollot en 1961. Voici quelques ex-
traits de cet intéressan t rapport.

Cette motion a été déclarée recevable
par le Conseil de ville. Une commission
d'étude, composée de 13 membres, a été
instituée par le Conseil municipal. Elle com-
prenait des juristes, des techniciens, des se-
crétaires syndicaux ainsi que des délégués
d'associations professionnelles.

Après avoir discuté du problème au cours
de plusieurs séances, cette commission a
approuvé un projet de règlement qui avait
été élaboré par la direction de la police.
Ce projet fut transmis au Conseil munici-
pal qui , à son tour , l'a approuvé le 21
avril 1964, à l'intention du Conseil de ville.

Le 2 septembre 1965, la commission de
gestion a examiné le projet , mais a estimé
que divers points devaient encore faire l'ob-
jet d'études complémentaires.

Au printemps 1967, la commission de

gestion a réouvert le dossier et a décidé de
renvoyer l'affaire au Conseil municipal, de-
mandant de charger la direction de la po-
lice d'élaborer un nouveau projet. La com-
mission s'est réunie et a examiné un nou-
veau projet préparé par la direction de la
police. Ce projet a été approuvé et sera
soumis tout prochainement au Conseil de
ville.

En ce qui concerne les bases juridiques ,
il y a lieu de considérer ce qui suit :

Jusqu 'à présent , le seul . instrument » à
notre disposition pour lutter contre le bruit
à Bienne est constitué par le € Règlement
de police > du 4 mai 1937. Or, les dispo-
sitions qu 'il contient ne permettent pas de
lutter efficacement contre les sources sans
cesse croissantes du bruit. En effet , le bruit
est devenu un des fléaux de notre vie mo-
derne et si l'on veut enrayer son développe-
ment , il faut le combattre par tous les
moyens disponibles , aussi bien techniques
que légaux.

Dans le « Règlement de police » déjà
cité, nous ne disposons que de quelques
articles traitant du bruit et encore ne con-
tiennent-ils que des dispositions d'ordre gé-
néral ne permettant pas une lutte efficace.

Sur le plan fédéral , la Confédération a
légiféré dans plusieurs domaines, en parti-
culier en ce qui concerne les bruits rela-
tifs à la navigation , aux chemins de fer,
à la circulation routière , ainsi qu 'à la na-
vi gation aérienne. 11 semble donc superflu
de vouloir apporter des compléments à ces
diverses législations , le résultat risquant
d'être contraire au but recherché.

En revanche , il nous semble nécessaire
de nous occuper de domaines non touchés
par la législation fédérale. La faculté d'agir
qui nous est donnée repose sur la loi sur
l'organisation communale, sur le décret sur
la police locale ainsi que sur notre règle-
ment communal . Ces bases légales nous
accordent la possibilité de lutter avec effi-
cacité sur le plan communal contre les
bruits de toutes sortes.

Toutefois , du fait que comme nous
l' avons déjà dit . le projet de règlement
sur la lutte contre le bruit sera soumis
tout prochainement au Conseil de ville , il
ne nous semble pas nécessaire d'en donner
ici les étails. Nous disons cependant que
ce projet de règlement fixe de manière
précise et détaillée ce qu 'il est permis ou
non de faire.

Des voleurs percent
un coffre et

emportent 34,000 fr

Longeau

Un nouveau vol important a été per-
pétré à Longeau au préjudice de la So-
ciété coopérative de consommation. En
effet, lundi matin en reprenant leur tra-
vail, les employés du bureau ont été stu-
péfaits en remarquant que le grand cof-
fre-fort (1 m 40 de hauteur) avait été ou-
vert et que son contenu avait disparu, soit
près de 34,000 francs. Le ou les auteurs
de ce vol audacieux semblent s'y être pris
en deux étapes. Dans la nuit de samedi
à dimanche, n'étant pas parvenus à bout
de leur travail , il semble qu'ils soient re-
venus dans la nuit de dimanche à lundi.
C'est à l'aide d'une perceuse qu'ils réus-
sirent à ouvrir le coffre-fort. Une enquête
est ouverte. (Cette nouvelle n'émanant pas
des autorités de police, elle mérite encore
confirmation).

Gug.

Bientôt les championnats de
ski internationaux des FIT

C'est à KIostcrs que se dérouleront , les
25, 26 et 27 janvier , les 3mes champion-
nats internationaux de ski de l'Union in-
ternationale de sport des PTT. Sont ins-
crites à ces joutes, les disciplines suivan-
tes : course de relais : participants : 2 équi-
pes suédoises, 1 allemande , 1 autrichienne ,
I finlandaise et 2 suisses. Descente et sa-
lom spécial : 9 dames et 95 messieurs.
Slalom géant : 9 dames et 107 messieurs.

Fond : 56 partants. Dans la liste des
inscriptions , on trouve peu de Romands :
19 Genevois et une douzaine de Biennois
et Biennoises.

Pour les Biennois, relevons la participa-
tion du champion suisse de fond Roger
Nussbaumer qui disputera la course inter-
nationale où il aura certainement fort à
faire, face aux Suédois et Finlandais. Chez
les dames, on trouve : Ketty et Thérèse

Schneeberger , Elisabeth Guéniat, Gynette
Tschumy, Elisabeth von Gunten , alors que
chez les hommes, Hans Balmer, Roger Alli-
mann , Gottlieb Fahrni , Hans-Eric Hirschi ,
Hans Gassmann , William Hirt seront pré-
sents. 

Fin de cours chez les samaritains broyards

Les exercices sont suivis attentivement. (Avipress - Périsset.)
De nôtre correspondant :
A l'hôtel de ville d'Estavayer-le-Lac vienl

de se dérouler l'examen final des candidats
au diplôme de samaritains. Dix-huit per-
sonnes ont suivi cette année les exercices
donnés par Mme A. Reinhard , monitrice.
Plusieurs personnalités honorèrent Cette ul-
time séance de leur présence : MM. Henri
Jan , président cantonal , de Morat , Gabriel
Mauron , conseiller communal staviacois, le
sergent-major Charles Pythoud , d'Estavayer
également , ainsi que plusieurs délégués des
conseils communaux de la région.

Au cours d'une collation qui fut servie

après l'examen , plusieurs orateurs soulignè-
rent le caractère bienfaisant de ces cours
et adressèrent de vives félicitations aux res-
ponsables, dont le docteur Léo Strebel ,
d'Estavayer.

Les chutes qui font mal
(c) Hier matin, Mme Yvonne Ruffieux,
âgée de 43 ans , femme de Jean-Claude
domiciliée à Chavannes-sous-Romont, a
fai t  une chute dans un escalier et s'est
fracturé une malléole. Quant à Mme
Marie Michel , âgée de 64 ans, femme
de Léon, domiciliée à Maules , elle s'est
fracturé une cheville en tombant .

Pour entretenir les siennes

(sp) Un Vaudois de 21 ans, mécanicien,
entretenait (sic) deux belles limousines avec
son maigre salaire. Cela n 'étonna personne.
Mais la police ne fut qu'à demi-surprise,
lorsque cet individu se fit prendre la main
sur le siphon... c'est-à-dire en train de pom-
per de la benzine dans le réservoir d'une
auto qui ne lui appartenait pas.

Invité à se « mettre à table » , le jeune
homme avoua qu 'il était devenu un spé-
cialiste de cette pratique. Il avait pris l'ha-
bitude non seulement de siphonner les véhi-
cules en stationnement, mais encore de les
dépouiller des accessoires dont les siens
avaient besoin.

Dans son souci de réduire à tout prix
ses frais généraux , l'homme allait jusqu 'à
s'emparer de pneus neufs, de phares anti-
brouillards ou à iode, de rétroviseurs , etc.

11 a sévi également en Valais, notam-
ment à Martigny, où il dérob a quatre paires
de skis métalliques et de nombreuses pai-
res de chaussures. Ce « libre-service » est
maintenant terminé. Le détrousseur de voi-
tures a été écroué à la prison de Saint-
Antoine , ainsi que son complice de 19
ans , un peintre genevois qui l'assista fré-
quemment dans la réalisation de ces délits.

Il siphonnait de
('essence et dépouillait

des voitures...

Pour faire place à la «Pénétrante»
on démolit des maisons à Couvet

Les travaux de démolition d'un pâté
de maisons à Couvet vont bon train.
Commencés la semaine dernière , ils
ont débuté par la démolition de l'im-
meuble Schick (ancienne boulangerie).

Une puissante pelle mécanique tire
au moyen d'un filin les pans de la
maison et charge les décombres sur
des camions qui s'en vont vider leur

marchandise au « Fer à Cheval » (près
de Môtiers). Les trois immeubles qui
seront rasés feront place à un tronçon
de la nouvelle route cantonale No 10

Notre photo montre l'avancement des
travaux de démolition, côté ouest de
l'immeuble en question.

(Avipress - F. Jt.)

Les
BIENNE

rues de la ville
mieux éclairées

(c) Depuis quelques jours, les prin-
cipales rues de Bienne viennent
d'être dotées de nouvelles lampes
d'une puissance de 400 watts , alors
que les anciennes n 'étaient que de
250 watts. D'ici deux ans , on pense
que l'ensemble des rues sera doté de
ces nouvelles lampes. D'autre part ,
lorsque le nouveau réseau électri-
que sera entré en fonction , son in-
tensité pourra être sensiblement ré-
duite automatiquement dès 21 heu-
res et davantage encore dès 24 h.

SAIGNELEGIER

(c) Le groupe « Bélier » de Saigne-
lêgier a annoncé hier qu'il organisera
le 27 avril à Saignelégier, dans la hal-
le-cantine du Marché-concours, un
grand concours intitulé « Médaille
d'or de la chanson 1968 », réservé
uniquement à des chanteurs et à des
chanteuses. Ce concours sera doté de
récompenses intéressantes puisque cha-
que participant recevra, pour le moins,
un prix d'une valeur supérieure à 50
francs. Les premiers au classement se
verront décerner une médaille d'or et
un séjour gratuit à Paris pour le pre-
mier, une médaille d'argent pour le
second et une médaille de bronze pour
le troisième. Les j eunes artistes du Ju-
ra et de l'extérieur peuvent obtenir
renseignements et bulletins d'inscrip-
tion chez M. René Froidevaux, insti-
tuteur à Saignelégier.

« Médaille d'or de
la chanson »

Il y a trois ans, la Société d'Emulation
et l'Institut jurassien faisaient paraître une
antholog ie qui suscita un très vif intérêt :
en quelques mois, l'édition fu t  épuisée.

En 1966, ils mettaient sur p ied une ex-
position de peinture non figurative (Bre-
gnard - Coghuf - Comment - Lâchât) qui
accueillit 4500 visiteurs à Saint-lmier, à
Bâle et à Porrentruy.

Désireux de continuer à diffuser la
connaissance des meilleures œuvres des
créateurs jurassiens dans tous les domai-
nes, l 'Emulation et l'Institut ont décidé
d'organiser un récital de musique jur as-
sienne en février et en mars prochains.

Cinq professeurs de l'Ecole jurassienne
de musique (Mmes A, Scalbert et M.
Jeanneret-Jacot ; MM. J. Chapuis, G.
Scalbert et V. Ragni) et Mlle J. Schnee-
berger, de Moutier, interpréteront des œu-
vres de A.-L. Kuhn, P. Miche, A. Bégue-
lin, R. Châtelain, V. Ragn i, J.-F. Perre-
noud, Al. Roy, H. Gagnebin et L. Bra-
quet.

Un récital de
musique jurassienne

PRiLLY
Yverdonnoise blessée

(c) Une Yverdonnoise, Mme Hedwige
Bloch, âgée de 63 ans, avait pris
place dans une automobile venant de
Lausanne. Ce véhicule, à la suite d'une
légère pellicule de verglas, dérapa et
termina sa course sur le flanc, à la
hauteur de l'asile de Cery. Mme Bloch
a été transportée a l'hôpital cantonal,
souffrant d'une fracture du sternum et
de contusions diverses.

AVENCHES
La population augmente

(c) D'après le dernier recensement, la po-
pulation d'Avenches est actuellement de
2027 âmes, soit en augmentation de 66
personnes sur 1966. R y a 569 Vaudois,
1155 Confédérés et 303 étrangers.

PAYERNE
Jambe cassée

(c) Le jeune Bernard Juvet, âgé de 13 ans,
domicilié à Payerne, s'est cassé une jambe
en pratiquant le ski au Lac-Noir. Il a été
hospitalisé à Payerne.

La foire de janvier
C'est par un temps pluvieux que s'est

déroulée, à Payerne, la foire de janvier ,
qui n'a pas été très importante. Les mar-
chands forains étaient peu nombreux et ne
firent que de petites affaires. Sur la place
du Général-Guisan, le parc aux machines
agricoles était réduit à sa plus simple ex-
pression et ne reçut que peu de visiteurs.

Le marché aux fruits et légumes, lapins
et volaille, était un marché d'hiver, donc
assez restreint. Les œufs du pays se ven-
daient 3 fr. 60 la douzaine.

Il n'y avait aucune tête de gros bétail
sur le champ de foire. En revanche, sur la
place de la Concorde, le marché au petit
bétail était beaucoup plus important qu 'on
ne pouvait le supposer à cette saison, au-
cune foire ne s'étant déroulée le jour pré-
cédent. Tout le trafic des porcs s'est alors
concentré sur Payerne. On a dénombré
quelque 963 porcs, dont les prix ont légè-
rement fléchi. Les jeunes sujets de six à
huit semaines se payaient de 140 à 160 fr.
la paire ; ceux de neuf à dix semaines va-
laient de 160 à 180 fr. la paire . Les jeunes
porcs de trois mois coûtaient de 90 à
105 fr. la pièce et ceux de quatre mois
de 105 à 125 fr. la pièce. Le porc gras
était coté de 3 fr. 30 à 3 fr. 50 le kilo,
poids vif , suivant la qualité.

Mission populaire
(c) Le pasteur André Leenhardt , directeur
de la « Fraternité de la Belle-de-Mai » , à
Marseille , a donné à la maison de paroisse,
dimanche soir, une conférence sur : < La
mission populaire face aux questions du
monde moderne » . Le pasteur Leenhardt
a également présidé les cultes du matin, à
l'église paroissiale, et de l'après-midi, à la
chapelle des Hameaux.

Automobiliste
arièvement blessé

(c) Dimanche soir, un automobiliste es-
pagnol, domicilié à Aile, M. Antonio Pie-
tro, âgé de 31 ans, est sorti de la rou-
te entre Miécourt et Ferrette, dans des
circonstances indéterminées. Il a été pro-
jeté à 40 mètres. Relevé sans connaissan-
ce, le blessé fut transporté à l'hôpital de
Porrentruy, puis en raison de la gravité
de son état, dans une clinique bâlolse.

TRAMELAN

(c) Les écoliers de Tramelan vivent de-
puis lundi la semaine blanche. Ils font
du ski sur les pentes du téléski. Hier
matin, le jeune Bruno Braticcelli s'est
cassé une jambe et a été hospitalisé.

Première jambe cassée
à l'occasion des

semaines blanches

SAINT-IMIER

(c) A partir de mardi et mercredi au-
ront lieu à Saint-lmier des cultes oecu-
méniques auxquels participeront les
églises catholique romaine, chrétienne
et réformée. Cette semaine de prière
pour l'unité chrétienne a débuté diman-
che dans les trois églises sus-mention-
nées par des prédications communes.

Premier « amateurs-show »
(c) Après « La Grande Chance» , la sal-
le de spectacles de Saint-lmier verra
défiler dix amateurs, orchestres, chan-
teurs que jugera un jury . Après l'en-
tracte, Henri Dès le jeune artiste vau-
dois divertira le public de Saint-lmier.

Semaine de prière pour
l'unité chrétienne

SONCEBOZ

(c) Hier matin, à 11 h 20, le petit D.
Staub, âgé de 8 ans a été renversé par
une automobile conduite par un habi-
tant de Tavannes. Il a été conduit à
l'hôpital de Saint-lmier pour contrôle.

Un enfant renversé par
une automobile

Parmi les 17 vétérans de la musique
qui ont été fêtés dimanche à Saint-
lmier, voici à gauche M. Roger Cattin,
président du comité central de la Fédé-
ration des musiques jurassiennes et à
droite M. Charles Baertsch i, président
d'honneur de la F.J.M, âgé de 80 ans,
qui fêtait 68 ans de musique, 50 ans
de présidence d'honneur de la F.J.M. et
20 ans comme président de la fédéra-
tion. Un tel palmarès méritait bien
d'être fleuri.

(Avipress - Guggisberg)

Un beau palmarès...

MOUDON

(c) A l'occasion de la semaine de prière
pour l'unité des chrétiens , le groupe œcu-
ménique de Moudon a organisé une con-
férence publique sur « les mariages mix-
tes » . Les orateurs étaient l'abbé J. Candolfi ,
curé de Saint-lmier, et le professeur Louis
Rumpf , de la faculté de théologie de l'Uni-
versité de Lausanne.

Issue mortelle à Lausanne
M. Michel Gendre, 26 ans, révi-

seur-comptable à la Tour-de-Peil z, qui
avait été grièvement blessé dimanche
matin dans un accident de voiture, sur
la route Chexbres-Cully, entre Ep(|sses
et Riex , et avait été transporté à l'hô-
pital cantonal , est décédé lundi matin
des suites de lésions au crâne et de
troubles respiratoires.

« Les mariages mixtes »

YVERDON

(c) Hier à 14 heures, une auto qui
s'était arrêtée sur-le  pont des Quatre
Marronniers a été tamponnée à l'ar-
rière par un véhicule qui n 'avait pu
s'arrêter à temps. Dégâts.

YVONAND
Carnet de deuil

(c) A Yvonand, est décédé à la suite
d'une crise cardiaque, M. Louis Marrel ,
âgé de 87 ans. Il habitait le hameau de
la Mauguettaz . C'est lors du passage du
facteur, dans la journée de samedi, que
M. Marrel fut trouvé sans vie à son
domicile. Le défunt avait fait partie de
la commission scolaire vers 1910 et
avait été un membre assidu du chœur
d'hommes l'Harmonie. Il en était d'ail-
leurs membre honoraire. Homme de ca-
ractère assez indépendant, c'était un
agriculteur avisé et un grand travail-
leur.

Tamooraïiieaïîent

GRANDSON

(c) Hier matin , vers 7 h 15, un acci-
dent de la circulation s'est produit au
lieu dit «Le Bey», commune de Grand-
son. Alors que le passage à niveau était
fermé, une première voiture s'arrêta,
ainsi que celle qui la suivait. Malheu-
reusement un troisième véhicule ne put
s'arrêter à temps et entra en collision
avec la voiture qui le précédait. Dégâts
matériels.

VUARRENS
Jeunes skieurs blessés

(c) Une classe de l'école- primaire de
Vuarrens, dirigée par M. Auhert, skiait
dans la région du Brassus à la fin de
la semaine dernière, lorsque deux acci-
dents survinrent à des enfants du vil-
lage. Il s'agit de Martial Buffat , âgé de
15 ans, fils de Charles et de Claude
Gonet , 11 ans, fils d'Albert qui se sont
fracturé une jambe.

Voiture emboutie

(sp) La route cantonale Bex-Gryon , déjà
coupée par un éboulment dimanche, l'a
été de nouveau lundi soir, pour la même
cause, aux Posses, soit à peu près au
même endroit que la veille.

Les équipes de l'Etat s'emploient à la
dégager.

CHILLON
Rixe au couteau :

un Algérien blessé
(sp) Une rixe après boire a éclaté dans
la nuit de samedi à dimanche vers 1 heure,
dans une cantine d'ouvriers travaillant sur
le chantier du viaduc de la future auto-
route du Léman, à Chillon. Un Valaisan
de 18 ans a poignardé un Algérien de
28 ans, qui a dû être transporté à l'hôpi-
tal de Montreux , les intestins perforés.
L'agresseur a été arrêté. Il s'était servi
d'un couteau militaire .

Route coupée
de nouveau entre

Bex et Gryon

ESTAVAYER

(c) A l'occasion du dimanche de l'Unité
des chrétiens qui a été célébré dimanche
dans les paroisses , le produit de la quête
faite à la collégiale d'Estavayer a été versé
aux œuvres de la paroisse réformée.

Beau geste œcuménique

(c) Hier , en début de soirée , un in-
cendie s'est déclaré au rez-de-chaussée
d'une maison appartenant à M. Henri
Marbacher , à la Torche, à Fribourg. Le
PPS est intervenu et est parvenu à
maîtriser rapidement le sinistre, qui
avait pris naissance dans la cheminée.
Les dégâts sont peu importants .

FRIBOURG
Début d'incendie

SEMSALES

(c) Hier , vers 10 h 20, un camion d'une
entreprise de travaux de Bulle circu-
lait sur la route principale Vaulruz-
Chàtel-Saint-Dcnis , alors que le brouil-
lard était dense. Arrivé devant l'hôtel
du Sauvage , à Semsales, le poids lourd
entra en collision avec une auto vau-
doise , lors d'un croisement. Les dégâts
sont estimés à. 15,000 francs.

Camion contre auto

(c) Depuis quelques jou rs, un Jeune
garçon et une jeune fille de 16 ans,
domiciliés à Bienne avaient disparn de
leur domicile. Or, on les a retrouvés
hier. Ils ont regagné leur domicile après
avoir passé trois jours et trois nuits
dans un bateau-cabine au bord du lac.

Trois j'ours
dans un bateau

Les socialistes appuyent
l'initiative pour les

trois semaines
de vacances

Le parti socialiste de Bienne-Ma-
dretsch a fait savoir vendredi qu 'il sa-
luait l'initiative populaire pour l'obten-
tion d'un minimum de trois semaines
de vacances pour les travailleurs , que
le parti socialiste jurassien s'apprête à
lancer. Il apportera tout son appui aux
trois représentants romands du parti
socialiste biennois chargés de rédiger
le texte de l'initiative, et qui sont , MM.
André Auroi , ancien conseiller natio-
nal, Daniel Graf , conseiller municipal ,
et Jean-Claude Serquet , conseiller de
ville.

BIENNE-MADRETSCH
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Réfection de la salle
de gymnastique

LA SAGNE

(c) Pour sa première séance de Tannée , le
législatif s'est réuni , avec un ordre du jour
pas très chargé. Sous la présidence de M.
Willy Tissot, la séance a été ouverte à
20 h 30 et l'appel a fait constater l'absence
d'un seul conseiller général qui s'est excusé.
Pour le Conseil communal, trois absents
excusés. Le procès-verbal a été adopté à
l'unanimité des membres.

Puis ce fut la discussion sur le point
principal de l' ordre du jour , soit la réfec-
tion de la salle de gymnastique. Après un
rapport complet de M. Julien Junod , con-
seiller communal, plusieurs questions fu-
rent posées ; fin alement, une suspension de
séance a été votée, afin d'aller sur place
et de constater l'état de la halle ; là, le
parquet fut examiné, les engins déplacés et
le président rappela les membres et la
séance continua à la salle du Conseil gé-
néral . Après bien des délibérations , l'arrêté ,
présenté par le Conseil communal , fut
adopté.

Puis un legs fut accepté à l'unanimité
(9200 fr. de feu Mlle Rose-Marguerite Per-
ret, de Neuchatel) ; il est destiné à un
fonds d'entraide à un orphelin sagnard qui
se destinerait à une profession libérale.

Dans les divers, il y eut quelques inter-
pellations : M. Botteron demanda que la
salle réservée aux sociétés locales soit mu-
nie de ventilateurs, puis M. Perrenoud re-
mercia le Conseil communal de l'effort
qu'il a fait pour le déneigement ces der-
niers temps et M. Leuenberger demanda des
nouvelles de la station de filtrage ; MM.
Matile et Frei fournirent quelques rensei-
gnements à ce sujet : il reste à finir des
travaux d'électricité , et un contrôle par un
technicien avant la mise en marche de
tous les appareils , doit encore être fait.

• AU LOCLE
Cinémas. — Lux : 20 h 30 : MEURTRE
AU SOMMET.
Pharmacie d'office : Moderne.
Permanence médicale et dentaire : Votre
médecin habituel.

• A LA CHAUX-DE-FONDS
Cinémas. — Ritz : « QUO VADIS » .
Corso : « BELLE DE JOUR » de Bunuel.
Plaza : . GRAND PRIX ». Eden : « LE
JUDOKA AGENT SECRET » . Palace :
« MARAT-SADE ». — 17 h 30: « Chéri,
souffre douleur » . Seala : « LES TUR-
BANS ROUGES » .
Expositions. — Galerie d'art du Manoir :
LES QUATORZE AFFICHES AIR FRAN-
CE DE GEORGES MATHIEU. Musée
d'horlogerie : LES QUINZE HORLOGES
DE TABLE DU SEIZIÈME SIÈCLE DE
LA COLLECTION FREMERSDORF : de
19 à 21 heures. Galerie du Club 44 :
PHOTOGRAPHIES DE DOMINIQUE
FROIDEVAUX. Musée d'histoire natu-
relle : Congo, Guinée , Haut-Jura , collec-
tions. Musée des Beaux-Arts : les tré-
sors de l'art contemporain. Musée d'his-
toire : l'histoire neuchâteloise à travers
les documents d'époque.
Variétés. — Cabaret 55 : orchestre,
danse, les reines du strip-tease.
Pharmacie : Robert , L.-Robert 66. Dès
22 h : No 11.
Médecine : 21017.
Autres Nos : Main tendue : 311 44.—
Société protectrice d'es animaux : 3 22 29.
Club 44, 20 h 15 : conférence universi-
taire de M. Maurice Erard , recteur de
l'Université : « Le mythe dans la société
industrielle».-, , . uLoai ..... _
Amphithéâtre du collège primaire, 20 b.
15 : « Sous le ciel de Bretagne » par M.
Piêrfé Pori-ét: «••"«m "" f"- ¦'¦<"¦¦

Collisions en chaîne
au bas du Crêt

Hier à 13 h 30, un car était arrêté
au pied du Crèt-du-Locle, tourné en
direction de la Chaux-de-Fonds. Un
premier automobiliste qui sortait du
Locle parvint à s'arrêter derrière le
car, mais un second puis un troisième
heurtèrent violemment les deux pre-
miers véhicules. On ne déplore heureu-
sement que des dégâts.

Etat civil du Locle du 22 janvier
Naissances : Gerber, Richard, fils de

Frédy, mécanicien, et de Cécile-Béa-
trice née Brûlhart. Nahant, Carine, fille
de Gérald-Louis-Albert, professeur, et
de Màrie-Claire-Ernestine née Gobin.

Décès : Bertoncini , Paolo, ancien pa-
tron gypseur-peintre, né le 24 août 1884
époux de Clementina née Bertoncini ,
(D.-J. Richard 8).

COMMUNIQUÉ
Une exposition unique d'art et de
technique au Musée d'horlogerie

de la Chaux-de-Fonds
Il y a une quinzaine d'années, un

collectionneur de pièces d'horlogerie
anciennes, M. Fremersdorf, de Lucerne,
entreprenait de réunir les chefs- d'oeu-
vre d'une des plus fécondes époques
de la création horlogère dans tous les
domaines : le seizième siècle. Aujour-
d'hui , il a pu trouver, à force de pa-
tience, de compétence et de passion,
quatorze des plus belles horloges de
table de fabrication européenne , qui ont
toutes d'autres perfections : tout d'a-
bord trésors d'art , de bijouterie et de
joaillerie, puis de mécanique d'un raffi-
nement extrême, de technique, de scien-
ce, d'astronomie, d'histoire, d'automa-
tismes. On est absolument émerveillé
devant l'extraordinaire complexité des
rouages qu'avec des moyens rudimeu-
taires obtenaient les grands mécaniciens-
horlogers de l'époque. C'est cette collec-
tion que l'on présente, pour la première
fois en Suisse, au Musée d'Horlogerie
de la Chaux-de-Fonds, lui-même le
plus riche de Suisse par ses propres
pièces couvrant près d'un demi-millé-
naire. Du 20 janvie r au 17 mars.

M. Maurice Mathey dans son atelier.
Le peintre Maurice Mathey a fêté

hier ses 90 ans et a été très largement
fêté par ses amis, par les autorités,
par les écoliers.

Le matin de bonne heure, Il eut,
dans son grand salon , la visite des éco-
liers de l'école des Monts qui, sous la
direction de leur instituteur, M. Ernest
Hasler, interprétèrent des chants bre-

tons. Puis M. Hasler se plut à compli-
menter l'alerte nonagénaire. Ce fut en-
suite la visite officielle des autorités
de la ville représentées par M. René
Felher. Il y eut échange de bon propos
et de fleurs. Et jusqu'au soir, les visi^-
teurs vinrent témoigner leur amitié et
leur affection au peintre des Petits-
Monts. 'Il méritait bien ça !

90 ans qu'il porte allègrement...

Téléphonez-nous !
La rédaction rétribue les lecteurs qui

lui transmettent sans tarder les informa-
tions régionales utiles. Discrétion assurée.

Tél. jour et nuit : (038) 5 65 02
(sauf du samedi à 2. h, au dimanche soir
à 18 heures). 

Quand les rôtisseurs tessinois
vendaient leurs marrons au Locle

AU GRÉ DU TEMPS

Dimanch e, la bise était frisque tte.
On la sentait au travers des vêtements.
Les passants hâtaient le pas. Beaucoup
s'arrêtaient volontiers sur la Place du
Marché où le « petit Droz » vendait
ses châtaignes rôties sur son brasero.
Toutes chaudes, il en emplissait des
cornets de pap ier pointus qu'il confec-
tionne lui-même.

Il a toujours un bon mot pour les
clients et, pour lui, la saison des châ-
taignes compense celle des légumes
et des fruits , plus tardive.

Un écrivain, peut-être cruel envers
ce fruit farineux, disait : « La cuisson,
c'est le plus beau moment dans la vie
d'une châtaigne, c'est alors qu'elle se
dore et qu'elle donne tout son par-
f u m  ».

// est de fait  que lorsque l'on s'ap-
proch e de la rôtisserie ambulante et
qu 'avec une petite palette de bois, le

marchand fai t  danser ses châtaignes,
ça sent rudement bon et l'eau nous
vient à la bouche.

Mais ce petit commerce de marrons
chauds a peut-être un pe u perdu de
son charme, de son p ittoresque. Avan t
la guerre de 1939-1945, on voyait ve-
nir s'installer sur la Place du March é
des rôtisseurs tessinois (peut-être ita-
liens aussi) qui restaient tout l 'hiver.
Ils montaient de petites bicoques de
bois juste assez grandes pour eux et
leur ustensile à charbon de bois. Je
vois encore celui qui allait s'installer
devant la p harmacie Custer. Lorsqu'il
était de belle humeur on l'entendait
chanter sur l'air de « La povera Mo-
nichella » la poésie des marrons
chauds.

Quand les af faires étaient bonnes, il
se plaisait à jeter quelques poignées
de marrons chauds à la bande de gos-

ses qui entouraient son échoppe , his-
toire de les voir se livrer bataille et
se briller les doigts !

Les temps ont changé. Le vulgaire
marron a suivi le prix des mercuria-
les. Les saisonniers des « marrons
chauds » ne viennen t plus. Ils ont
choisi d'autres professions d'un plus
grand rapport. On ne verra plus leurs
petites bicoques toutes enfumées dans
lesquelles, toujours d'un même mou-
vement , le rôtisseur grillait ses mar-
rons. Lorsqu 'ils arrivaient on savait
que l 'hiver était à la porte. Cela im-
portait peu , nous avions nos marrons
chauds et nous étions heureux. Au-
jourd'hui , il faut  davantage que des
marrons po ur satisfaire la génération
actuelle. C'est vrai qu 'il y a tant de
choses de nos jours...

Et les fidèles de ce fruit  savoureux
ont encore le p 'tit Droz !

L. B.

Musique suisse contemporaine

(c) Il faut être le Conservatoire et
avoir pour la musique un dévouement
à toute épreuve, mais aussi pouvoir
compter sur un public fidèle , pour oser,
à l'heure actuelle, mettre à l'affiche
« compositeurs suisses contemporains ».
Dimanche , à la Chaux-de-Fonds, devant
une sall e fort bien revêtue, un flûtiste,
Raymond Hutin , et une pianiste, Bri-
gitte Meyer, avaient choisi de jouer des
œuvres très récentes. Seules les « Pièces
brèves pour p iano », d'Arthur Honegger ,
si alertes et vivantes, encore extrême-
ment significatives , dataient do 1920, et
la « Ballade », de Frank Martin , de
1939. Le « Divertissement », d'Alphonse
Roy, de 1958, la « Rhapsodie » de 1964,
de Jost Meyer , sont des pièces assez
semblables d'inspiration et de techni-
que : une méditation très libre, sans
thème, sans construction apparente.

Avec la « Sonate pour flûte seule »,
d'Armin Schibler, compositeur zuricois
(1958), nous arrivons à des œuvres
plus vastes, très savantes. Avec Julien-
François Zbinden , c'est une musique
extrêmement chatoyante, contrastée,
qui conduit fort judicieusement de sa
« Fantaisie » à la « Sonatine », de Jean
Binet.

Tant en duo qu 'individuellement, les
deux interprètes étaient irréprochables
et d'un dévouement louable à leurs au-
teurs. Un très beau et noble travail.

Un récital original Hier, vers 12 h 40, un camion conduit
par un Loclois, circulait en direction du
carrefour rue du Locle - rue des Forges.
Il se trouva nez à nez avec une voiture
conduite par M. Louis Jeanmaire , de la
Chaux-de-Fonds, qui ne put éviter la col-
lision. M. Jeanmaire et son passager, M.
Henri Auberson , ont été contusionnés et
ont pu regagner leur domicile. Dégâts im-
portants à la voiture.

Tamponnée par l'arrière
Hier, vers 17 h 40, une voiture , en s'arrê-

tant brusquement au passage à niveau de
la rue du Grenier , a été heurtée par une
autre voiture arrivan t derrière elle. Dégâts
aux deux véhicules.

Collision

Au théâtre

( c )  Allait-on se laisser reprendre par
le vieux vaudeville de Georges Fey-
deau , t La Dame de chez Maxim » ? En-
trer dans cette prodi g ieuse machine si
bien huilée , les multip les rouages fonc-
tionnant toujours sans fai l le  ni re-
tard ? C'était peut-être une gageure ,
mais tous les interprètes l'ont super-
bement tenue.

On ne raconte pas la « Dame », ni le
* Allez-y donc, c'est pas mon ou ton
p ère ». Fey deau voulait faire rire, il y
a bientôt un siècle que l'on rira aux
saillies de la môme Crevette, et la salle
comble que l'on avait — pour une fo i s
— en notre bon théâtre a prouvé sur-
abondamment que le public voulait en-
core rire, et que Fey deau lui en don-
nait l'occasion. Disons en outre que
cette joueuseté bien 1900 allait comme
un gant , dimanche soir, à notre bon-
bonnière de théâtre .

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du lundi 22 janvier

Naissances : Piepoli , Julia , fille de
Oronzo, caviste et de Antonia , née
Ficarella. Crespo, Marie-Rose, fille de
Manuel, appareilleur et de Rosa , née
Grajales. Sahli, Ariane, fille de André-
Edmond, agriculteur et de Simone-Lily,
née Reymond.

Promesses de mariage : Lesquereux,
Gérald-René-Denis, monteur-électricien
et Blosch, Eddye-Ginette-Hermine. Bach-
mann, Walter, tourneur sur boites et
Lâderach Paula-Danièle. Hilty, Peter,
employé de banque et Amstutz, Béa-
trice. Anthoine, Maurice-Pierre, magasi-
nier et Parel, Betty-Simone. Droz, René-
Léon , fonctionnaire cantonal et Grand-
jean-Perrenoud-Comtesse, Jeanne-Alice.

Mariage civil : Herzig, Rémy-Rogcr ,
mécanicien-mécanographe et Germanier ,
Michèle.

Décès : Othenin-Girard, Pierre , né le
28.8.1887, veuf de Marthe, née Gaberel.

Et vas-y donc...
... Feydeau !

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
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rue Saint-Maurice 4 - Neuchatel
Direction générale : Marc Wol/rath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler

LES PONTS-DE-MARTEL

Hier, vers 14 neures 4a, un camion
d'une entreprise à succursales multiples,
conduit par M. P., circulait sur la route
de la Sagne aux Ponts-de-Martel.

A l'entrée du virage de Petit-Martel,
le camion, qui roulait à 60 km/h au
milieu de la chaussée, est entré en
collision avec une voiture neuchâte-
loise, conduite par Mme Suzanne Bell
du Locle, qui arrivait en sens inverse.
Sous la violence du choc, l'automobile
dérapa et vint heurter le talus de
neige bordant la route.

Souffrant de plaies à la tète et au
genou, Mme Bell a été transportée à
l'hôpital du Locle. La voiture est hors
d'usage et l'avant du camion endomma-
gé.

camion conire voiture :
une Locloise blessée
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Transformant  son magasin de vente,
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d'occasion.

Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchatel »

ROMAN
par 6

EMILIE LOREVG

— Il est visible que rien ne le préparait à s'occuper
de bestiaux. Et, dans son état , ce serait un tour de force
qu'il puisse s'en tirer. On murmure que Cal Smiley aurait dû
s'en apercevoir, mais, naturellement, personne ne vous blâme...
Vous aviez chargé un courtier de vendre, il a vendu. Pourtant,
j' espérais que vous garderiez ce ranch.

— Je l'aurais certainement conservé, dans des circonstances
normales, pour mes enfants et petits-enfants si j 'en avais eu.
Mais, quand on est sous les balles, son propre avenir , pour ne
pas parler de celui des générations futures , semble un pur mi-
rage. J'ai signé l'ordre de vente sous un furieux bombardement.
Je ne pensais pas en sortir vivant et, pour ma sœur, ce ranch
aurait été une complication. Je suis désolé de ce que vous
me dites, mais si le nouveau propriétaire croit qu'il a été
« roulé », ce n'est pas de ma faute. Le prix demandé était
raisonnable et , bien menée, l'entreprise est excellente. Pourtant ,
je verrai Smiley et j'irai au fond des choses.

Un garçonnet d'une quinzaine d'années, vêtu d'un brillant
uniforme , s'approcha et annonça :

— On demande le colonel Danton au télép hone.
Rex l'interrogea , d'une voix contrariée :
— Savez-vous qui m'appelle ?
—: Non, colonel, Mr Collens ne m'a rien dit.
En se levant, Danton s'excusa :
— Je ne serai pas long.
Mrs Carther lui sourit . Il eut le temps de l'entendre glisser

à son mari :

(Copyright Miralmonde)
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« Rex redoutait cette communication... »
11 grommela , tout en s'avançant vers la cabine :
« Et comment ! Si c'est la femme à qui je pense , c'est

une fameuse tuile. »
Dans le microphone, il annonça :
— Colonel Danton à l'appareil.
— Rex ! Chéri ! Je suis ici !
Il reconnaît la voix ardente , le ton passionné . Jamais , pour-

tant , il n'a autorisé cette femme à l'appeler « chéri » et rien
ne justifie ni le terme ni l'intonation. Sèchement il interroge :

— Ici ? A Mountain Lodge ?
— Non, bien sûr, sinon je viendrais me jeter dans vos

bras au lieu de vous téléphoner . Je suis en ville. Maman m'ac-
compagne. Heureux de me voir bientôt ?

Elle semble n'en pas douter ! Pour ne pas l'envoyer au dia-
ble, Rex fait un effort. Il lance :

— Surpris, plutôt... Je croyais que vous étiez résolue à
demeurer en Europe jusqu 'à ce que le dernier fusil ennemi
ait été réduit au silence.

Elle n'a pas relevé l'impertinence et sa voix chaude implore :
— Ne gâchez pas mon bonheur, chéri. C'était mon inten-

tion , mais je suis tombée malade en Italie. Le docteur m'a
ordonné le grand air et la montagne. Vous m'aviez parlé de
votre beau pays, j'ai pensé que c'est tout à fait ce qu'il me
faut.

— Et vous m'y avez déjà découvert ? Je viens de rentrer.
Vous ne me ferez pas croire que c'est pour me retrouver que
vous débarquez subitement au milieu du Far-West...

La voix hésite, puis avoue :
— J'avais une autre raison de venir dans ce pays , en

effet. Mais j' ai lu dans un journal que vous veniez d'arriver , et
le reste n 'a plus compté. Je suis folle de joie à l'idée de vous
revoir.

Sur la ligne , une voix anonyme intervint :
— Veuillez abréger , s'il vous plaît , l'armée a besoin du

téléphone. .
Rex s'imagina très bien la moue coléreuse des petites lèvres

rouges quand il entendit :
— C'est ridicule , ma conversation est importante. Je parle -

à un colonel.
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— Oui , mais pas pour une affaire de service . Libérez la
ligne , avant qu 'on ne vous la coupe . Je passerai vous prendre
demain pour le lunch. Au revoir.

Il eut le temps de noter l'adresse, puis le déclic interrom-
pit les protestations de la femme.

Quand il passa devant Collens, Rex faisait un visage si
sombre que le secrétaire lui demanda avec sollicitude :

— Ce n'était pas de trop mauvaises nouvelles, colonel ?
— Si... mais on va bien me laisser tranquille avec toutes ces

histoires. Je vous quitte demain matin , défense d'en souffler
mot à qui que ce soit. Gardez le courrier et répondez
que vous ignorez où je suis, mais que je reviendrai bientôt.
On n'ira pas me chercher ailleurs si vous dites que j'ai
conservé mon appartement à Moutain Lodge. Mon vieux, je
n'ai jamais tourné les talons devant l'ennemi, mais je suis
en train de fuir... ceux qui prétendent être mes amis. Ils
sont souvent plus dangereux !

Dans le bureau de l'agent immobilier , Rex Danton se tenait
debout , en face du bureau sur lequel Cal Smiley étalait le
cuir brillant de ses chaussures. Il n'était pas content, et le
montrait :

— Vos explications ne me satisfont pas. Le capitaine Mar-
lowe est un blessé de guerre ; vous deviez vous assurer qu'il
serait capable d'assumer la direction d'un ranch avant de lui
vendre « Double H ». Vous savez parfaitement que cela
exige des aptitudes particulières et la profession d'avocat n'est
pas un bon apprentissage pour élever des bœufs, même quand
on est en parfaite santé.

Cal ne s'émut pas le moins du monde. Il renversa davan-
tage encore son fauteuil et , les doigts dans les entournures de
son gilet , demanda paisiblement :

— Pourquoi tout ce bruit , et tous ces scrupules, Rex ?
Ce garçon voulait acheter un ranch. Vous vouliez en vendre un
Je vous ai mis en rapport. Maintenant, c'est lui qui possède
« Double H », et vous avez reçu l'argent et l'hypothèque.
Alors, qu'est-ce qui ne va pas ?

—¦ Vous êtes un habile vendeur. Cal. Peut-être avez-vous
induit Marlowe à acquérir une propriété qu 'il sera incapable
d'exploiter.

— Je suis un agent très capable, tout le monde le sait.
Je pense que c'est justement pour cela que vous m'avez confié
l' affaire. Vous n'allez pas me chercher chicane , à présent.

Rex haussa les épaules, hésita , puis répondit :
— Je ne vous cherche pas chicane, mon vieux , mais je suis

désolé qu'un homme qui a déjà tant souffert fasse une mau-
vaise expérience. Vous devez me comprendre.

— Pourquoi êtes-vous tellement sûr qu'il ne s'en tirera pas ?
Marlowe m'a déclaré qu 'il avait toujours ardemment désiré
posséder un ranch. Cette vie nouvelle peut le remettre sur
pied, physiquement et moralement. Jusqu 'à présent , tout le
monde a gagné de l'argent avec « Double H », il n'y a pas
de raison pour qu 'il n'en fasse pas autant.

— Souhaitons-le ! Donnez-moi les clés de Rushing Creek,
je passerai par là pour voir ce que devient la maison.

Cal fouilla dans une armoire et tendit un trousseau en de-
mandant :

— Vous ne songez pas à vous y installer pendant votre
permission ?

— Pensez-vous ! Avec cette pénurie de domestiques ? Au
revoir , Cal. Je vous donnerai des nouvelles.

Rex avançait rapidement dans la petite rue, bordée de
cotonniers. Il pensait à sa soudaine résolution, d'abandonner
Mountain Lodge et de mettre quelques dizaines de miles entre
lui et ce tourbillon mondain. Il fuirait devant cette femme
que, tout à l'heure, il devait rencontrer. Car il avait promis
d'aller la voir, et l'hôtel se dressait à présent devant ses
yeux. Il ressentit, à l'estomac, la même impression que le
jour où, sous la mitraille, il sauta dans l'eau en entraînant
ses hommes vers la rive.

« Allons-y ! » mucmura-t-il en poussant la porte tournante.

CHAPITRE m
Elle l'attendait dans le hall. C'était une jeune fille aux

cheveux blonds, sans chapeau, vêtue d'un costume tweed
accordé au bleu pâle de ses yeux. Elle sembla à Rex plus
mince et plus frêle que lors de leur dernière rencontre . Peut-
être était-ce l'effet des vêtements civils.

(A suivre.)

LES FIANCÉS DE «DOUBLE H>
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L'annonce
reflet vivant du marché

L'annonce dans
LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

Les voitures légères vont-elles être avantagées ?
Tous les favoris sont arrivés à Monaco sans pénalisation

Au total, ce sont 153 équipages qui ont
rallié la principauté monégasque dans la
matinée d'hier. Excepté Munari et Lombar-
dini , victimes d'un tragique accident en
Yougoslavie, tous les favoris sont arrivés à
Monaco pratiquement sans pénalisation. Pe-
tite satisfaction pour les amateurs sportifs
helvétiques, c'est le Genevois Patrick Lier,
accompagné de Puzzy, sur Sunbeam-Sport
qui , le premier, s'est présenté au poste de
contrôle final de Monaco. En revanche,
Thuner et Gretener, sur Triumph TR 5 ont
été victimes d'un incident dans le col du
Roussel et ont dû abandonner.

Etant donné les conditions atmosphéri-
ques exceptionnellement favorables rencon-
trées jusqu'ici, cette première étape n'était

pas trop dure de 1 avis de la plupart des
concurrents. Mais ce matin, ce sera le dé-
part du premier tronçon véritablement sé-
lectif : Monaco - Vals-les-Bains - Monaco.
Les choses deviendront vraiment sérieuses et
un premier tri va s'opérer lors de . huit
épreuves spéciales. Si les routes restent sè-
ches et que les conditions météorologiques
ne se modifient pas de manière trop impor-
tante , les Porsche vont pouvoir « lâcher
leur cavalerie » et pourraient prendre un
premier avantage. Mais dans les lacets
tourmentés de montagne, sur des routes
souvent étroites, les BMC et les Lancia
pourront quant à elles mettre en évidence
leurs qualités de maniabilité et de tenue
de route. Et puis, les Renault-Alpine seront

là pour guetter la moindre défaillance de
leurs adversaires.

SEULES HANDICAPÉES
Seules les Citroën risquent de faire les

frais de ces conditions, somme toute, ex-
ceptionnelles pour un mois de janvier. En
effet, handicapés par un rapport poids-
puissance qui n'est pas des plus favorables,
iil est certain que les pilotes tels Bianchi ,
Ogier ou encore Neyret préféreraient la
boue, la neige et le verglas à des chemins
trop propres. En ce qui concerne Paddy
Hopkirk, dont on avait annoncé qu 'il avait
manqué le passage d'Aurillac, il n'en était
rien , et il s'est présente aux étapes avec
tous ses papiers parfaitement en règle. Le

trio de la BMC, soit Aaltonen , Makkinen
et Hopkirk est donc au comple t et cons-
titue indiscutablement la coalition à battre.
Tous les espoirs sont encore permis et tou-
tes les valeurs semblent bien intactes. C'est
bel et bien la nuit de jeudi à vendredi qui
sera vraisemblablement décisive. D'ailleurs,
ce n'est pas pour rien que les pilotes dé-
nomment cet instant ultime : l'épreuve de
véri té.

PUBLICITÉ
Comme chaque année, Ford-France a

engagé un équipage vedette. Après Jean-
Louis Trintignant, Roger Rivière, Jacques
Anquetil , Johnny Halliday, le directeur de
publicité de Ford-France, Henri Chemin,
s'est maintenant attaché une personnalité
dont le nom seul est une marque de pres-
tige puisqu'il s'agit d'Alain De Gaulle. Un
neveu de... qui vous savez. De Gaulle, sur
une voiture « made in USA » en vedette
américaine. Voilà qui ne manque pas d'hu-
mour !

Enfin , au sujet de l'accident de Munari,
on avait parlé d'un dépassement. En fait,
il semblerait que ce soit une voiture en
sens inverse qui ait tamponné la voiture
des deux pilotes italiens et qui ait provoqué
l'accident. C'est en tout cas ce qui ressort
des déclarations faites par un autre équi-
page de Lancia, Davenpoort-Anderson.

R. CHRISTEN

L inconsistance de Genève Servette
et de Kloten a tué le championnat

E!}!!'1 1 Iffll H serait étonnant que ie titre échappe aux Neuchàtelois

La Chaux-de-Fonds n'a vraiment plu s
beaucoup de soucis à se faire. Indépen-
damment du fait  que le temps travaille
pour elle, aucune équipe parmi celles qui
la poursuivent n'est capable de vaincre
avec régularité. Si cela était, nous pour-
rions craindre qu'un éventuel « passage à
vide » des Neuchàtelois ne coûte le titre à
ceux-ci. Mais, tout au contraire, Genève
Servette, Kloten et Viège perdent p ied
avec une régularité qui enlève à la com-
p étition la majeure partie de son intérêt.

QUE PENSER DE KLOTEN ?
Les Valaisans sont pardonnes puisqu'on

les considérait, avant le début du cham-
pionnat, comme juste bons à lutter con-
tre la relégation. Mais que penser de Klo-
ten — le champion sortant — et surtout
de Genève Servette, ardent défenseur du
championnat à 28 matches qu'il croyait
être fait pour lui ? Leur inconstance a
certainement tué une forme de compéti-
tion qui n'est pas à perpétuer. La Chaux-
de-Fonds a le titre en poche depuis sa
victoire aux Vernets, c'est-à-dire depuis
dix jours, et le championnat ne se termi-

nera que le 2 mars ! Dès lors, nous dou-
tons que les caissiers des clubs — pour
qui la formule actuelle a été adoptée —
auront vraiment de quoi se frotter les
mains lorsqu'ils feront leurs comptes f i -
nals. Ceci d' autant plus que les Jeux
olympiques vont bientôt retenir l'intérêt
des masses.

ENCORE DEUX QUESTIONS
Aujourd'hui , il n'y a plus que deux

questions à résoudre : qui sera deuxième
et qui sera dernier ? Voilà à quoi en est
réduit l'intérêt de la compétition. C'est
dommage.

Genève Servette, Kloten et Viège sont
candidats à la place de dauphin. Bien
qu'étant les p lus avancés, les hommes
d'Hajny ne sont pas du tout certains de
s'imposer, Kloten ayant prouvé qu'il pos-
sédait de grandes ressources et, surtout,
qu'il tenait à cette deuxième place. Quant
à Viège, il est probablement assez heu-
reux de se trouver au quatrième rang et
il saura s'en contenter . D'avoir battu Ge-
nève Servette deux fois doit sans doute
suf f i re  à son bonheur...

ESPOIR POUR TOUS
L'indésirable dernière place est encore,

elle aussi, loin d'être attribuée. En bat-
tant un Davos négligent, Zurich s'est rap-
proché d'un nouveau point de Grasshop-
pers dont il n'est plus, théoriquement qu'à
deux longueurs. Cahin-caha, les hommes
du Hallenstadion remontent la pente et
donnent le frisson non seulement à ceux
du Dolder, mais aussi aux . Davosiens.
Dix matches (huit pour Zurich) doiven t
encore être joués. Il y a donc de l'espoir
pour tout le monde.

Deux rencontres seulement sont pré-

vues pour demain soir : Genève Servette
- Grasshoppers et Davos - Viège. Deux
équipes luttant contre la relégation y se-
ront mêlées. Une d' elles, Davos, aura
l'avantage d 'évoluer chez elle et de ren-
contrer un adversaire sans prétention .
L'autre, Grasshoppers, risque de payer
cher les récentes déconvenues des Gene-
vois qui tiennent absolument à renouer
avec le succès, surtout aux Vernets.

Ainsi donc, si une défaite des « Saute-
relles » est prévisible, il se pourrait que
Davos, en revanche, glane au moins un
point. Les Grisons auront donc peut-être
la chance de laisser Zurich et Grasshop-
pers se débattre seuls contre la dégringo-
lade en ligue B. A un certain degré de la
compétition , les choses vont en effet très
vite.

F. Pahud

SANS IMPORTANCE. — Ce but que vient d'encaisser Rigolet sur
la patinoire de Langnau n'infl uencera certainement pas le cham-
pionnat. Car les Chaux-de-Fonniers ont tout de même gagné et

il serait surprenant que le titre leur échappe.
(Photo Keystone)

47 équipages ont abandonné

LA PREMIÈRE. — SI le Suisse Lier f u t  le premier à rallier la
principauté. la première femme arrivée à Monaco f u t  Pat Mosn

Carlsson. (Téléphoto AP)

Sur les deux cents équipages partis des huit têtes d'itinéraires , 47 n'ont
par rejoint Monaco. Voici la liste des abandons :

Athènes. — 18 partants, 16 arrivants. 2 abandons : Elamls (Gr) et Munari-
Lomhardini, (It).

Monte-Carlo. — 43 partants. 34 arrivants. 9 abandons : Odescalchi-Farioli
(It), Noghes-Conso (Fr), Fara-Gamenara (It), Lobello-Giardini (It), Vavass-
uto-Legraverend (Monaco), Capra-Poidebard (Monaco), Trentini-Pietri (It),
René et Pierre Peralez (Fr), Bouvier-Carbon (Fr).

Lisbonne. — 8 partants. 7 arrivants. 1 abandon : Enehjelm-Nielsen (Da).
Francfort. — 24 partants. 16 arrivants. 8 abandons : Biber-Vogel (Ail),

Heegman-Leske (AH), Schaeefer-Dasso (Ail), Landgraf-Sachse (Ail), Hutt-
inger-Bork (Ail), Rudi-Petry (Ail), Nielsen-Larsen (Da), Hennerci-Brohl
(Ail).

Reims. — 34 partants. 25 arrivants. 9 abandons : Hettema-Macfarlane
(G-B), Suppan-Bunting (G-B), Franklin-Serpaggi (Fr), Coburn-Miss Alder-
smith (G-B), Barailler-Sibon (Fr), Dirand-Monot (Fr), Thuner-Gretener (S),
Mmes Chevalley-Duroch (Fr), Van Pelt-de Bruycker (Be).

Douvres. — 30 partants. 21 arrivants. 9 abandons : Jones-Evans (G-B),
Helen-Price (G-B), Price-Collins (G-B), Melville-Lacour (Fr), Dick-Brine
(G-B), New-Chitty (G-B), Harvey-Hivel (G-B), Michailidis-Bosence (G-B),
Speight-Curtis (G-B).

Varsovie. — 14 partants. 12 arrivants. 2 abandons : Jacobsen-Petersen
(Da), Springer-Brendel (Ail).

Oslo. — 29 partants. 22 arrivants. 7 abandons : Bobek-Hnatevic (Tch),
Nielsen-Bryde (No), Weseth-Floene (No), Aksmar-Slaeperad (No), Bobek-
Rieger (Tch), Mikander-Ljungberg (Fin), Haminerich-Paulsen (No).

Nous apprenons que l'arbitre Gilbert
Droz, de Marin, dirigera, le 31 janvier,
le match Eintracht Braunschweig - Ju-
ventus Turin , match comptant pour les
quarts de finale de la coupe d'Europe
des champions. Il sera assisté de MM.
Grobcty (la Chaux-de-Fonds) et Mo-
rier-Genoud (Lausanne).

• Le prochain cours d'arbitrage pour
débutants, donné par l'Association neu-
châteloise, aura lieu le 10 février, à
Marin.

M. Droz arbitre
d'un match important

MEMIW LE CHO,x ETAIT T RÈS DIFFICILE MAIS ON A BIEN CHOISI

Les courses du Lauberhorn et du Hah-
nenkamm ont fortement marqué les traits
de la sélection suisse de ski alpin pour
Grenoble. Bruggmann, Giovanoli, Daetwyler,
Kaelin avaient été désignés en décembre-
Tout comme Tischhanser, d'ailleurs, qui a
dû céder sa place parce que sa forme
n'est pas suffisante.

Depuis Hindelaug et Adelboden, on sen-
tait que Favre avait reconquis la confiance
des sélectionneurs — Baumgartner, Gru-
nenfelder, Weber et Molitor — et la com-
bativité dont il a fait preuve au Lauberhorn
les a totalement et définitivement convain-
cus.

UNE PLACE POUR TROIS
Une place pour l'épreuve de descente

était mise an concours entre Minsch et les
deux Rohr. Hans-Pctcr Rohr n'a pas par-
ticipé à la descente du Lauberhorn en rai-
son d'une blessure : Peter Rohr s'est clas-
sé dix-huitième : Minsch, cinquième. Au
slalom, Peter Rohr n'était que quaran-
tième : Minsch, vingt-sixième et huitième du
combiné.

A Kitzbubel, Minsch a également obtenu
un très bon résultat : neuvième — deuxiè-
me des Suisses — tandis que Peter Rohr

n'était que dix-neuvième, Hans-Peter Rohr,
trente-cinquième, après avoir réveillé sa
blessure.

Il ne pouvait donc pas y avoir d'hési-
tation possible.

Ça faisait six, puisque le sacrifice de
Tischhauser était inévitable. Il en fallait
encore deux. On pensait à Andréas Spre-
cher et à Kurt Schnider. C'est Andréas
Sprecher et Peter Frei — deux Davosiens
— qui ont été retenus.

ABONDANCE DE BIENS
L'exploit a impressionné les sélection-

neurs. Kurt Schnider s'était mis en évidence
à Val-d'Isère : onzième au premier slalom
géant : deuxième au second — derrière
Killy — bien qu'ayant perdu un bâton en
route. A Hindelaug : onzième : puis soixan-
te-sixième : treizième au combiné. A Adel-
boden , vingt-deuxième et deuxième de nou-
veau derrière Killy : huitième au combiné.
A Wengen , quinzième à la descente, non
classé au slalom. A Kitzbuhcl : quatorzième
à la descente : non classe au slalom.

C'est surtout en slalom géant que son
talent s'est exprimé. Or, il y a, dans ce
domaine, abondance de biens : Bruggmann
et Giovanoli qui , en principe, seront enga-

gés dans les trois spécialités, Kaelin et
-Favre, les spécialistes.

Retenir Schnider , c'était éliminer Favre
ou Kaelin. Mais, l'un et l'autre ont à leur
actif d'excellents classements. Kaelin est
déjà resté sur la touche avant Portillo : on
ne pouvait pas lui faire le coup une se-
conde fois. Favre doit normalement encore
progresser au cours de ces deux semaines.

I,es sélectionneurs ont donc fait preuve
de logique en renonçant à Schnider qui n'a
que 21 ans.

PAR LA GRANDE PORTE
Nous avons écrit que l'exploit les a im-

pressionnés. C'est vrai. D leur a même
donné l'occasion d'être audacieux. Peter
Frei — 21 ans — a conquis sa place au
Lauberhorn en se classant vingtième de la
descente avec le dossard 101 et cinquième
du slalom avec le numéro 62. A Hinde-
laug, il avait été neuvième du second sla-
lom géant. A Kitzbubel , il a réalisé une
très bonne seconde manche dans le slalom
spécial.

Il s'était révélé aux courses internes de
Saint-Morilz, en décembre, et c'est à la
suite de ça qu'il avait accédé à l'équipe na-
tionale. Il est prévu pour le slalom spé-

cial, mais on peut aussi tres bien l'utiliser
en descente.

Andréas Sprecher est entré par la grande
porte à Kitzbubel : sa troisième place en
descente a fait sensation. Jusque-là , il était
surtout un spécialiste du slalom : quinzième
à Val-dTsèrc ; vainqueur de l'élite autri-
chienne au slalom nocturne de Bad-Wies-
see ; troisième à la descente de Morzine,
vingt-sixième à la descente du Lauberhorn
et disqualifié au slalom. Et, tout à coup :
l'exploit de Kitzbubel , monté encore en épin-
gle par une quatorzième place au slalom
spécial et une quatrième au combiné.

COMPLÉMENTAIRES
Par rapport à Schnider, Frei et Sprecher

ont la chance d'être, dans l'optique des sé-
lectionneurs, des hommes complémentaires
et non des surnuméraires. Mais, jamais la
sélection n'a été aussi difficile que cette
fois. Choisir , c'est aussi repousser. Les res-
ponsables ont dû trancher dans lu chair
vive de l'équipe, d'une très belle équipe
de copains : ils ont certainement dû se faire
violence à eux-mêmes pour dire à Tisch-
hauser qu 'ils ne pouvaient l'emmener a Gre-
noble. Avec son quatrième rang au slalom
géant, Tischhauser fut le meilleur des Suis-
ses à Portillo. Malheureusement, cette sai-
son, il n'est pas parvenu à retrouver sa
forme. Il souffre presque constamment de
l'appendice. Et puis, il y a les deux Rohr
— et puis, surtout Huggler qui a perdu sa
place dans la dernière phase de la descente
du Lauberhorn. Huggler a eu également
de bons classements : huitième à Val-d'Isè-
re ; neuvième, cinquième et sixième à î l iu-
delang ; douzième encore à Adelboden.
Toujours en slalom géant. Mais il a re-
connu à Wengen déjà que son sort était
réglé.

Vraiment, c'était difficile de choisir. Mais
on a bien choisi.

Les responsables ont tranché dans la chair
vive d'une très belle équipe de copains

Giovanoli va-t-il imiter Périllat?
Que pensent les détracteurs du Suisse après sa nouvelle victoire à Kitzbuhel

Après Wengen , la victoire de Dumeng
Giovanoli dans le slalom spécial avait été
mise en doute. Dans certains milieux d'ou-
tre-Jura , plus précisément, on attribuait le
succès du Grison aux conditions météoro-
logiques épouvantables qui régnaient ce
jour-là dans la station de l'Obcrland et au
fait que l'équipe suisse s'était entraînée pen-
dant les fêtes sur la pente de slalom d'in-
nerwengen. On allait même jusqu 'à préten-
dre que les skieurs helvétiques connaissaient
le futur tracé de la première manche. Ceux-
là même doivent avoir bonne mine après
l'éclatante démonstration de l'Engadinois sur
les pentes de Kitzbuhel.

PARMI LES TROIS MEILLEURS
Cette fois, plus question de hasard ou

de surprise. Le Suisse était au départ l'un
des favoris et ses principaux adversaires
le savaient. Une semaine après sa première
grande victoire sur la scène internationale ,
ce doublé place Giovanoli parmi les deux
ou trois meilleurs spécialistes de slalom
actuels et le désigne du même coup com-
me un client très sérieux pour la médaille
d'or de cette spécialité à Grenoble. A 27
ans, l'hôtelier de Sils entame une c se- ,
conde carrière > qui n'est pas sans analo-
gie avec celle d'un autre grand champion ,
le Français Guy Périllat. Souvenez-vous.
En 1961, le skieur de la Clusaz remporte
pratiquement toutes les grandes descentes
inscrites au calendrier international et do-
mine souverainement camarades et adver-
saires. Après une période de transiti on mar-
quée par une éclipse quasi totale des skieurs
français dans cette spécialité , Guy Péril lat

réapparaît au premier plan de la scène
mondiale. Seul le domaine a changé. Ce
n 'est plus en descente mais en slalom spé-
cial que le sociétaire de l'E.H.M , de Cha-
monix , truste les succès. 1965 est sa grande
saison. Hindelang, Wengen , Kitzbuhel fi-
gurent notamment à son palmarès. Il réci-
dive en 1966 (Wengen et Cortina) remporte
la médaille d' argent à Portillo derrière Se-
noner mais gagne celle d'or en géant. Sa
technique est toujours aussi irréprochable
et son expérience fait merveille ; son style,
l'un des plus purs de tous les temps, reste
un modèle du genre.

L'EXPLOSION

Pour Giovanoli , la métamorphose est iden-
tique . Au début de sa carrière , Giovanoli
était un descendeur impénitent. Cest d'ail-
leurs en descente qu 'il devait conquérir son
premier titre national en 1965 à Wengen.
Il épinglait également quelques belles vic-
toires à son palmarès à Zcrmatt notamment
où il s'imposait aussi bien sur la piste ultra-
rapide de Blauwerd que dans le derby du
Gornergrat où les qualités physiques et la
science de la glisse sont prépondérantes.
A cette époque , il avouait à qui voulait
l'entendre : « Moi , j' aime que ça aille vite,
que ça aille tout droit , car je ne suis pas
bon dans les virages » . En 1966, il n 'appa-
raît pas dans les classements . Du moins
parmi les meilleurs . Et n'échappe pas au
naufrage collectif de l'expédition chilienne
de Portillo. Pourtant , la reconversion com-
mence à s'opérer. Giovanoli est le seul
skieur suisse à se maintenir dan s le pre-
mier groupe (quinze coureurs) des slalo-
meurs internationaux. Ses classements, sur
le continent , ne sont pas exceptionnels. Il
réussit mieux lors de la tournée aux Etats-
Unis. 1967 est la répétition de 1966. Enfin ,
cette année, c'est l'explosion. Ayant travaillé
d'arrache-pied avec ses camarades lors des
stages d'entraînement , le brave Dumeng se
classe d'emblée parmi les meilleurs. Il bril-
la au géant tant à Hindelang qu 'à Adel-
boden . Et puis , c'est Wengen , Kitzbuhcl.
Ses atouts sont les mêmes que Périllat trois
ans plus tôt. A 27 ans, sa technique s'est
affinée , son expérience s'est accrue. Il com-
pense par la volonté ce que le Français
devait à son style. Le résultat est identique.
Reste à souhaiter que la fin ' de cette saison
soit aussi rich e en succès qu'elle le fut

précédemment pour Périllat. Car c'est vers la
consécration suprême que se faufile le
Suisse.

Daniel TEYSSEIRE

Le C.O.S. a fait son choix
OLYMPISME I Réuni hier à Lausanne

Le comité olympique suisse a retenu
hier à Lausanne , 36 concurrentes et con-
currents pour les Jeux olympiques d'hiver
de Grenoble. A ces 36 skieurs, patineurs
de vitesse et bobeurs pourront venir s'ajou-
ter , dans le courant de la semaine, les
patineurs artistiques Charlotte Walter , Me-
na et Peter Szabo, à la condition qu 'ils
terminent dans la première moitié du clas-
sement aux championnats d'Europe de Vaes-
teras. Pour pouvoir se rendre à Grenoble ,
Charlotte Walter , en fonction du nombre
des inscrits, devra terminer au moins qua-
torzième et Mona et Peter Szabo au moins
dixièmes.

Le comité olympique suisse s'en est tenu
dans presques toutes les spécialités aux
propositions des fédérations. Seul le sauteur
Urs Schoeni, actuellement blessé et qui
n'a pas participé aux concours du Brassus,
a été éliminé. Par rapport aux Jeux d'Inns-
bruck , la Suisse ne sera pas représentée
en hockey sur glace, en luge et dans le
biathlon , car des performances suffisantes
n'ont pas été obtenues dans ces épreuves.

Avec 39 sportifs et sportives au maximum ,
la délégation helvétique à Grenoble sera
beaucoup moins importante qu 'il y a quatre
ans (77 concurrents au total) mais elle
sera plus nombreuse que celle de Squaw
Valley en 1960 (21).

Konrad Hischier. né le 13 aflt 1935, par-
ticipera à Grenoble à ses troisièmes Jeux.
Pour Bruggmann , Giovanoli , Minsch , Favre.
Kaelin , Fernande Bochatay, Madeleine Wuil-
loud , Franz Kaelin , Mast , Aloïs Kaelin ,
Zchnder , Ustcr, Kleinpetcr et Zimmermann ,
il s'agit d'une deuxième sélection olym-
pique.

Voici les concurrents retenus :
Ski alpin (8 messieurs • 5 dames) : Brug-

gman n , Giovanoli , Daetwyler, Minsch , Fa-
vre , Stefan Kaelin , Sprecher , Frei.

Fernande Bochatay, Anneroesli Zry d,
Edith Hilfbrand , Breni Inaebit et Made-
leine Wuilloud.

Ski nordique (8 messieurs) : Giger, Haas,
Hischier , Franz Kaelin , Kasper, Koch ,
Mast et Stussi.

Combiné nordique : Alois Kaelin.
Saut : Zehnder.
Patinage de vitesse (3 messieurs) : Krien-

buhl , Uster (Zurich) et Widmer.
Bobsleigh (10) : Wicki, Candrian, Hof-

mann et Graf dans le premier bob à
quatre (Wicki-Candrian en bob à deux),
Stadler , Muller , Schmid et Forster dans
le deuxième bob à quatre (Stadlcr-Forster
en bob à deux), Klcinpeter et Zimmer-
mann sont prévus comme remplaçants.

Patinage artistique : (sous réserve des
résultats du championnat d'Europe) : Char-
lotte Walter . Mona et Peter Szabo.

Le tenant du trophée éliminé
i i | Surprises en coupe de Suisse

Les premières rencontres de cette nou-
velle année étaient réservées à la coupe de
Suisse avec l'entrée en lice des équipes
de ligue A, pour les huitièmes de finales.

D'emblée, deux des favoris du cham-
pionnat étaient opposés dont l'un devait
fatalement disparaître . Ce sont finalement
les Fribourgeois de ï'Olympic qui en ont
fait les frais à l'issue d'une rencontre ser-
rée face à Stade Français qui a contrôlé
la partie en grand vainqueur , écartant ha-
bilement le danger constant que représen-
tait Tutundjan qui , une fois de plus, a
réalisé plus de la moitié des points de son
équipe. Ainsi , c'est le détenteur de la cou-
pe 1967 qui s'efface de la compétition sans
avoir démérité mais qui a trouvé une for-
mation genevoise décidée qui pourrait bien
faire un probable vainqueur final , cette
année. Mais cela sera pour le futur car
d'autres rencontres ont également apporté
des résultats intéressants et , comme en cou-
pe de Suisse, on ne manque jamais d'enre-
gistrer une surprise , cette fois elle nous
est venue de Fribourg.

LA SURPRISE
Rapid Fribourg, formation de ligue B,

s'est surpassé devant son public face à
Jonction qui est, cette année, une hono-
rable équipe de ligue A. Les Fribourgeois
sont parvenus à s'imposer dans les prolon-
gations seulement en évitant de se désunir
devant des Genevois qui ont tout de même
plus de métier dans la compétition. Cham-
pel, de son côté, n'a pas laissé passer l'oc-
casion de remporter sa première victoire
depuis longtemps. Il est vrai qu 'il avait la
partie facile contre une équipe de première
ligue vaudoise.

LOGIQUE RESPECTÉE
Etoile Sécheron - Lausanne Sports était

le duel que les Vaudois devaient s'octroyer.
S'appuyant sur des forces jeunes qui com-

mencent à s'épanouir, ils ont réalisé un
résultat impressionnant en sacrifian t tout
à l'attaque. Cette tactique leur a merveilleu-
sement réussi , puisqu'ils se sont imposés
nettement devant des Genevois qui ont tout
de même réalisé 70 points. L'issue de la
rencontre entre Pully et Martigny ne de-
vait également pas échapper aux Vaudois.
Les représentants de la li gue B se sont
pourtant bien défendus. A plusieurs repri-
ses, ils ont même sérieusement inquiété leurs
rivaux en allant presque jusqu 'à l'égalisa-
tion. La logique a finalement parlé en fa-
veur des joueurs de la ligue supérieure.
Birs felden qui était- mieux connu l' année
passée, et qui désire ardemment retrouver
sa place en ligue A, s'est imposé logique-
ment devant les Tessinois de Massagno que
l'on retrouve toujours à divers stades de
la compétition.

REDRESSEMENT ?
Une victoire heureuse a été acquise par

les Chaux-de-Fonniers qui avaient une rude
tâche face à Urania qui figure dans le trio
de tête du championnat. L'élimination des
Genevois surprend car les Montagnards
ont peiné dans le premier tour. Cette vic-
toire annonce-t-clle le redressement attendu
et qui serait le bienvenu au seuil du se-
cond tour ?

Le Tessin ne sera pas absolument absent
dans la suite de la compétition puisque
Fédérale, de Lugano, en déplacement à
Genève, s'est imposé sans histoire face à
G.A. Genève.

Résultats : Stade Français - Olympic Fri-
bourg 67-61 ; Rapid Fribourg - Jonction
68-63 après prolongations ; Champel - Saint-
Paul Lausanne 85-37 ; Etoile Sécheron -
Lausanne Sport 70-93 ; Pully - Martigny
60-51 ; Birsfelden - Massagno 67-55 ; Olym-
pic La Chaux-de-Fonds - Urania 54-42 ;
C.A. Genève - Fédérale Lugano 55-68.

M. R.

1. La Chx-de-Fds 18 15 1 2 88 44 31
2. Genève Servette 20 11 4 5 91 73 26
3. Kloten 19 9 5 5 86 66 23
4. Viège 18 8 4 6 5149 20
5. Langnau 19 6 4 9 5657 16
6. Davos 18 7 — 11 63 76 14
7. Zurich 20 5 1 14 50 97 11
8. Grasshoppers 18 4 1 13 5174 9

DEMAIN
Davog-Viège
Genève Servette-Grasshoppers

La situation

Liste des gagnants du concours
No 21, des 20 et 21 janvier 1968 :

Douze gagnants avec 13 points :
12,058 fr. 15 ; 299 gagnants avec
12 points : 483 fr. 95;  3027 ga-
gants avec 11 points : 47 fr. 80 ;
20,124 gagnants avec 10 points :
7 fr. 20.



JUm Remous dans le groupe 5 du championnat de première ligue

Le match manqué entre Tramelan
et Fleurier, qui devait avoir lieu
le vendredi 12 janvier, n'a pas fini
de faire parler de lui. On se sou-
vient que le HC Fleurier, à la suite
de divers ennuis de route, était
arrivé si tard à la patinoire de Tra-
melan que le match avait été donné
gagné par forfait (5-0) à l'équipe
locale. Puis, à la suite des explica-
tions fournies par les dirigeants du
club neuchàtelois, M. Lenoir, prési-
dent de la commission régionale, a
décidé que la rencontre serait jouée
à une date ultérieure. Les explica-
tions dont nous parlons plus haut
ont paru dans notre édition du lundi
15 janvier ; elles « innocentaient » le
H.-C. Fleurier et, partant, la déci-
sion du président régional apparais-
sait comme normale.

Mais le comité du H.-C. Tramelan
ne l'a pas entendu de cette oreille.
Il a procédé à une enquête sérieuse
sur les causes du retard de l'équipe
de Fleurier. Le résultat de cette
enquête a conduit les Jurassiens à
déposer un recours auprès de la
commission disciplinaire de la ligue
suisse contre la dernière décision du
président régional, ainsi que le lui
permet l'article 702 des statuts de la
ligue.

CONTRADICTIONS
Il n'est pas dans notre intention

de prendre parti pour l'un ou l'autre
des clubs, ce rôle étant, désormais,
dévolu à la commission disciplinaire.
Par contre, nous pensons qu 'il est
logique, par esprit d'équité, de pu-
blier la version des faits telle qu 'elle

ressort de l'enquête réalisée par le
comité du H.-C. Tramelan :

1. Selon les gens de Fleurier, leur
car a été bloqué pendant une ving-
taine de minutes, aux Eplatures, par
un accident de la circulation , et leur
véhicule , après s'être arrêté à la
gare de la Chaux-de-Fonds pour
prendre des joueurs, a quitté la cité
des Montagnes vers 19 h 10.

Des questions posées par les Ju-
rassiens à la gendarmerie de la
Chaux-de-Fonds et au garagiste qui
a procédé au dépannage de la voi-
ture victime de l'accident, il appa-
raît que la circulation n'a nulle-
ment été perturbée et que le car
des Fleurisans a, tout au plus, perdu
une ou deux minutes pour avoir dû
se tenir, pendant quelques centaines
de mètres, derrière la dépanneuse.
En outre , preuves à l'appui , le mé-
canicien qui a procédé au dépannage
a af f i rmé qu 'il était intervenu à
19 h 40 et non pas vers 19 heures.

2. Devant la poste de la Cibourg,
le car des Fleurisans est tombé en
panne. Le président du H.-C. Fleu-
rier , après avoir vainement tenté
d'obtenir des véhicules de rempla-
cement, a téléphoné au H.-C. Tra-
melan pour l'avertir que son équipe
aurait'trois quarts d'heure de retard.

Les Tramelots ont répondu que
cela ne faisait rien et qu 'ils atten-
daient. Il était 20 h 15 et le début
de la partie était fixé à 20 h 30.

A 20 h 45, les arbitres, MM. Spiez
et Letsch , après avoir observé le
quart d'heure de tolérance prévu
par le règlement de jeu , se sont
rendus sur la patinoire, ils ont en-
registré l'absence des Neuchàtelois
et ont demandé aux dirigeants de
Tramelan s'ils avaient l'intention
d' attendre. Il leur fut répondu posi-
tivement.

Arbitres, joueurs, dirigeants et
spectateurs (évalués à 400) ont
ainsi patienté jusqu 'à 21 h 30, heure
à laquelle MM. Spiez et Letsch se
sont changés et ont quitté les lieux.
Les Fleurisans, qui , entre-temps,
avaient obtenu un car de remplace-
ment , ne sont arrivés à la patinoire
de Tramelan que vers 22 h 15. Ils
n 'avaient donné aucune nouvelle à
leur hôte depuis 20 h 15. Ce n'est
donc pas contre l'avis des arbitres
que le H.-C. Tramelan a refusé de
jouer , mais bien sur décision de
ceux-ci.

POSITION SOLIDE
Voilà , pour l'essentiel, les faits

tels qu 'ils ont été établis par les di-
rigeants jurassiens. On note une sen-
sible différence entre leur version
et celle des Fleurisans. Dans leur
désir de faire toute la lumière sur
cette affaire , les Tramelots ont ob-
tenu des attestations et des docu-
ments qui les placent dans une posi-
tion assez solide et qui semble jus-
tifier leur recours contre la décision
du président régional , M. M. Lenoir.

Afin de ne pas envenimer les cho-
ses, nous n 'en dirons pas plus. Nous
nous étonnerons, néanmoins, que M.
Lenoir n'ait pas lui-même procédé à
l'enquête qu 'a réalisée le H.-C. Tra-
melan. Il nous semble qu 'il était de
son devoir de s'informer complète-
ment avant de prendre une décision
qui peut avoir de grandes répercus-
sions puisque le H.-C. Fleurier
compte parmi les candidats au titre
du groupe 5.

F. PAHUD

Fleurier (candidat au titre) dans une position délicate
à la suite du recours déposé récemment par Tramelan

Les lauréats ont reçu leur
récompense samedi à Bâle

INTÉRESSANT.  — E l y  Tacchella, capitaine de l'équipe nationale
de f ootbal l, vient de recevoir le challenge de la Ville de Lau-
sanne. Michattd, Perroud, Quentin s'y  intéressent »l»emen( tandis
qu'Amez-Droz paraît rêver. (ASL)

BHiSl Mérites sp ortifs suisses

La cérémonie de remise des mérites
sportifs suisses 1967 s'est déroulée à
l'hôtel de ville de Bâle. M. Gustave Fis -
cher, président de l'Association bâloise
des journalistes sport i fs , a salué les lau-
réats auxquels le conseiller d'Etat Arnold
Schneider a apporté les félicitations des
autorités. Les récompenses ont été remi-
ses à Werner Duttweiler , Albert Mayer ,
Cliarles Zbinden ainsi qu 'à l'équipe na-

tionale de football. Elles l'ont été. par
MM.  Karl Mock , président de l'A.SJ.S.,
et René Béguelin et Max Ehinger. Ely
Tacchella , capitaine de l'équipe suisse, a
reçu le challenge de la Ville de Lausanne.
Il était accompagné par dix autres jou-
eurs ainsi que par MM.  Foni et Ballabio.
Au nom des lauérats, M. Albert Mayer a
remercié l'Association suisse des journa-
listes sportifs pour son choix (A.S.J.S.).

BBBS3 Le parcours des prochains
championnats du monde (à Imola)

exigera de nombreuses qualités
Le circuit des championnats du

monde sur route, qui se dérouleront à
Imola, les 31 août (dames) et 1er sep-
tembre (professionnels), a été présenté
à la presse par M. Adriano Rodoni, pré-
sident de la Fédération italienne et de
l'Union cycliste internationale.

Le circuit, d'une longueur totale de
15 km 406, comprend une partie de l'au-
todrome d'Imola et un parcours qui tra-
versera les régions de Pediano, Ber-
gullo et de Pasqua. Il devra être cou-
vert à dix-huit reprises par les profes-
sionnels (277 km 308). La cote mini-
mum (au départ et à l'arrivée) est de
51 mètres et la cote maximum atteint
252 mètres au Mont-Frassineto. La dis-
tance totale du parcours en côte est de
5 km 589 dont 2 km 855 avec une
pente de 5%, 1 km 510 de 6 % et 1 km
224 de 9 à 10 %. En descente, les cou-
reurs couvriront un parcours de 6 km
971 et en terrain plat 2 km 864.

Le circuit n 'empruntera aucune route
départementale ou nationale et il ne
traversera ni villes ni localités à forte
densité de population. De 150,000 à
300,000 personnes pourront trouver pla-
ce le long du parcours ou, aux passages
les plus spectaculaires, seront érigées des
tribunes couvertes de 4000 places. Un
centre de presse est également prévu
avec la mise en place d'un réseau té-
léphonique disposant d'une quarantaine
de lignes internationales.

Selon M. Adriano Rodoni, les carac-
téristiques techniques du parcours met-
tront à l'épreuve les « qualités com-
plètes des coureurs » . De son côté, M.
Carini, président de la commission
technique de la Fédération italienne,
dit que les coureurs devront être parfai-
tement préparés pour affronter ces
championnats dont le circuit est, selon
lui , € infiniment plus difficile que celui
de Hollande » .

Optimisme au Mexique
« Le Mexique s'est engagé à mettre 50,000

lits à la disposition des étrangers qui vien-
dront assister aux Jeux olympiques du mois
d'octobre . Mais, en réalité, il y en aura
60,000 » a assuré M. Ramon Alatorre , chef
du service des logements du comité d'orga-
nisation. M. Alatorre prévoit que les visi-
teurs étrangers dépenseront , au Mexique,
environ 500 millions de pesos. Les droits
divers de télévision devant s'élever à 400
millions, les Jeux olympiques devraient ainsi
représenter pour le Mexique une recette
brute de 900 millions de pesos, soit près de
400 millions de francs suisses.

Le tournoi de Kirchberg
à Marcel Grimm

Plus de 100 pongistes ont participé au
tournoi national de 'Kirchberg, dont voici
les principaux résultats.:

Simple messieurs, série A. — Demi-finales:
Markus Schmid (Berne) bat Erich Pohoralek
(Berne) 21-11 21-17 21-15. — Marcel Grimm
(Berne) bat Bernard Chatton (Berne) 21-16
21-18 21-18. — Finale : Grimm bat Schmid
21-12 21-16 21-17. — Juniors : Rémy Suter
(Genève) bat Gérard Wioska (Genève) 21-16
21-14.

Simple dames, finale > Vreni Lehmann
(Berne) bat NevenaBissig (Berne) 21-9 21-11.
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Championne!!
de Ire ligue

Voici les derniers résultats enregistrés
en championnat de première ligue :

Groupe 1 : Urdorf - Winterthour 3-6;
Bonaduz - Happerswil 6-9 ; Arosa -
Coire II 6-1 ; Davos II - Wetzikon 1-4 ;
Klostcrs - Urdorf 4-1.

Groupe 2 : Dubendorf - AVeinfelcien
2-6 ; Bellinzone - Ascona 3-7 ; Effreli-
kon - Kusnacht II 0-3 ; Riesbach - Ef-
fretikon 1-1 ; Weinfelden - Bellinzone
6-8 ; Dubendorf - Uzwil 3-5 ; Zurich II-
Ascona 6-8. ,

Groupe 3 : Bâle - Aarau 5-1 ; Bcr-
thoud - Binningen 4-0 ; Olten - Klo-
ten II 5-2.

Groupe 4 : Grindelwald - Bienne 0-13.
Groupe 5 : Genève Servette II

Saint-lmier 4-1.



C À  

vendre
300

oupons
de tissus pour

rideaux et meubles

A. MIORINI S£i
Neuchatel Chavannet 12

!

EMPLOYÉE de COMMERCE
cherche place dans bureau , à Neucha-
tel ou aux environs , afin de perfectionner
ses connaissances de langue française. Faire
offres à : Agathe Blattmann , entreprise de
construction , 6315 Alosen.

Responsable du servi
téléphones - commandes - fi
Personne dynamique et ei
formée par entreprise comrr
Très bon salaire.

Adresser offres écrites à FP
journal.

ce clientèle
tctures
îtreprenante serait
lerciale , à Cressier.

2973 au bureau du

ancien nouveau
Transformation de vestons croisés

au prix de 48 fr. 50
R. P O F F E T  - Tailleur

Ecluse 12 - Tél. 5 9017
NEUCHATEL

<̂&$if c£ f̂f i •Hamburger- Steak
^S^ *̂  • Brochettes

• Tendrons de veau • Paupiet tes
• Fondue bourguignonne • Arrostini
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L'APÉRITIF
AU BAR

DU TERMINUS i

MARIAGE
Dame, 60 ans,

mince, physique
agréable, désire

connaître monsieur
entre 62 et 68 ans,

ayant situation
assurée.

Ecrire sous chiffres
HS 2975 au

bureau du journal.

r C e  
soir

aux galles I
spécialités de la cuisine chinoise__, S

iTlimiiP 11lllll III IIIMII i l l lWIfUilliUlil illlfM——MUMMMUHP " 'I illllIPUBfr

r̂apides et discrets*
Renseignements contre envoi de ce bon
Nom: 
Adresse : 
Localité: __

^ COUPE est l'af f a i r e

T l A O n V  du spécialiste...

FRANÇOIS coiffeur de PARIS
NEUCHATEL

2, rue Saint-Maurice, tél. 5 18 73

AU CEP D'OR
W. GASCHEN

Spécialiste en vins et liqueurs
Moulins 11 ' Tél. 5 32 52

F O R M I D A B LE  !..

3 PANTAL ONS
ou JUPES

nettoyés j ^_
détachés
repassés Fr. m I "
apprêtés ^^ ™

6 kg = Fr. 8.-

NEOVIT ECLUSE 9
Neuchatel

V 4 11 01 Près du funiculaire DAME
distinguée, 52 ans,

désire connaître
monsieur entre 55

et 65 ans pour
affection sincère et

sorties.
Ecrire à JV 2977

au bureau du

MARIAGE
Monsieur , 36 ans,
bonne situation ,
grand , très bien

physiquemen t, désire
connaître dame pour

union heureuse.
Ecrire sous chiffres

IT 2976 au
bureau du journal.

DE L'ARGENT
en 24 heures : j'achè-

te au prix fort ,
vieux dentiers, or

dentaire, or ancien,
montres, bijoux , ar-

gent, brillants.
F. San,

acheteur-concession-
naire,

Missionsstrasse 58,
4000 Bâle.

i 

Profondément touchée par les i i
nombreux témoignages de sym- i
pathie reçus lors de son grand I
deuil , la famille de

Monsieur
François CUANILLON

remercie toutes les personnes qui , I i
par leur présence, leurs envois I ;
de fleurs et leurs messages, ont I
pris part à son épreuve, et les I
prie de croire à sa vive gratitude. H

I

Un merci spécial à sœur Thé- I
rèse et au personnel de l'hospice I
de Cressier. Saint-Biaise, janvier I j
1968. ;

Aux propriétaires
de Renault R8

Pour réduire ' votre
budget, faites vous-
mêmes vos petites
réparations ; vous

connaîtrez tous
les secrets de la

R8 en lisant
l'ouvrage :

VOTRE
RENAULT R8

obtenable à
16 fr. 10 à la

librairie *
REYMOND

5, rue Saint-Honoré
à Neuchatel , et
qui vous le fera

parvenir également
sans frais de port
si vous ne pouvez

passer à Neuchatel.

CUISINIÈRE Mena-Lux à gaz quatre
feux ; frigo 125 Elan ; robe de mariée ,
taille 38. Tél. 3 11 85, dès 18 heures.

MAGNIFIQUE STUDIO d'exposition en
skai noir et rouge, cédé à 1200 fr. au lieu
de 1500 fr. Tél. 6 45 45 ou 6 27 12. 

SPLENDTDE TABLE de salle à manger exten-
sible, forme ronde, diamètre 120 cm, ovale
180 cm, palissandre, comme neuve, à vendre
pour cause de départ. Prix d'achat 1150 fr.,
à céder pour 480 fr. Tél. 8 17 86.

CUISINIÈRE A GAZ, grise, 4 feux et four.
Tél. 5 14 75. 

COURS D'ESPAGNOL, disques et livres,
état de neuf. Tél. (038) 6 43 26. 

URGENT 1 frigo Bosch 150 litres état de
neuf. 300 fr. 1 lit avec sommier et matelas
1 lit avec matelas ressorts métallique. Prix
avantageux. Tél. (038) 7 63 47. 

UN BAHUT ANCIEN en bois dur ; deux
commodes anciennes ; une commode-bureau ;
un bureau-secrétaire. Tél. 7 74 18.

OPEL RECORD 1960-1961, toutes pièces
de carrosserie et de mécanique, roues de
rechange, ceintures de sécurité, glaces, etc.
Téléphoner après 19 heures au 3 24 40.

LIT D'ENFANT, complet. Tél. 5 61 18.

CHAMBRE A COUCHER complète ou élé-
ments séparés ; 2 cuisinières à gaz en bon
état ; 1 poussette démontable ; 2 pneus
neige pour Fiat 1100, roulé 2000 km. Tél.
(038) 7 64 47.

A COLOMBIER, BELLE CHAMBRE, avec
salle de bains, à jeune homme ; libre tout
de suite. Tél. 6 26 78, heures des repas.

CHAMBRE A DEUX LITS, tout confort .
Tél. 6 64 86, Bevaix.

CORNAUX, dans immeuble moderne , appar-
éement 3 pièces 265 fr. ; 4 pièces 315 Fr.
+ charges. Tél. (038) 3 26 57.

JOLIE CHAMBRE indépendante à person-
ne sérieuse. Quartier de l'université . Télé-
phone 5 26 03.

APPARTEMENT DE 2 CHAMBRES, cuisi-
ne , bains, libre immédiatement , à Boudry.
Tél. 614 23.

LOGEMENT MEUBLÉ de 2 chambres, cui-
sine installée, bains , tout confort moderne ,
dans maison tranquille. Tél. 5 23 51.
CHAMBRE à 1 ou 2 lits , près de la gare
Tél. 5 46 29 de 8 à 14 heures.

SÉPEY SUR AIGLE, chalet meublé confo r-
table , 15 francs par jour. Tél. (038) 8 26 97.

URGENT, APPARTEMENT de 2 ou 2 '/.,
pièces au centre ou aux environs. Mme Mar-
lyse Mora , rue Rugin 10, Peseux.

URGENT, appartement 2 pièces, non meu-
blé , de préférence au centre. Adresser offres
écrites à 231 -0050 au bureau du journal.

APPARTEMENT DE 2-3 pièces, loyer mo-
deste , campagne ou altitude. Téléphone (038)
6 61 06.

CHAMBRE INDÉPENDANTE est cherchée
par jeune fille , entre Neuchatel et Saint-
Biaise. Adresser offres écrites à CM 2970
au bureau du journal.

PERSONNE pour faire le ménage , une demi-
journée par semaine. Tél. 5 89 74.

COIFFEUSE est demandée ; chambre à dis-
position , possibilité de cuisiner. Tél. 8 40 87.

OUVRIER - On cherche ouvrier pour tra-
vaux faciles et intéressants ; bonne occasion ,
pour personne capable de se créer une situa-
tion. Mise au courant. Adresser offres écrites
à EO 2972 au bureau du journal.

ÉTUDIANTE DONNERAIT leçons de :
alleman d, français , anglais, et surveillerait
devoirs. Tél. 8 49 60.
BABY-SITTING est cherché pour le soir,
du lundi au jeudi , région Neuchatel - Saint-
Biaise. Adresser offres écrites à DN 2971 au
bureau du journal.

BAIGNOIRE BÉBÉ marque Crisco, avec
support pour poser sur baignoire. Tél. (038)
6 25 09.

QUI PRENDRAIT en pension complète un
enfant de 3 ans ? Adresser offres écrites à
231 - 0049 au bureau du journal.

? 

PEUGEOT 404 SUPERLUXE INJECTION
1963, 9 CV, gris métallisé, toit ouvrant,
intérieur cuir.

PEUGEOT 404 FAMILIALE 1963, 9 CV,

B 

turquoise, 7 places, 5 portes.

PEUGEOT 404 COMMERCIALE 1964,
8 CV, grise, 5 places, 5 portes.

? 

PEUGEOT 404 CABRIOLET 1964, 9 CV,
blanche, 2-4 places. Injection. Cuir,
radio.

Q 

PEUGEOT 404 1965, 9 CV, grise, toit
ouvrant, intérieur drap.

PEUGEOT 404 1966, 9 CV, grise, toit
ouvrant, intérieur simili, accessoires.

B 

PEUGEOT 404 J 1966, 9 CV, grise, toit
ouvrant, intérieur simili. Jaeger.

PEUGEOT 404 INJECTION 1966, 9 CV,

? 

blanche, toit ouvrant, drap.

PEUGEOT 404 INJECTION 1966, 9 CV,
beige, toit ouvrant, intérieur simili. At-
telage.

? 

Demandez la liste complète avec
kilomètres et prix. Facilités de paie-
ment, avec intérêts réduits.

Apprentie vendeuse en pariumerie
S'adresser à la droguerie-parfumerie Burkhalter, rue
Saint-Maurice 1. !

Un bon conseil:
avant d'acheter
une voiture d'oc-

Befnz et Sim£a,

jours d'un beau
choix à des prix
intéressants.
Tél. 038 j Oï 7*
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L'IMPRIMERIE
CENTRALE

NEUCHATEL
achète

CHIFFONS
toile et coton, di-
mensions minima-
les : 30 cm X 30
cm, propres, blancs
et couleurs.

A vendre ALFA , ROMEO
expertisée, bonne occasion.
Téléphoner entre les heures des repas au
(038) 3 11 15.

A vendre Mb

vw
avec toit
ouvrant.
Expertisée.
Prix Fr. 2200.—
Garage
R. WASER
rue du Seyon
34-38.
Neuchatel.

_____ AGENCE DE NEUCHATEL
|||a SEGESSEMANN & FBLS
^___f Pierre-à-Mazel 51 , Neuchatel

Nous engageons, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

un ferblantier-appareilleur
capable de travailler seul.
Bonne place stable.
Faire offres à René Vadi , ferblantier-
appareilleur , Cernier (NE). Tél. (038)
7 1631.

f  S
I j Bureau de la place cherche, pour

le printemps 1968,

apprenti (e)
de commerce
occasion de faire un excellent
apprentissage suivant le règle-
ment officiel et sous surveillance
qualifiée.

'• Adresser les offres écrites à
Elexa S.A., avenue de la Gare 12,
Neuchatel.\ 3

1 i \^ _̂_m̂

JOAILLIER-ORFÈVRE
; | 7, PLACE PURY

I cherche, pour le printemps 19K8, I
! ! .une

I APPRENTIE I
I VENDEUSE I

I de bonne présentation et ai- I
i I mable, ayant suivi l'école se- I
| I condaire. Belle occasion d'ap- I

I prendre un métier intéressant I
I et varié. Faire offres par écrit I
I ou se présenter à la place I

i . I Pury 7, Neuchatel.

Jeune fille quittant l'école au printemps cher-
che place

D'APPRENTIE EN PHARMACIE OU DROGUERIE
à Neuchatel ou aux environs. Tél. (038)
9 07 80.

On offre à dames
et demoiselles
ayant quelques

heures libres par
semaine

GAIN
accessoire

Renseignements
sous chiffres

P 200156 F à
Publicitas S.A.,
1701 Fribourg.

Serveuse
gros gain, 2 jours

de congé par
semaine, chambre

à disposition.
Entrée immédiate

ou à convenir.
Café Grand-Fon-
taine, Fribourg.
Fam. Quazzola
(Ariette Zola).

Tél. (037) 2 24 50
(commerce) ou privé

(037) 61 39 70.

Etude de la ville
cherche , pour le

1er février ou date
à convenir, une

employée
de langue maternelle

française, bonne
sténodactylographe

(Aimé-Paris), au
courant des

travaux de bureau.
Adresser offres

manuscrites, avec
références et

prétentions de salaire,
sous chiffres

PX 2932 au bureau
du journal.

L'annonce
reflet vivant
du marché

Etablissement situé au centre
de la ville de Bienne engage-
rait une

SOMMELIERS
Très bon gain. Quelques con-
naissances d'allemand souhai-
tées.
Tél. (032) 2 39 33.

Nous cherchons, pour notre
magasin de cigares, 2, place
Pury,  à Neuchatel , une

remplaçante
Des connaissances de la bran-
che ne sont pas exigées. Les
intéressées sont priées de s'an-
noncer directement au maga-
sin.

Société Anonyme, LE KIOSQUE
3001 Berne.

Nous cherchons pour notre
succursale des Parcs une

vendeuse
pour remplacement jusqu 'à fin
mai.

Téléphoner au No 5 10 95
boucherie Margot.

@ GORGERAT
cherche

pour travail en fabrique ou à
domicile

régleuses sur
spiraux plats

pour virolages centrages
calibres 6 % - 11 H
travail régulier assuré.

Se présenter : Jardinière 137,
ou téléphoner, au (039) 2 00 77.

Restaurant de la Couronne
Saint-Biaise. Tél. (038) 3 38 38

cherche pour date à convenir

une fille
(garçon) de cuisine
Nous cherchons, pour le 1er mars,

jeune fille
pour le ménage et pour s'occuper d'un petit
enfant dans maison soignée, (éventuellement
comme volontaire). Faire offres sous chiffres
2003 ZZ aux Annonces Suisses S.A., 8024
Zurich.

SECRÉTAIRE
qualifiée , capable de correspondre
en français, en allemand et en
anglais , serait engagée .ce prin- h
temps par bureau de la place.
Adresser offres écrites à CL '2905
au bureau du journal . j

S.I. l'Ecureuil S.A., chemin de la
Baume 18, à Cortaillod, cherche con-
cierge pour le 24 mars 1968,

appartement de 3 i / 2 pièces
à disposition.

Etude Pierre Jung, Bassin 14, Neu-
chatel. Tél. 5 82 22.

Nous cherchons pour entrée
immédiate ou date à convenir

garçon boucher
S'adresser : boucherie B. Mar-
got , rue du Seyon, tél. 514 56.

Répondez, s. v. p.,
aux offres sous chiffres

Nous prions les personnes et les
entreprises qui publient des annon-
ces avec offres sous chiffres de
répondre promptement aux auteurs
des offres qu 'elles reçoivent.

C'est un devoir de courtoisie et
c'est l'Intérêt de chacun que ce
service fonctionne normalement. On
répondra donc même si l'offre
ne peut être prise en considération
et on retournera le plus tôt possi-
ble les copies de certificats, pho-
tographies et autres documents
joint s à ces offres. Les Intéressés
leur en seront très reconnaissants
car ces pièces leur sont absolu-
ment nécessaires pour répondre à
d'autres demandes.

Feuille d'Avis de Neuchatel.

Nous cherchons, pour entrée
à convenir,

contrôleur
qualifié, au courant de métho-
des modernes du contrôle de
qualité.
Place stable bien rétribuée, lo-
gement à disposition, avantages
sociaux et ambiance de travail
agréable.

.
Adresser offres , avec curricu-
lum vitae, à
BÉROCHE S.A.
Fabrique de décolletages
2025 Chez-le-Bart. (NE)

HOME WATCH CO LTD
Pierre-à-Mazel 11 Neuchatel
cherch e

employée de bureau
Travail à la demi-journée
Connaissances d'horlogerie ain-
si qu 'une ou deux langues
étrangères désirées.
Adresser offres écrites à Home
Watch Co, 2000 Neuchatel 7.

Je cherche place de

magasinier
dans commerce.

Libre tout de
suite. Faire offres

sous chiffres
P 200,052 N

à Publicitas S.A.,
2001 Neuchatel.

SECRÉTAIRE
4 ans de pratique ,

dont 1 an en
Allemagne,

cherche place en
ville.

Adresser offres
écrites à GR 2974

au bureau du
journal.

Couple français
dans l'enseignement

depuis 4 ans,
cherche gérance et

direction d' un home
d'enfants en Suisse

romande .
Ecrire à Delugeau ,

chez M. Bisson,
12, allée des Glycines,

Montgazon (79),
Parthenay
(France).

On cherche, pour
le 15 février , un

jeune

cuisinier
Faire offres à

l'hôtel du Crêt ,
2105 Travers.

Français de 33 ans
.>

permis de séjour C, constructeur d'outillage,
agent de méthode BTE, diplôme cadre
moyen, CAP ajusteur, CAP dessinateur,
BEI ajusteur , cherche place à responsabili-
tés.
Adresser offres écrites à AK 2968 au
bureau du journal.

Jeune fille de 19 ans, Française, 2 ans
d'écolo de commerce, cherche, place

d'employée de bureau
à Neuchatel ou aux environs, pour la 1er
mai 1968.
Adresser offres écrites à BL 2969 au bureau
du journal.

SECRÉTAIRE
française expérimentée, 15 ans de pratique,
parlant l'espagnol et ayan t de bonnes con-
naissances d'anglais, cherche place à Neu-
chatel. S'adresser à Dr Gonzales, hôpital de
la Providence , Neuchatel.

Zuricoise de 20 ans cherche place de

TÉLEXISTE (PTT)
ou aide de bureau où elle aurait l'occasion
de se perfectionner en français ; connais-
sances d'anglais. Entrée 1er avril ou date à
convenir. Faire offres sous chiffres 30143-42
à Publicitas , 8021 Zurich.

Metteuse d'équilibre
cherche travail à domicile.
Fleurier. Tél. 918 13.

GARÇON
j »

de 15 ans (3 ans d'école secondaire) cher-
che place dans un garage pour le service
de la station et le lavage des voitures.
Bonnes connaissances mécaniques.
Libre après sa confirmation , après Pâques
1968. Rudolf Kindler-Brandli , transport ,
5252 Villnachcrn, près Brougg. Tél. (056)
41 10 04.

JEUNE FILLE
avec bonnes connaissances
d'anglais et pratique de bu-
reau cherche place à la

réception
d'une agence
de voyage

ou autre.
Ecrire à Line Mermoud , 1482
Treytorrens - Payerne.

Quincaillier , 7 ans de pratique dont 3 en
Suisse alémanique , dans un bureau d'un
centre d'achat , cherche place en tant

, e  CALCULATEUR
ou employé de bureau.
Entrée immédia te  ou à convenir.

' fesser offres écrite s à CK 2051 au
bureau du journal.



Une fausse carte_ m
DE LA 1UNGLE A LA PISTE (Suisse romande). — Les téléspectateurs spéciale-

ment les jeunes, apprécient beaucoup ces courts documentaires commentes d agréable
manière par Jean Richard, acteur et comédien pour avoir le plaisi r d entretenir un
zoo Son ton ne trompe pas ; il aime les bêtes et les connaît parfaitem ent. Il nous
communique ses connaissances et ses sentiments. Les images sont dignes du présenta-
teur « De la jungle à la p iste » porte bien son nom et chacun des milieux est pas-
sionnant à découvrir. Une séquence agréable, programm ée judicieusement.

HORIZONS (Suisse romande). — L'émission ville-campagne de la TV romande
retient chaque semaine l'attention d'un très large public. Son succès est entièrement
mérité. L 'équipe Caviezel-Laedermann s'attache régulièrement à des sujets suscepti-
bles de captiver campagnards et citadins. Même lorsque ceux-ci sont plus spécifique-
ment réservés aux gens de la terre, le réalisateur sait leur donner une dimension hu-
maine qui nous fait  oublier l'aspect technique de l 'émission. Souhaitons que la TV
conserve tous ces documents qui donneront une image exacte de la campagne suisse
actuelle à nos descendants. A rmand Caviezel fait œuvre d'ethnologue. Le reportage
consacré à cette famille vaudoise où quatre gén érations sont représentées sous le même
toit et qui vit presque selon les principes des kibboutz israéliens ne démentira pas ces
lignes. « Horizons » : un plaisir toujours renouvelé.

PROFILS 68 (Suisse romande). — Nathalie Nat nous a immédiatement avertis
des limites et de l'objectif de la séquence « Staccato » en définissant ce mot du voca-
bulaire musical — suite de notes rapides nettement détachées les unes des autres —
et en établissant un parallèle avec la composition de son émission. Conçue comme
un magazine « moderne » et comprenant plusieurs rubriques, sans lien les unes avec
les autres, elle se voudrait divertissante au travers du surprenant, de l'insolite et quel-
quefois de l'humour. H faut  admettre que, dans l'ensemble, chacune des séquences est
traitée visuellement avec un certain esprit de recherche. Malheureusement, ces expé-
riences sont toutes trop limitées dans le temps. Il serait p lus judicieux de confier la
recherche à un service spécialisé et de s'en tenir à des techniques éprouvées et à des
sujets correspondant au véritable objectif de « Profils 68 ». L'an passé, la
productrice avait déjà échoué lors de telles tentatives. Bien qu'il y ait amélioration ,
je doute que « Staccato » obtienne les faveur s du grand public qui est désormais celuide In déf unte émission « T.p s iennrs aussi ».

L'organe officiel de la TV romande nous laissait espérer de bonnes minutes his-
toriques en compagnie de la « Vierge de Nuremberg » . Sa présentation s'est limitée à
une dizaine de secondes au plus. Fernand Berset n'aura pas fai t  plaisir à nos amisloclois avec son sketch trop connu « Les chocolats Schblinz ». « Staccato » : un p euune solution de facilité. La recherche devient un prétexte. Une p lus juste idéede la télévision expérimentale devrait s'imposer , car la nouvelle pr ogrammation decette émission, sa destination première, ne permettent pas de jouer cette carte.

J.-Cl. LEUBA

DU MARDI 23 JANVIER

18.45 Bulletin de nouvelles.
18.50 Publicité.
18.55 Rendez-vous.
19.20 Publicité.
19.25 Trois petits tours et puis s'en vont
19.30 Agence Intérim

Feuilleton par Michel Moussy.
19.55 Publicité.
20.00 Téléjournal.
20.15 PubUcité.
20.20 Carrefour.
20.35 L'Expérience

Film de la série Les Envahisseurs.
21.25 Contact

Sélection de sujets réalisés par le Ma-
gazine des arts , des lettres et du
spectacle de la TV suisse alémanique.

22.25 Téléjournal.

9.04 Télévision scolaire.
12.30 Paris-club.
13.00 Actualités télévisées

Télé-midi.
18.25 Télévision scolaire.
18.55. Magazine international des jeunes.
19.20 La Maison de toutou.
19.25 Actualités régionales.
19.40 Sylvie des Trois-Ormes

Feuilleton.
20.00 Actualités télévisées

Télé-soir.
20.20 A propos.
20.35 Bouclage.
22.10 Les Hôpitaux.
22.50 Les grands interprètes.
23.20 Actualités télévisées

Télé-nuit.

14.00 Cours du Conservatoire national des
arts et métiers.

18.00 Cours du Conservatoire national des
arts et métiers.

19.40 Les Aventures de Joé chez les four-
mis.

19.45 24 heures d'actualités.
20.00 Trois petits tours.
20.05 Soirée actualité

Mission impossible.
23.00 24 heures d'actualités.

NEUCHATEL
SALLE DES CONFÉRENCES : 20 h pré-

cises, 4me concert d'abonnement.
CERCLE NATIONAL : 20 h 30, Neucha-

tel sur ses jeunes rives, conférence.
EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :

175 ans d'ethnographie à NeuchâteL
Galerie Karine : exposition collective 1967.
CINÉMAS. — Palace : 20 h 30, Zorro, le

chevalier fantôme. 16 ans.
Arcades: 20 h 15, Guerre et paix. 16 ans.
Rex : 20 h 30, Le lit à six places. 20 ans.
Studio : 20 h 30, Cul-de-Sac 18 ans.
Bio : 18 h 40, Es. 16 ans. 20 h 45, Echap-

pement libre. 18 ans.
ApoUo : 14 h 30 et 20 h, L'Extravagant

docteur Dolittle. Enfants admis.

Pharmacie d'office (Jusqu'à 23 h) : Dr
Kxeis, Seyon-Trésor.
De 23 h à 8 h, en cas d'urgence, le
poste de police indique le pharmacien
à disposition. :

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte : 20h30,

La Maison des otages.
Pharmacie de service (jusqu'à 21 h) : Dr

W. Gauchat ; plus tard, le No 11 ren-
Reitme.

9.15 et 10.15, télévision scolaire. 18.45,
fin de journée , publicité. 18.55, téléjournal ,
l'antenne , publicité. 19.25, Rinaldo Rinaldini.
20 h , téléjournal , publicité. 20.20, les pro-
blèmes de l'hérédité. 21 h , l'histoire de Joël
Brand. 22.55, chronique littéraire. 23 h , télé-
journal.

12.40, téléjournal. 16.45, pour les enfants.
18 h , téléjournal. 18.05, programmes régio-
naux. 20 h, téléjournal , météo. 20.15, que
fait-il. 21 h , Le_ Météore. 22.50, téléjournal,
commentaires , météo.

Bouclage (France, 20 h 35) : Des au-
tomobilistes ne peuvent plus quitter une
ville. ,
L'expérience (Suisse, 20 h 35) : de la
bonne science-fiction programmée un peu
trop tôt.
Les Hôpitaux (France, 22 h 10) : Une
vaste enquête de Frédéric Pottcher.
Troisième volet : les soignants.

J.-C. L.

Sortent et télédiffusion
6.10, bonjour à tous. 6.15, informations.

7.15, miroir-première. 8 h et 9 h, informa-
tions . 9.05, le bonheur à domicile. 10 h et
11 h , informations. 11.05, sur l'onde légère,
divertissement musical. 12 h, informations.
12.05, au carillon de midi. 12.35, 10, 20, 50,
100. 12.45, informations. 12.55, La Char-
treuse de Parme. 13.05, mardi les gars. 13.15,
les nouveautés du disques. 13.30, musique
sans paroles. 14 h, informations. 14.05,
sur vos deux oreilles. 14.30, le monde chez
vous. 15 h, informations. 15.05, concert
chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de seize heures, Rebecca. 17 h, informa-
tions. 17.05, bonjour les enfants. 17.30,
jeunesse-club. 18 h, informations. 18.05,
récital express. 18.20, le micro dans la vie.
18.45, sports. 19 h, le miroir du monde.
19 30 bonsoir les enfants. 19.35, disc-o-
matic. 20 h, magazine 68. 20.20, intermède
musical. 20.30, La Foire aux sentiments,
pièce de Roger Ferdinand, en hommage à
l'auteur. 22.10, des cordes et des couleurs.
22.30, informations. 22.35, le tour du monde
des Nations Unies. 23.05, prélude à la nuit.
23.25, miroir-première. 23.30, hymne natio-
nal.

Second programme
12 h, midi-musique. 14 h, Musik am

Nachmittag. 17 h, musica di fine pomerig-
gio. 18 h, jeunesse-club. 18 h, per i lavora-
tori italiani in Svizzera. 19.30, musique pour
la Suisse. 20 h , vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.15, disques. 20.20, infor-
mations locales. 20.30, nouveautés de l'en-
registrement de la Radio suisse romande.
20.45, vient de paraître. 21.30, la vie musi-
cale. 21.45, encyclopédie lyrique : Don Juan.
22.30 ,anthologie du jazz. 23 h, hymne na-
tional.

Bero munster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h et 23.25, informations. 6.10, bonjour.
6.20, gai réveil en musique. 7.10, auto-
radio. 8.30, concert. 9 h, souvenirs en pa-
roles et musique. 10.05, musique populaire.
11.05, émission d'ensemble. 12 h , émission
pour la campagne. 12.40, rendez-vous de
midi. 14 h, forum des consommatrices.
14.30, radioscolaire en langue romanche.
15.05, opéras.

16.05, récit. 16.30, divertissement et mu-
sique. 17.30, pour les jeunes. 18 h , informa-
tions, météo, actualités. 18.15, radio-jeunes-
se. 19.15, informations, échos du temps.
20 h, hit-parade. 20.30, Révolte au pays de
Cocagne, histoire invraisemblable. 21.15, or-
chestre récréatif de Beromunster et solistes.
21.45, La Chine moderne. 22.15, informa-
tions, commentaires. 22.25, jazz européen.

MARDI 23 JANVIER 1968
Influences poussant à l'indolence le matin L'après-midi sera plus mouvementé et la soiré<sera agressive.
Naissances : Les enfants de ce jour seront nerveux, hardis et impulsifs.
BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Purifiez votre organisme. Amour :
Vous retrouverez très vite votre sourire.
Affaires : Vous avez trop préjugé de vos
forces.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Vous fumez beaucoup trop.
Amour : Réalisez les projets que vous en-
visagez. Affaires : Ne faites rien d'inhabi-
tuel.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Faites un peu plus de marche.
Amour : Ne prenez pas au sérieux une
petite amourette. Affaires : Suivez les con-
seils des personnes avisées.

CANCER (22/6-22/7)
Santé : Faites un repas plus léger le soir.
Amour : Voyez des gens intéressants. Af-
faires : Evitez toutes discussions.

LION (23/7-23/8)
Santé : N'abusez pas des alcools. Amour :
Demeurez fidèle à vos amitiés anciennes.
Affaires : Nouvelles relations très influentes.

VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Vous êtes trop négligent. Amour :
Faites preuve de tact. Affaires : Modérez
votre agressivité.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Soignez votre peau. Amour : Heu-
reuse évolution de votre vie privée. Affai-
res : Prêtez plus d'attention à vos inté-
rêts.
SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Elle est tributaire du moral.
Amour : Demeurez chez vous à lire de
temps en temps. Affaires : Ne vous dis-
persez pas en discussions stériles.
SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : A surveiller. Amour : Déplacement
imprévu très agréable. Affaires : Surveillez
et modérez vos propos.
CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Ménagez votre vue qui est fati-
guée. Amour : Soyez naturel et spontané.
Affaires : Soyez plus mesuré dans vos dé-
penses.
VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Consultez un spécialiste sans tarder.
Amour : Les différends vont s'estomper.
Affaires : Situation délicate dont vous devez
vous sortir.
POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Modérez votre appétit. Amour :
Evolution d'une amitié vers un tendre sen-
timent. Affaires : Ne faites pas de senti-
ments en affaires.

HORIZONTALEMENT
1. Elles font office de bigoudis. 2. Qui

appartient à telle colonne articulée. 3. Note.
— On ne compte pas leurs points de côté.
— Pronom. 4. Dans le nom d'un chef-lieu.
— Elle arrose le Grésivaudan. 5. Qui bril-
lent. 6. Préfixe. — Monnaie roumaine. —
Sur un parchemin. 7. Cuit à l'étouffée. —
Une des neuf sœurs. 8. Participe. — Se dit
du poids brut. — Disciple de Mahomet. 9.
Arguments faits de propositions enchaînées.
— Article. 10. Etablies par le tabellion.

VERTICALEMENT
1. Le liard en fait partie. 2. Ville du Vau-

cluse. — Effet d'un cautère. 3. Relation de
cercle. — Répété , c'est un soldat. — Lettre
grecque. 4. Galantes, elles sont célèbres. —
Fréquente. 5. Dépôt de fond . — Mit en
garde. 6. Fait des économies de bouts de
chandelles. — Adverbe. 7. Il nous garde une
dent. — Imite le marbre. — Note. 8. Repas
pris à la source. — Pronom. 9. Matière

colorante tirée d'un lichen. 10. Brosse d'or-
fèvre. — Poils durs et raides.

J
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ĝgjk 

BAN QU
E EXEL

_ _ _T̂ __ \ 
Rousseau  5 :

fcftftfF Neuchatel
^*B^  ̂ Ouvert le samedi matin I

_\\\\Wrtt
_̂__~̂  ̂ ML % V̂  ̂ ~̂ ^̂

^^^  ̂ l|É ^^V <êûW

ŒS*1*̂  avec ristourne -flamB1"̂

_ _̂y dans tous les magasins ^^  ̂ ||K

A la boucherie

'é^< Tripes cuites
j Rs Sr  ©n morceaux
\J ou émincées

les 100 g a ™ff lj

Marchés MIGROS
rue de l'Hôpital
av. des Portes-Rouges

Si, par hasard,
vous avez besoin

d'argent
...parce qu'un imprévu

vous force à agir
- L'expérience le démontre:

A vec de l'argent liquide on peut défendre ses
' Intérêts! L'action rapide est décisive. Le Prêt-
Ftohner permet aux gens capables de profiter
sans retard de toutes les bonnes occasions.
Vous aussi, vous pouvez en obtenir un. Ecrivez
ou téléphonez-nous encore aujourd'huiI

¦Banque RohnenCie S.A.
8021 Zurich. Strehlgasse 33. tél. 051 230330
3001 St-Gall, Neugasse 26, tél. 071233922

Profitez de notre Service du soir,
récemment introduit pour vous. Tété-
phonez sous No 071 233922 entre 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous les
renseignements désiréssur nos prêts.
Depuis plus de 30 ans, la Banque Rohner
accorde des prêts rapides, discrets et
favorables.
Nom;
Rue: 
Localité: IV /344
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bric-à-brac G. ETIENNE
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MARIAGE
Commerçant clans la cinquantaine,
ayant eu revers, exploitant hôtel-
rèstaurant, désire faire la connais-
sance de dame ou demoiselle affec-
tueuse, de 35 à 45 ans, en vue de
collaboration . Mariage éventuel. Join-
dre photo. Discrétion assurée. Pas
sérieux s'abstenir. Il sera répondu
à toutes offres.
Ecrire sous chiffres RY 2933 au bu-
reau du journal .

ZURICH
(COUKS DE CLOTURE)

OBLIGATIONS 19 janv. 22 janvier
3 % Fédéral 1949 . . 92.50 92.— d
2 %% Féd. 1954, mars 93.10 d 93.— d
3 % Féd. 1955, |uln 90.75 90.50 d
4 yt % Fédéral 1965 . 97.50 d 97.— d
4 Vi% Fédéral 1986 . 97.50 d 97.50
5 % Fédéral 1967 . . 102.60 101.75

ACTIONS
Swissair nom 753.— 764.—
Union Bques Suisses 3745.— 3770.—
Société Bque Suisse . 2555.— 2565.—
Crédit Suisse 2980.— 2990 —
Bque Pop. Suisse . . 1725.— 1740.—
BaJly 1410.— 1420 —
Electro Watt 1515.— 1515.—
Indeleo 1195.— 1180 —
Motor Colombus . . . 1350.— 1345 —
Italo-Sulsse 213.— 215.—
Réassurances Zurich 1840.— 1845.—
Wtnterthour Accld. . 905.— 925.—
Zurich Assurances . . 4950.— 4925 —
Aluminium Suisse . . 3440.— 3460.—
Brown Boverl 2345.— 2325.—
Saurer 1530.— 1540.—
Fischer 1075.— 1065.—
Lonza 1345.— 1330.—
Nestlé porteur . . . .  2700.— 2695.—
Nestlé nom 1820.— 1820.—
Sulzer 3990.— 3975 —
Ourslna . . 5300.— 5340.—
Alcan Aluminium . . 116.— 116.—
American Tel & Tel 226.— 223 '/t
Canadian Pacific . . . 228.— 226 '/>
Chesapeake & Ohio . 279.— d 279.— d
Du Pont de Nemours 664.— 672.—
Eastman Kodak . . . 602.— 599.—
Ford Motor 229.— 230 '/i
General Electric . . . 407.— 408.—
General Motors . . . . 351.— 355.—
IBM 2710.— 2710.—
International Nickel 495.— 497.—
Kennecott 186.— 189.—
Montgomery Ward . . 110.— 110.—
Std OU New-Jersey . 300.— 300.—
Union Carbide . . . .  202 & 205.—
U. St&tes Steel . . . .  181 % 181.—
Machines Bull . . . .  66 V2 69.—
Italo-Argentlna . . . .  31 % 31 'l>
Philips 152.— 149 '/»
Royal Dutch Cy . . . 188 % 185.—
Sodec 233.— 232.—
A. E. G 525.— 526.—
Fartenfabr. Bayer AG 212 % 211 '/i
Farbw. Hoechst AG 300.— 307.—
Mannesmann 161 H 162.—
Siemens 305.— 313.—

BALE ACTIONS
Clba, porteur 7850.— 7875.—Clba, nom 6275.— 6300.—
Sandoz 6700.— 6625.—
Geigy, porteur . . . .10800.— 10850.—
Gelgy nom 4900.— 4875.—
Hoff.-La Roche (bj) 93250.— 93600.—
LAUSANNE ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . . 1400.— 1400.—
Crédit Fonc. Vaudois 885.— d 885.—
Innovation S.A. . . .. 370.— 372.—
Rom. d'Electricité . 430.— d 430.— d
Ateliers constr. Vevey 680.— d 700.— d
La Sulsse-Vle 3190.— 3100.— d

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Bourse de Neuchatel
Actions 19 janv. 22 janvier

Banque Nationale . . 570.— d 570.— d
Crédit Fonc. Neuchât . 675.— 670.— d
La Neuchâteloise as.g. 1400.— 1350.— d
Appareillage Gardy . 300.— o 320.— o
Càbl. élect . Cortalllod 8200.— d 8200.— d
Câbl .et tréf .Cossonav 3275.— o 3100.— d
Chaux et dm. Suis. r. 540.— d 540.— d
Ed. Dubled & Cle S.A. 1800.— d 1825.— d
Ciment Portland . . . 4800.— o 4700.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 2125.— d 2200.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 12800.— dl3300 —
Tramways Neuchatel 360.— o 360.— o
Sté navigation lacs .
Ntel-Morat, prlv. . . 65.— d 65.— d

Obligations
Etat Neuch . 2W> 1932 92.50 d 92.50 d
Et. de Ntel 4% 1965 95.50 d 96.— d
Etat Neuch . 3V4 1949 99.50 d 99.50 d
Com. Neuch . 3J4 1947 97.75 d 97.75 d
Com. Neuch. 3% 1951 93.— d 93.— d
Chx-de-Fds 3fc 1946 99.— o 99.— o
Le Locle 3% 1947 98.— d 98.— d
Châtelot 3% 1951 99.— d 99.— d
Eleo. Neuch. 3% 1951 92 .50 d 92.50 d
Tram. Neuch . 3V4 1946 93.— d 93.— d
Paillard S.A. 3Mi 1960 90.— d 90.— d
Suchard Hol. 3 W 1953 99.75 d 99.75 d
Tabacs N.-Ser.4%1962 90.— d 89.50 d

Cours des billets de banqne
22 JANVIER 1968

Achat Vente
France 86.50 89.50
Italie —.68 — .70 V2
Allemagne 107.— 109.50
Espagne 6.— 6.35
U. S. A 4.30 4.35
Angleterre 10.25 10.65
Belgique 8.50 8.85
Hollande 119.— 121.50
Autriche 16.60 16.90

Marché libre de l'or
Pièces suisses 48.— 51.—
Pièces françaises . . . 45.— 48.—
Pièces anglais» .. . 44.— 47.—
Pièces américaines , , 210.— 225.—
Lingots 4900.— 4970.—

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

FEUILLE D'AVIS Ûh_
DE NEUCHÂTEL ffljk
Réception des annonces I |[j&,
et des abonnements 1

chez Mmo S. FAVRE !¦ Rue D.-Jeanrichard 33
Tél. (039) 5 32 66 j
Discobar - Tabacs . j
Journaux j



I SO LDES I
Enregistreurs de grandes marques, appareils neufs de démonstration, avec
garantie. Quelques exemples :

« Miny 405 .» petit enregistreur à fÇ2«L 
* 
*« Ẑjlî 3pl , . i

transistors, d'un fonctionnement très f»?*œç?m f**9W&*" " - ' " W -** » j  Loewe-Opta « Optacord 451 », enre- ;
! simple et d'une qualité étonnante. '̂^̂ ŜSÊÊSmmm m̂^̂ SS^̂^̂ ' gistreur à cassettes (2 x 30 ou 2 x 45 , ;
| Parfait pour les jeunes et les débu- I min). Fonctionne sur piles ou courant ;
! tants. Loewe-Opta « Optacord 408 », enre- (bloc d'alimentation incorporé). Tout j

gistreur portatif à transistors. Fonc- transistors. Possibilité branchement , i

_f_\ ____ t ionnement sur courant , piles ou bat- batter ie auto 6 ou 12 v.

| Complet, 
£L.JHH 

terie-auto. 2 x 60 minutes par ban- prix catalogue, complet : Fr. 375.-
avec micro ; ¦"-* Sft BffnE c'e - Commande par touches . Œil mag i-
., ,,„,„. il V̂ B que. Carrosserie métal. Soldé< comp let avec
et bande WLM uaâWmm micro et cassette

^̂ _ff Jjfg? m Prix catalogue, complet : Fr. 428.—

H 
pnes soldé complet ; 199.— Fr. 279.— S

K?*? >- ' 9 ffSMPÛûtl ut.T.. ' "' >™'̂ IÇ$$$b' '̂ &--VeÊkv&kwS3Sk\ P™"*IBBR&

H 91 Wr|BWfl -— - -— fllBÉ g tM ™ 
",jk ""ai *-i ut

_ , , , ___  . . .  , , Schaub-Lorenz SL 200 stéréo, 4 pistes,
Telefunken « 300 », enregistreur por- Grundig TK 27 « L >» stereo, 4 pistes. 2 vitesses, max. 4 x 120 minutes par :

, i tatif à transistors. 2 x 90 minutes Mono ou stéréo, 4 x 90 minutes par bande, à transistors. 8 touches de I i
par bande. Fonctionnement sûr et. \ bande. Possibilité multiplayback-syn- commande. Luxueuse présentation S
simple. Excellente qualité. chronisation films et dias, etc. anthracite et teck '>'-¦Prix catalogue : Fr. 498.— Prix catalogue : Fr. 630.— Prix catalogue : Fr. 805.—
+ accessoires + accessoires + accessoires

I soldé : 269.- soldé : 469.- soldé : 649.- 1
+ accessoires + accessoires Etc. + accessoires

Vente autorisée du 15 janvier au 3 février

__¥
___ 

-¦' . ; « t jt it i i .i ti ^̂ |'>

I NOUVELLE ADRESSE : 5 ÉTAGES, rue des Fausses-Brayes (derri ère les Terreaux), tout l'immeuble ! i

Nous cherchons
jeunes filles comme

MODÈLES
pour démonstration

de coiffure.
Haute Coiffure

Stahli,
vis-à-vis de la poste.

Tél. 5 40 47.

Ep^̂ ^̂ v̂mHj Ĉ !_ &% ̂ SB _̂ÏÏ______ -~ _̂&K_$I&M¥______ _W^̂  ^̂ m̂~w~m__]m '̂ iff9

Le centre suisse - MHW
du meuble à crédit

VOUS OFFRE MAINTENANT AVEC LONGS CREDITS

SANS RÉSERV E DE PROPRIÉTÉ
——— ; i ! : . . v; ;* r

En cas de décès ou d'invalidité totale Pour maladies, accidents, service militaire,
de l'acheteur,, la maison fait cadeau du • ,,etc., de l'acheteur, arrangements spéciaux - -
jolde à payer (sel. disp. ad hoc). prévus pour le paiement des mensualités.

CHAMBRE A COUCHER de. Fr. 995.- 
 ̂

JE
à crédit Fr. 1139.— / acompte Fr. 199.— et 36 mensualités de Pr. Aiw»

SALLE A MANGER de. Fr. 822.- 4fe 
^à crédit Fr. 987.— / acompte Fr. 173 - et 36 mensualités de Fr. MmkàWa,

SALON-LIT TRANSFORMABLE de. Fr. 695.- | A _
à crédit Fr. 795.— / acompte Fr. 139 — et 36 mensualités de Fr. ¦ ^-W •
STUDIO MODERNE de. Fr. 1985 - 

5^_
à crédit Fr. 2271.— / acompte Fr. 397 — et 36 mensualités de Fr. Ê0 AtÊmm

CHAMBRE A COUCHER «STYLE» de. Fr. 2985.- _f _ \ —
à crédit Fr. 3415.— / acompte Fr. 430.— et 36 mensualités de Fr. » ^-* *
SALLE A MANGER < STYLE > dès Fr. 1985.- 

5Î. -
à crédit Fr. 2271.— / acompte Fr. 397.— et 36 mensualités de Fr. *^ — *— *

SALON < STYLE > de. Fr. 1995.- 
_% _K -

à crédit Fr. 2282 — / acompte Fr. 399.— et 36 mensualités de Fr. *-* —**

APPARTEMENT COMPLET
~ 

I pièce dès Fr. 2995.- 
_f _\

à crédit Fr. 3427.— / acompte Fr. 599.— et 36 mensualités de Fr. -T %-* •
APPARTEMENT COMPLET 2 pièce, dès Fr. 3365.- 

g g
à crédit Fr. 3849.— / acompte Fr. 673.— et 36 mensualités de Fr. %âw %ÀW •

APPARTEMENT COMPLET 3 pièce, de, Fr. 3926 - 
QQ

à crédit Fr. 4474.— / acompte Fr. 885.— et 36 mensualités de Fr. J* ~ •

Avec chaque appartement complet ¦ i 
^̂  1 I ¦ f* ¦ k. I V

NOTRE CA DEAU:  LA C U I S I NE
VOS ANCIENS MEUBLES SONT REPRIS EN PAIEMENT

AU MEILLEUR PRIX DU JOUR
par notre filiale Polissa, à Bulle

En nous adressant aujourd'hui encore le bon ci-dessous, vous obtiendrez g r a t u i t e m e n t
notre documentation complète et détaillée.

BON POUR DOCUMENTATION GRATUITE rs

Jjk Nom, prénom : _\_

%\ Rue, No i fl
¦V Localité : f̂f

TÉLÉPHONE (029) 2 66 66 - ROUTE DE RIAZ - CANTON DE FRIBOURG

7 étages d'exposition - 6000 m2 à visiter
22 VITRINES D'EXPOSITION PERMANENTE

V**^ \
Un délice. - 

 ̂ \

I Fr. 1.50 100 gr.
^ xmmm*» 

^ 
chez votre bouclier

I «  

Galerie d'art rénovée du Manoir > L.-Robert 84, g
la Chaux-de-Fonds
PREMIÈRE PRÉSENTATION OFFICIELLE EN SUISSE DE LA
SÉRIE FAITE POUR « AIR-FRANCE »

QUATORZE AFFICHES DE GEORGES MATHIEU I
du 20 janvier an 14 février
de 10 à 12 h et 14 à 19 h , samedi 17 h , fermé le dimanche.

Auditions des commentaires de Mathieu à ses affiches, textes au bas de
celles-ci. VU

Débarras
3e caves et galetas ,

logements entiers
après décès.

Léon Hœfler ,
Monniz 28,

2000 Neuchatel.
Tél. 5 71 15.

Le soir, remplissez à moitié un verre d'eau, Les usagers qui préfèrent le nettoyage à la
versez-y une mesure de poudre à nettoyer brosse, devraient adopter la double brosse
Kukident et plongez-y votre dentier — le ma- spéciale Kukident pour prothèses supérieu-
tin suivant vous l'en sortirez frais, propre, re et inférieure, en outre utiliser la crème
inodore, exempt de bactéries nuisibles. Des à nettoyer Kukident exempte de craie.
millions de personnes portant une prothèse Recommandés par de nombreux dentistes
préfèrent ce mode d'autonettoyage. et déjà utilisés par des millions de person-
_ . . „ . . , nés, les produits Kukident sont inoffensifs.Grâce à un autre produit éprouvé, le Voug les^rouverez dan3 toutes les pharrna .

nettoyeurrapideKukident, cies et dr°3ueries- Medmca, zoug.
vous pouvez purifier à fond votre dentier
pendant que vous faites votre toilette mati- ï"^*SîîlfP5F Pt /3îSîîlîtP7nale. Cet autonettoyage garde aussi aux fcwOtl jJISfci «l aUU|l lwd
dents leur blancheur immaculée. Le net- m*Al> 49 m B M
toyeur rapide en tablettes Kukident est très BK AS W9 M JtË AO&W W~
pratique pour le voyage. %J /̂ *£/ÊT&&%M*fiZtf "s&

4wP^̂ ^̂  ̂
Arrivage 

de 11

°° <ÏÏP POISSONS I
°Jm:Ji

' '& frais de mer H
O-flr salés, fumés et marines r i

#i  ̂ Lehnhetr hères i
O POISSONNERIE GROS ET DÉTAIL I •

Place des Halles Tél. 5 30 92 I
'"VvP'̂ iS I

Une machine à laver
de qualité

BOSCH
• 15 programmes de lavage ;

• Grande capacité : 5 kg 500 ;

• Construction très robuste ;
© Service après-vente assuré.

Seulement IT. IW©."

Escompte important au comptant.
Larges facilités de paiement.

I ^— J \.\^U 
Appareils

^̂ f ŜSm -̂Sm ! ménagers
COUVET tél. 9 62 06

Machines mécaniques Coffres - forts
Achat - Vente - Echange - Expertise
R. Ferner, rue du Parc 89, tél. (039)
2 23 67, la Chaux-de-Fonds.

M THÉÂTRE
¦̂  ̂ M Mercredi 31 janvier, à 20 h 30

'.-' -...• ,:-•-". le Centre dramatique romand présentera

LE CAPITAINE KARAGHEUZ
DE LOUIS GAULIS

3me spectacle du deuxième abonnement. Location des places hors abon-
nement à l'AGENCE STRUBIN, librairie Reymond, £5 5 44 66, à partir
du jeudi 25 janvier, le mardi 23 et le mercredi 24 sont réservés à la
location en faveur des membres de l'ANAT.
Prix des places : Fr. 3.50, 6.-, 9-, 12.-, 14.— et 16.-.

f un '̂ ^^^»JjjWl
nom sûr K̂ M 1̂pour vos j l

SjïP'' Veuillez me faire parvenir votre documentation.

îgj f Nom: Prénom;

W Rue: •
f Localité: 16

LjM SALLE DES CONFÉRENCES NEUCHATEL 1
llf uVwS Jeudi ler février 1968# à 20 h 15

\I\ \\)A J/ Le grand pianiste

ff WILHELM KEMPFF I
interprétera des œuvres de : I

BEETHOVEN - SCHUBERT - SCHUMANN

Prix des places : Fr. 5.— à 15.— (taxe comprise)

Location chez HUG & Cie, Musique, tél. 5 72 12



Au tea-room
au restaurant
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Pure et légère
pour votre bien-être

Honnloz-Lllhinoo GA

Alerte à l'essence
rue Franklin

(sp) Toute une rue tremble de peur, d:iiu
le quartier de la Servette, à Genève. En
effet , de très fortes émanations d'essence
ont été localisées rue Franklin ,et on re-
cloute que la concentration des vapeurs ne
finisse par atteindre une densité suffisante
pour provoquer une explosion.-

Le service du gaz et un service de sé-
curité se sont installés sur place et pren-
nent les mesures qui s'imposent.

Pour l'heure, malgré d'activés recherches,
ces spécialistes ne sont pas encore parvenu
à déterminer clairement l'origine de ces
émanations. On suppose toutefois qu'elles
proviennent d'une fuite d'essence qui se se-
rait produite à l'insu de tout le monde,
dans les colonnes de distribution de car-
burant d'un garage proche.

Les voleurs font
coup double dans

un quartier résidentiel
(sp) Deux cambriolages ont été com-
mis dans le quartier résidentiel de Flo-
rissant. Dans le premier cas, les ma-
landrins (il s'agit indéniablement des
mêmes personnages) se sont attaqués
à un magasin d'alimentation dont ils
ont fait voler en éclats un casier à
monnaie , s'emparant ainsi de 6000 fr.
Ils se sont rabattus également sur quel-
ques fines bouteilles.

Dans le deuxième cas, toujours à Flo-
rissant les inconnus s'en sont pris à
une villa qu'ils fouillèrent de fond en
comble, faisant main basse sur une
certaine quantité de pièces d'or et de
monnaies de collection , ainsi que des
médailles. Leur butin fut relativement
important. Une double enquête a été
ouverte par les inspecteurs de la sû-
reté.

L'Américain, ancien Carougeois,
lègue à sa ville natale la

jolie somme de 500,000 dollars

gUGENEVEiWJ

77 avait f ait f ortune dans le gâteau au f romage ...

C'est un conte de fées  des temps mo-
dernes... Une histoire comme on n'en
trouve, en principe , que dans les romani
roses.

Ce coup de baguette magique qui fai t
pleuvoir sur la ville de Carouge et l'œu-
vre « Le bien des aveugles », à Genève ,
un joli pactole de 500,000 dollars, son
2,125,000 de nos francs , c'est naturelle-
ment un « oncle d 'Amérique » qui l'a
donné.

Cet « Américain » est en fait  un an-
cien Carougeois, qui naquit dans la cité
sarde en 1887 et qui émigra au début de
ce siècle au pays du chewing-gum.

LE G A TE A U... AU FROMA GE
Dans ses bagages, il emportait... la re-

cette d'un gâteau au fromage , création
de la famille Ratglwb, qui plut tant que
Valentin Ratgheb (c'est le nom du géné-
reux donateur) f i t  promptement fortune .

D' une certaine façon d'accommoder le
gruyère naquit en effet un trésor colos-
sal... et ce miracle dura plus d'un demi-
siècle. Valentin Ratgheb toucha en quel-
que sorte les « droits d'auteur ».

En 1960, il rentra au pays , s'installa à

Locarno mais n'oublia pas Carouge poui
autant.

« L'oncle d'Amérique » vient de mou-
rir, à l'âge de 81 ans. C'est un avocat
tessinois qui a communiq ué la nouvelle :
le défunt a couché sa cité natale sur son
testament, ainsi que « Le bien des aveu-
gles » pour la coquette somme de 500 .000
dollars. Et déjà Carouge, reconnaissante,
envisage la mise en route d'une nouvelle
œuvre hospitalière en faveur des infirmes,
des handicapés et des malades.

René Terrier

Les trolleybus genevois
et l'automatisme

(sp) Pour la C.G.T.E. comme pour beau-
coup d'autres entreprises , la pénurie de
personnel constitue un obstacle diffici-
lement surmontable.

Il s'agit donc de remplacer les bras
manquants par le recours à la techni-
que, c'est-idire a l'automatisme, c'est
ce qui est fait actuellement.

On procède à des essais de distribu-
leurs automatiques de billets et de por-
tes automatiques. Si lésdits essais sont
concluants ils seront progressivement
étendus à tout le réseau de la C.G.T.E.

Des familles sans abri
de Sicile accueillies

temporairement en Suisse

Après le désastre qui a frappé leur pays

De notre correspondant de Berne :
Parmi les nombreux ouvriers italiens

travaillant en Suisse, on compte des Sici-
liens dont certains viennent des régions dé-
vastées par le tremblement de terre. Quel-
ques-nns d'entre eux, à la nouvelle du dé-
sastre, se sont rendus sur place pour con-
naître le sort des leurs. Or, plusieurs sont
revenus avec leur famille et se sont pré-
sentés à la frontière. Informé, le départe-
ment fédéral de justice et police a recom-
mandé aux cantons d'appliquer le plus
largement possible les dispositions réglant
le « regroupement familial ». En raison des
circonstances, on ne peut pas faire obstacle
à l'entrée et au séjour sur notre territoire
de ces sans-abri.

Sans doute faut-il  veiller aux possibilités
d'hébergement. On veut éviter que ces mal-
heureux ne s'entassent dans des taudis on
dans une seule pièce.

Il sera possible, aussi, de trouver la for-
mule juridique qui leur permettra de rester
chez nous jusqu'à ce qu'ils puissent retour-
ner en Sicile ou bien dans des camps d'ac-
cueil convenablement aménagés en Italie.
Le système des >t autorisations temporaires »
existe. Auront-ils la possibilité de travail-
ler ? La question reste ouverte. Elle n'est
peut-être pas la plus urgente.

On signale d'ailleurs que certains de ces
<¦ immigrés » ne demandaient qu'à traverser
la Suisse pour se rendre en Allemagne. De

toute manière, en raison aussi des mesures
prises en Italie même, on ne s'attend pas
à un afflux considérable. G. P.

* Le Conseil fédéra l a promu M.
Heinz Langenbacher, actuellement chef
de section diplomatique, en qualité de
suppléant de M. Ernesto Thalmann , chef
de la division des organisations interna-
tionales au département politique fédé-
ral.

* Un groupe de travail de c Terre
des hommes » vient de se constituer A
Zurich. Ce groupe s'est fixé pour pre-
mier objectif d'organiser une vente de
fleurs dans le courant du printemps
prochain.

Semaine d'entraînement à Verbier pour
une cinquantaine de chiens d avalanches

Les techniques les plus modernes ne pourront les remplacer

De notre correspondant du Valais .
A Verbier se déroule actuellement

un cours de chiens d'avalanche. Une
cinquantaine d'animaux, venus de tou-
te la Suisse romande y prennent pan
avec leurs conducteurs. Pendant une
semaine, hommes et chiens vont s'en-
traîner à sauver des vies humaines.

On sait que chaque année les ava-
lanches en Suisse fon t  des dizaines de
victimes. Malgré les sommes énormes
englouties, aucune technique n'a en-
core réussi à faire mieux que le plus
fidèle ami de l 'homme. Parmi les mé-
thodes employées, citons d'abord la
classique prospection à la sonde que
l'on enfonce systématiquement dans
la neige, en équipe, jusqu 'à ce que
l'on rencon tre le corps de la victime.
Presque aussi connue est la méthode
magnétique : un bras prom ené sur la
neige enregistre le signal transmis par
un aimant que la victime porte sur el-
le. Cette méthode relativement efficace
est cependant pratiquement inapplica-
ble, car on ne pourra jamais obliger
tous les skieurs à porter un aimant sur
eux ; et même si cela était, comment
être sûr que tous ceux qui ont été en-
sevelis en portent vraiment un ? Par-
mi les autres méthodes utilisées, citons
celle qui consiste à doter le skieur
d' un petit émetteur qu 'il enclenche
lorsque le danger menace et qui per-
mettrait ainsi son repérage quasi im-
médiat . Ici aussi, cependant , l'applica-
tion paraît irréalisable.

En fait tous les systèmes qui de-
mandent une participation ' quelcon-
que de la victime sont difficilement
réalisables. C'est la raison pour la-
quelle , les chiens d'avalanche restent
le moyen le p lus sûr et le plus rapide
vour découvrir les corps ensevelis. Ce-
la pourtant ne va pas sans peine.

DRESSAGE : UN LONG TRAVAIL
Le dressage d'un chien d'avalanche

est un travail de patience, de longue
haleine. Il se fait  entre l'âge d'un an
et de quatre ans. Un chien sent une
victime jusqu 'à une profondeur de
deux mètres cinquante _ et cela assez
rap idement. Ce dernier point est très
important , car il ne faut  pas oublier
qu 'après une demi-heure, les chances
de retrouver la victime vivante ont
baissé de 50 %. Pendant son « appren-
tissage », le chien doit apprendre à
obéir, développer son odorat et acqué-
rir le plus d' endurance possible. C'est

en fonction de ces critères d'ailleurs
que l'on a choisi les races qui con-
venaient le mieux à ce travail de sau-
veteur.

La race la p lus facile à dresser est
le berger allemand. Le chien du Saint-
Bernard , avantagé par ses pattes en
forme de raquettes, reste plus lourd à
la détente mais garde son endurance
proverbiale. Les chiens de l 'hospice
ont à leur actif, dit-on, quelque 2000
sauvetages dont quarante par le célè-
bre Barry qui est entré dans la légen-
de. Il faut  noter cependan t que l'on
trouve des chiens d'avalanch e dans de
très nombreuses races.

LE MAITRE ET SON CHIEN
Pour développer le flair de l'ani-

mal et lui faire comprendre ce que
l'on attend de lui, on commence par
ensevelir son maître, puis on ensevelit
une tierce personne de plus en plus
p rofondément. Il est très important¦jue le chien fasse corps avec son maî-
tre, et pour cela il est nécessaire que
'es conducteurs de chiens d'avalan-
che aiment leurs animaux. On leur

demande d'autre part de connaître la
neige, la carte et le service sanitaire.
H est indispensable naturellement que
ces hommes soient endurants et très
bons skieurs.

L'EFFECTIF EN SUISSE
La Suisse dispose actuellement d'en-

viron 220 chiens d'avalanche. Une
cinquantaine d'entre eux font  partie de
notre service d'avalanche d'armée, et
sont envoyés dans les unités lors de
cours en montagne. Tous ces chiens-
sauveteurs sont facilement atteigna-
bles pendant la mauvaise saison grâce
à une organisation groupant les gen-
darmeries, les postes de secours des
stations et les aérodromes. En cas de
besoin, on peut toujours entrer immé-
diatemen t en contact avec cette orga-
nisation.

A près la tempête de neige, la p luie
s'est mise à tomber en maintes régions
de Suisse. Espérons que l'avalanche
ne sera point trop meurtrière cette an-
née, bien qu'elle ait déjà fait  plusieurs
victimes.

Manuel France

Un homme a été enseveli volontairement. Le conducteur lance son chien
dans le cône de l'avalanche. (Avipress - France)

Gros cambriolage
dans une villa

à Pully

^VAUD^^

(sp) Dimanche, entre 9 heures et 22 h
30 (durée de l'absence de la proprié-
taire), une villa de l'avenue Général
Guisan , à Pully a été cambriolée. On
est entré en fracturant la porte-fenê-
tre du rez-de-chaussée. 5300 florins des
Pays-Bas valant environ 6300 francs
suisses, en billets de 100 florins, et
pour près de 33,000 francs de bijoux
et de montres, entre autres ont été
dérobés.

Parmi les objets volés : une montre
de dame en or blanc, une autre mon-
tre de dame en or, sept colliers, une
broche , cinq bagues, un bracelet, un
étui à cigarettes en or, une paire de
boutons de manchettes et un permis
de conduire néerlandais.

La police a des raisons de penser que
le voleur est le même que celui de
l'hôtel Beau-Rivage, il y a une dizaine
de jours, où un Hollandais retiré avait
été délesté "d'une serviette contenant
pour quelqnè 50,000 francs de billets
de banque américains, français et suis-
ses. A Pully, la lésée est une Hollan-
daise retirée... le voleur viserait-il les
sujets de la reine Juliana vivant de
leurs rentes ?

ZURICH (UPI). — Le Lebensmittelve-
rein de Zurich, organisation locale de la
Fédération des coopératives de consomma-
tion , a décidé d'accorder, sans délai, 16 %
de rabais sur les cigarettes et le tabac,
après avoir appris, samedi, que le Tribunal
fédéral avait pris une mesure provisoire
levant l'amende infligée à la maison Den-
ner, de Zurich, pour avoir précisément ac-
cordé 16 % de rabais sur les cigarettes et
le tabac. Lé Conseil fédéral avait décidé
que , pendant 5 ans, les rabais sur la vente
de cigarettes et du tabac ne pouvaient pas
excéder 10 %. Les Chambres avaient ap-
prouvé cette décision.

Le L.V.Z. maintiendra les 16% de ra-
bais jusqu'à ce que le Tribunal fédéral se
soit prononcé définitivement sur la € cons-
titutionnalité » de la décision du 16 octobre
1967 prise par le gouvernement.

Guerre du tabac
à Zurich : une maison

accorde à son tour
16% de rabais

Faut-il créer de nouvelles universités ou
décentraliser l'enseignement secondaire ?

Un problème qu 'il s 'agira de résoudre très rapidement

De notre correspondant de Berne :
Un bref communiqué publié hier si-

gnale que, la semaine dernière, des re-
présentants des cantons de Lucerne et
d'Argovie ont en des entretiens avec les
membres du Conseil suisse de la science
réunis en séance ordinaire. La discus-
sion , précise-t-on, devait permettre une
information réciproque.

Il s'agissait de « confronter les pro-
jets cantonaux avec les exigences d'une
politique universitaire suisse ». Ce pre-
mier échange de vues n'a pas permis
d'épuiser le sujet et « de part et d'au-
tre, le désir fut exprimé de poursuivre
les contacts ».

On le sait, nos Confédérés d'Argovie,
comme ceux de la Suisse centrale, ca-
ressent l'espoir de créer et d'entretenir
eux aussi leur haute école et la pers-
pective d'une aide fédérale substantielle
ne peut que les encourager dans ce
dessein.

UNE DÉCENTRALISATION
PEU SOUHAITABLE

Quant au Conseil de la science, qui
doit donner son avis, il est encore hé-
sitant, c'est le moins qu'on puisse dire.

En effet , dans le rapport établi en
novembre 1967 à l'inte ntion du Conseil
fédéral pour lui fournir l'information
nécessaire à l'élaboration de la loi sur
l'aide aux cantons universitaires, il ex-
prime et motive l'avis que, sauf pour la
médecine — et là on songerait moins

à une nouvelle « faculté » qu'à un • cen-
tre de formation clinique » pour 50 à
70 médecins — il ne serait pas avan-
tageux de décentraliser davantage l'en-
seignement supérieur. Si l'on veut remé-
dier au manque de place, il est plus
judicieux, estime le Conseil de la scien-
ce, de développer les installations exis-
tantes. Cela prendra moins de temps
et coûtera moins cher que de créer
de nouvelles universités.

EFFORT NÉCESSAIRE
En revanche, un effort est encore né-

cessaire au niveau secondaire, en ce qui
concerne les écoles — gymnases, col-
lèges — qui préparent à l'université.

Il ne suffit pas de constater que le
nombre actuel des étudiants est insuf-
fisant pour répondre aux besoins et de
l'enseignement et de l'économie. Il faut
créer les conditions qui permettent de
puiser dans les réserves intellectuelles
encore inexploitées, de répéter, de dé-
celer d'abord, mais ensuite aussi d'orien-
ter, de diriger les jeunes gens «loués qui,
pour diverses raisons, doivent renoncer
à fréquenter l'université . L'obstacle est
certes le plus souvent de nature éco-
nomique et financière. Mais aussi, la
famille hésite parfois à envoyer un ado-
lescent dans une école secondaire rela-
tivement éloignée du lieu de domicile.

D'UNE ÉCOLE A L'AUTRE
Cet élément du problème, le Conseil

de la science le mentionne dans son
rapport. Il écrit, en effet :

« D'une façon générale, on peut dire
que l'organisation la plus mobile possi-
ble de l'école moyenne facilite le pas-
sage aux études universitaires. Outre le
cours ininterrompu de la formation
qu'assurent les gymnases complets, des
écoles décentralisées, notamment, doi-
vent être recommandées. Celles-ci de-
vraient assurer aux adolescents de 12
à 16 ans un enseignement progymnasinl
qui leur rende possible, plus tard, un
passage au gymnase supérieur. »

AU DEGRÉ INFÉRIEUR
On le voit, l'effort que l'on attend

des pouvoirs publics pour développer
l'enseignement universitaire et offrir des
conditions de travail aussi favorables
que possible à un nombre accru d'étu-
diants en suppose un autre et tout aussi
vigoureux, aux degrés inférieurs. La po-
sition du Conseil de la science, telle
qu 'elle apparaît dans le rapport de no-
vembre dernier, semble très forte.

Les représentants de Lucerne et d'Ar-
govie I'ébranleront-elle ? On attend pour
le savoir la suite des entretiens. B appa-
raît cependant que le plus urgent n'est
pas de créer de nouvelles universités,
mais de doter celles qui existent de
moyens suffisants, comme aussi d'élar-
gir et d'aplanir les voies d'accès.

G. P.

Nombreux cas
de rage dans le
canton de Zurich
ZURICH (ATS). — Dans la semaine du

15 au 21 janvier, on a découvert un re-
nard enragé dans chacune des aggloméra-
tions suivantes : Oberembrach , Thalheim,
Obertammheim, Truellikon, Buelach, Alti-
lon et Kleinandelfingen. D'autre part, on a
trouvé deux renards atteints de la même
maladie dans les communes de Teufen-
Frclnstein et d'Ossingen , ainsi qu'un cerf
à proximité de la localité de Flaach.

Un comité contre
le suffrage féminin

à Berne
BERNE (ATS). — C'est le 18 février

que le corps électoral bernois doit se
prononcer sur une modification de la loi
sur les communes, autorisant celles-ci
a accorder le droit de vote aux femmes
sur le plan communal. Un comité con-
tre ce projet vient de se former à Ber-
ne, sous la présidence de M. Paul Scho-
rer, député.

Rappelons qu'un comité de lutte pour
le suffrage féminin sur le plan canto-
nal a également été formé, sous la
présidence de MM. F.-T. Wahlen, an-
cien conseiller fédéral , et R. Tschaep-
paet, maire de Berne.

Au Grand conseil zuricois
Toujours et encore
l'aéroport de Kloten

ZURICH (ATS). — Le Grand conseil
du canton de Zurich s'est occupé dans
sa séance de lundi d'une demande de
crédit de 1,3 million de francs pour
l'étude du plan d'agrandissement de l'aé-
roport de Kloten . Les porte-parole des
divers groupes se sont prononcés en
faveur du projet tout en faisant cepen-
dant des réserves pour lutter contre le
bruit des avions. Beaucoup pensent que
des sanctions plus sévères sous forme
d'interdiction d'envol et d'atterrissage
devraient être prises contre les pilotes
et les compagnies d'aviation en faute.
Le bruit des avions n'est pourtant pas
le plus nuisible, selon l'avis de trois
députés-médecins. La population s'habi-
tue à ce bruit d'une façon étonnam-
ment rapide. L'administration de l'aé-
roport cherche des améliorations. Le
président de la société immobilière de
l'aéroport, qui fait également partie du
Grand conseil, a assuré le parlement
que les autorités compétentes s'occupent
sans cesse de la question.

La discussion reprendra lundi pro-
chain.

Mort asphyxié
dans la salle

de bains

A GRANGES

GRANGES (SO (UPI). — Le jeune
Franz Marti, âgé de 15 ans, est mort as-
phyxié dans la salle de bains de ses pa-
rents, alors qu'il se baignait. Ses frères et
sœurs avaient déjà pris leur bain dans la
soirée. Comme la fenêtre de la salle était
fermée, l'oxygène brûlé peu à peu par le
chauffe-eau à gaz se fit rare. Alors qu'il
était déjà dans l'eau, le garçon eut des
étourdissements. Il eut encore la force de
sortir de la baignoire, mais s'écroula ina-
nimé. Lorsque ses parents l'appelèrent et
qu'ils n'obtinrent aucune réponse, il était
déjà trop tard. La mort avait fait son
œuvre.
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LE BILAN D'UN CINE'MA EN DEVENIR
On clamait, il y a quelques années,

l'absence d'un cinéma suisse représenta-
ti f ,  en même temps qu'on soulignait les
difficultés inextricables où se débattaient
les auteurs voulant s'exprimer par  le
film. Ces difficultés sont loin d'être apla-
nies. Pourtant, à suivre ces « IHe Jour-
nées », organisées de main de maître par
le ciné-club de Soleure, les 19, 20 et 21
janvier, on constate que « ça bouge ».
Plus d'analogie possible avec ce mythe
de la marine helvétique cher à Gilles et
Urfer l Dans chaque ville, ou presque, un
cinéaste — jeune , le plus souvent — par-
vient à réaliser un, voire deux f i lms  par
an. Les tentatives et les réussites sont plus
nombreuses chaque année. La quarantaine
de courts et moyens métrages présentés à
Soleure a prouvé, s'il en était besoin, la
vitalité d' un art dont on a osé dire qu'il
ne fleurirait jamais en Suisse.

Et pourquoi donc ? Sans doute, la qua-
lité des œuvres projetées a-t-elle été très
inégale. Sans doute, l'existence d'un sys-
tème de distribution axé uniquement sur
le profit et la < rentabilité-à-tout-prix »
interdit-elle la diffusion d'œuvres qui mé-
riteraient, plus que bien d'autres, de tou-
cher un public très vaste.

Les moyens financiers manquent aussi
cruellement. Bien sûr, il est presque im-
possible de renier un fi l m a"* art et d'es-
sai » qui, faute d'une audience suffisante ,
rapporte rarement ce qu'il a coûté.

Du fi lm « engagé » au f i lm de diver-
tissement pur, l'éventail des œuvres pré-
sentées à Soleure a été très vaste : dessins
animés, cinéma expérimental , narration
pure, films revendicatifs. Un fil m sans
problèmes précédait l'exposé des thèses
d'un auteur engagé, suivi lui-même d'une

enquête réalisée po ur le compte de la té-
lévision.

De par leur agressivité, les discussions
consacrées aux p roblèmes de production,
suivies avec passion par tous les auteurs
présents, ont pu laisser croire à un cer-
tain pessimisme quant à l'avenir du ci-
néma suisse. Mais cette impression a été
largement contrebalancée par le bilan
« sur écran » de ces trois journées. Nous
aurons l'occasion d'y revenir sous peu.

A. B.

Les IIIe Journées cinématographiques de Soleure
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« Interneige » la
vedette de Leysin

Cette fois, on se surpassera...

(sp) Le 4 février sera une grande date
pour Leysin dans sa saison 1967-68 . Er
e f f e t , la station vaudoise reçoit et orga-
nise la populaire émission franco-suisse
de télévision « Intern eige ». Seule station
vaudoise à avoir cet honneur cette an-
née, Leysin a une réputation à défendre
contre la station de Serre-Chevalier (Sa-
voie). Cette réputation, Leysin l'a méri-
tée en organisant l'an passé une sembla-
ble émission qui l'avait mise aux prises
avec la station française de Valberg.

Leysin avait alors triomphé, mais ce
que l'on avait le p lus admiré — et en
cela presses suisse et française étaient
unanimes — c'étaient l'originalité et la
drôlerie des jeux, les différentes épreuves
de cette amusante compétition.

Cette année, les organisateurs de Ley-
sin ont décidé de se maintenir à la hau-
teur et l'émission, la dernière avant les
leux olympiques, ne manquera pas àe
piquant. On parle même, sous le man-
teau, de très très gros animaux sur la
neige...

Double évasion à
la prison de Berne

BERNE (ATS). — Deux cambrioleurs
qui purgeaient une peine d'emprisonnement
ont réussi à s'évader aux premières heures
de dimanche matin de la prison de la ville
de Berne après avoir scié les barreaux de
leur cellule. Il s'agit d'Arich Lehmann, 28
ans, taille 177 cm, cheveux bruns, parle le
dialecte bernois et porte un vêtement gris
et une chemise clai re, et de Gerhard Wal-
ser, 35 ans, taille 182 cm, élancé cheveux
blonds , parle dialecte bernois , porte un ves-
ton de sport foncé et des pantalons fon-
cés. On les soupçonne d'avoir volé depuis
leur évasion une voiture immatriculée BE
102 882, < Porsche », blanche.

Toutes observations pouvant permettre
l'arrestation des deux cambrioleurs en fui-
te sont à adresser à la police de la ville
de Berne, tél. (031) 22 55 51.

Collision sur le
verglas : un mort,

six blessés
(sp) Une violente collision provoquée par le
verglas s'est produite entre deux voiture!
françaises, non loin d'Albertville, en Savoie,

Une des voitures s'était brusquement mise
en travers de la route à la suite d'un dé-
rapage, et après avoir mordu sur l'acco-
tement. Le deuxième véhicule la percuta
de plein fouet. Des deux autos démolies,
on a retiré le cadavre de la femme d'un
des conducteurs, Mme Colette Deunf , 38
ans, et 6 blessés plus on moins griève-
ment atteints, qui ont tous été hospitalisés.

(c) Le Grand conseil valaisan ouvre ses
portes aujourd'hui pour une brève session
prorogée de deux jours. Si elle doit être
très courte , cette session n'en comporte pas
moins des sujets d'une grande importance.
Ainsi, mis à part la prise de position qu 'il
faut attendre concernant les fameuses lois
sur le bruit des avions, les députés devront
choisir le successeur de Me Henri Fra-
gnière au tribunal cantonal. Cependant , l'ob-
jet majeur de ces débats de janvier reste la
discussion • sur la nouvelle loi du commerce
qui sera présentée par le gouvernement va-
laisan à l'approbation des députés. Si' l'on
ajoute à cela les discussions qui devront
avoir lieu concernant plusieurs motions et
postulats en suspens, on doit admettre que
les députés valaisans n'auront guère le
temps de chômer durant les prochaines
quarante-huit heures.

Les députés auront du pain
sur la planche ces jours



Séoul :
des communistes

provoquent une suite
de sanglants incidents

SEOUL (AP). — Six Nord-Coréens et
six Sud-Coréens ont été tués au cours d'un
incident provoqué par un commando com-
muniste qui s'apprêtait à assassiner des
personnalités gouvernementales, a annoncé
la police sud-coréenne.

Un communiste a été capturé et une
vingtaine d'autres membres du commando
sont recherchés. C'est le premier incident
provoqué par des Nord-Coréens à l'inté-
rieur de la capitale sud-coréenne depuis
l'armistice de 1953. Quatre Sud-Coréens
ont été blessés.

Les membres du commando, vêtus en
civil, ont tué à coups de mitraillette le
chef du poste de police de Chongro
à Séoul, alors qu 'il interpellait le groupe
à un poste de contrôle à un kilomètre en-
viron de la résidence du président Chung
Hee-park.

Les communistes lancèrent des grenades
contre quatre autobus, tuant trois civils
et en blessant deux autres. Deux autres
civils devaient être tués dans la fusillade
qui s'ensuivit.

De source militaire, on déclare que lecommando se dirigeait apparemment vers
le palais et le parlement.

La division des gauches françaises

B3LTa LES IDÉES ET LES FAITS

Mais les fédérés ne sont pas au
bout de leurs peines. Les pourpar-
lers avec les communistes, nous
l'avons dit, avancent lentement. Au-
tant dire qu'ils piétinent. La manœu-
vre tendant à faire convoquer l'As-
semblée nationale en session extra-
ordinaire a fait long feu. Il aurait
fallu pour cela obtenir l'assentiment
des deux cent quarante-quatre dépu-
tés et II aurait été malaisé de débau-
cher tous les centristes et quelques
« giscardiens ». Mais c'est du côté
communiste qu'ont surgi les principales
difficultés.

M. Waldeck-Rochet admettait cette
convocation anticipée, à condition
qu'elle eût pour objet la mise à
l'étude des problèmes économiques et
sociaux. Tandis que la Fédération in-
sistait sur la nécessité de mettre en
cause l'attitude gouvernementale rela-
tive au Marché commun. Finalement,
on s'est mis d'accord sur la simulta-

néité des deux objectifs. Le parti
communiste est alors revenu à la
charge en faisant savoir qu'il n'ac-
ceptait pas que dans la discussion sur
la C.E.E. on portât l'accent sur l'auto-
rité supranationale, ni sur le veto
excluant l'Angleterre, tartes à la crème
de la gauche. Curieusement pour ceux
qui jugent selon les apparences, mais
très logiquement aux yeux de ceux
qui continuent à voir que les commu-
nistes obéissent toujours Incondition-
nellement aux ordres de Moscou, ces
derniers étaient plus proches que leurs
partenaires des vues personnelles de
De Gaulle.

Faute d'unité de doctrine, la gau-
che française ne parvient pas à réa-
liser son unité d'action. SI les modé-
rés d'outre - Rh'in n'étaient pas trop
souvent les « bêtes du monde », ils
auraient ainsi une partie belle à
jouer.

René BRAICHET

Les bombardiers B-52 tentent de dégager
les abords du camp américain de Khe-sanh

SAIGON (AP). — Après les violentes attaques nord-victuaniiennes de samedi
et de dimanche, un calme relatif a régné lundi autour du camp de « marines »
de Khe-sanh qui a été partiellement détruit sous un déluge de roquettes.

Les Américains ont eu 14 tués et ont
relevé 43 blessés grièvement atteints dans
cet assaut qui a coûté aux communistes
128 morts.

Les bombardiers géants « B-52 », qui
étaient déjà intervenus dimanche pour aider
les < marines » à se dégager, ont fait
lundi de nombreux raids dans toute la
vallée de Khe-sanh et plus particulièrement
là où l'on suppose que sont encore con-
centrés les effectifs nord-vietnamiens.

Les appareils , qui peuvent transporter
chacun 23 tonnes de bombes, ont couvert
une région allant jusqu 'à cinq kilomètres
au sud de Khe-sanh et 24 km au nord.
L'un des raids a eu lieu à un kilomètre et
demi seulement de la zone démilitarisée et
à 16 km de la frontière laotienne, deux
points d'infiltration de la 325me division
d'infanterie nord-vietnamienne.

LES PERTES
En ce qui concerne les pertes subies

globalement durant l'année 1967 dans cha-
que camp, plusieurs bilans viennent d'être
publiés . Les Sud-Vietnamiens ont annoncé
que les communistes ont eu 95,513 tués
et prisonniers et déplorent eux-mêmes
11,000 morts.

Le Vietcong a annoncé pour sa part
avoir tué ou blessé 365,000 soldats « enne-
mis » et détruit 5200 avions. Quant aux
pertes américaines, elles s'élèvent officielle-
ment pour l'année à 9353 morts, 62,004
blessés et 406 disparus ou prisonniers. Les
forces australiennes et nord-coréennes ont
eu 1102 tués et 2303 blessés.

Ces pertes importantes , Saigon estime
qu 'elles le seraient peut-être moins, si
les trêves n'existaient pas, car elles permet-
tent aux communistes de se regrouper et
de lancer invariablement à l'issue de cha-
que cessation des combats des attaques
d'envergure particulièrement meurtrières.

Khe-sanh évacué
Par suite des violentes attaques de

samedi et dimanche des forces nord-
vietnamiennes dont les roquettes ont
causé des dégâts considérables au camp
de < marines » de Khe-sanh, les défen-
seurs américains et sud-vietnamiens de
la ville ont quitté les lieux lundi et
plusieurs milliers d'habitants de Khe-
sanh ont eux-mêmes fui de craintes
d'une invasion des communistes.

Les forces alliées oui se trouvaient en
ville et oui l'ont quittée s'élevaient à
25 « marines » environ et à une quaran-
taine de gouvernementaux.

Cette localité se trouve à onze kilo-
mètres à l'est de la frontière laotien-
ne et à 25 km au sud de la zone dé-
militarisée.

AU LAOS

Selon des sources militaires quali-
fiées, le contrôle du gouvernement lao-
tien sur la région de Louang Prabang
est désormais réduit à sa plus simple
expression, ce qui laisse la grande vil-
le dangereusement à la merci d'une at-
taque du Pathet-lao ou des forces nord-
vietnamiennes qui, la semaine der-
nière, se sont emparées d'un poste gou-
vernemental clé à moins de 1Ô0 km au
nord.

Clifford durcirait la guerre
WASHINGTON (AP). — Les collabo-

rateurs immédiats de M. Macnamara res-
teront-ils en place après l'installation d'ici
à mars de son successeur, M. Clark Clifford ,
nouveau secrétaire à la défense des Etats-
Unis ?

Bien que le nouveau chef du Pentagone
ait déclaré vendredi aux journalistes qu 'il
n'entendait procéder à aucun changement
dans l'administration du département de
la défense , on s'attend que , comme c'est

généralement la règle, son arrivée soit
suivie , à plus ou moins bref délai, d'un
remaniement du personnel.

Considéré comme appartenant an clan
des « éperviers », Clifford passe pour être
partisan d'un durcissement de la politique
suivie par son prédécesseur dans la guerre
au Viêt-nam et, à cet égard, il est conceva-
ble qu'il soit amené à se séparer de
certains membres de l'équipe Macnamara.

Le nouveau secrétaire à la défense n 'a
pas, en tant qu 'administrateur , une compé-
tence aussi grande que Macnamara , qui
avait été président directeur général de
la « Ford Motor Company », et on pense
qu 'il déléguera une plus grande partie de
ses pouvoirs à ses subordonnés.

Giscard d Estaing fonde une société
pour sauver les journaux menacés

M. Valéry Giscard d'Estaing, leader des
républicains indé pendants , entame la cons-
titution d'un petit < empire de presse »

personnel. Avec son bras droit, le député
Michel Poniatowski et quelques amis, il
a fondé une société de presse baptisée
o Infipressc » et dont le titre complet est
« Société pour la liberté de l'information
et de la presse ».

Le groupe Giscard d'Estaing s'est assuré

le contrôle d'un bimensuel spécialisé, « L'Eco-
nomie », qui périclitait, et envisage d'autres
opérations concernant des journaux de pro-
vince. Parallèlement, le leader des répu-
blicains indépendants dispose déjà d'un bi-
mensuel politique « France-Moderne », or-
gane officiel de son mouvement.

L'ECONOMIE
Si réduit que soit encore « l'empire » de

presse de M. Giscard d'Estaing, la nouvelle
constitution de l'« Infipresse » a fait l'effet
d'une bombe dans les milieux politiques
parisiens, car eile correspond à une offen-
sive sur le plan parlementaire de l'ancien
ministre des finances contre la politique
de son successeur Michel Debré.

D'autant plus que l'éditorialiste politique
du bimensuel « L'Economie » serait l'un des
plus virulents j ournalistes antigouvernemen-
taux M. Jean-Claude Vajou, éditorialiste
actuel du quotidien parisien « Combat » et
du quotidien antigaulliste de province « La
Dépêche du Midi ».

L'ANGE GARDIEN
•¦ L'Economie » nouvelle formule, publiera

une fois par mois des dossiers d'actualité
ouverts à la collaboration de personnali-
tés d'opinions politiques divergentes. Le
premier février sera consacré au « problème
américain », viendront ensuite des dossiers
sur l'Angleterre (1er mars), la France
(1er avril) et l'Allemagne (1er mai).

Quant à la « Société pour la liberté
de l'information et de la presse » elle se
propose, selon ses fondateurs, « d'intervenir
pour sauver tout organe de presse, quand
il apparaît que celui-ci est menacé de tom-
ber sous la coupe du pouvoir ou de puis-
sances financières ». « Infipresse » dans ce
domaine n'aura que l'embarras du choix
étant donné la crise qui sévit dans la presse
en province notamment.

Jean DANÈS

Tito et Sihcmouk :
soutien à Hanoï

PNOM PENH (AP). — La déclaration
commune kméro-yougoslave publiée à l'is-
sue de la visite officielle du maréchal
Tito au Cambodge souligne que les deux
pays soutiennent pleinement le peuple viet-
namien représenté par le Viêt-nam du
Nord et le F.N.L. dans sa lutte héroïque
pour la défense des droits sacrés et ina-
liénables à l'indépendance, à l'intégrité ter-
ritoriale et à décider lui-même de son sorl
sans aucune ingérence étrangère.

Elle ajoute que le maréchal Tito tien!
à réaffirmer le respect et la reconnaissance
de l'intégrité territoriale du Cambodge dans
les limites de ses frontières actuelles et con-
damne les attaques armées et les visées
annexionnistes contre le territoire Kmer
ainsi que les projets d'étendre la guerre
sur le sol.

Dans un camp de réfugiés : une détresse infinie. (Photopresse)

Sur plus de 40,000 sans-abri , 5000
seulement ont jusqu 'ici accepté de quit-
ter leurs tentes. A Castelvetrano, l'une
des 12 localités détruites par le trem-

blement de terre un convoi de 20 ca-
mions envoyés pour évacuer les ré-
fugiés n'a ramené en tout que cinq
familles. L'attitude des récalcitrants a
un double motif : d'une part, ils crai-
gnent de vivre dans des bâtiments en
dur par peur de nouveaux séismes;
d'autre part, ils préfèrent rester près
de leurs villages et de leurs terres que,
pour la plupart , lis n'ont jamais quit-
tés. Beaucoup doivent aussi veiller sur
leurs moutons et chèvres qui ont sur-
vécu au désastre.

BARAQUEMENTS
Devant cette obstination , les autorités

ont décidé d'accélérer la construction
de baraquements pour remplacer les
tentes, tandis que des équipes sanitai-
res s'efforcent d'endiguer l'épidémie de
fièvre scarlatine qui sévit parmi les
réfugiés en plus de nombreux cas de
pneumonie.

Le nombre des cadavres des victi-
mes du tremblement de terre jusqu 'Ici
dénombrés est de 201, mais II est à
craindre que le bilan définitif ne soit
deux fois plus élevé.

Un recensement des dégâts fait ap-
paraître que Montevago, Salaparuta et
Gibellina ont été détruites à 100 %, San-
ta - Margherita - Bellce à»60%, Santa-
Ninifa à 50%, Poggioreale, Salemi et
Partanna à 30% et Vita à 20%.

UN MARIAGE
Le premier mariage depuis le trem-

blement de terre de la semaine derniè-
re a été célébré dimanche dan s la zone
sinistrée.

Le jeune couple, originaire de Santa-
Margherlta-Belice, l'un des villages dé-
vasté par le séisme, a été nni à Sclac-
ca, à la limite de la zone sinistrée.

Sinistrés de Sicile

Wilson va tenter de calmer la révolte
qui couve au sein du groupe travailliste

LONDRES (ATS-AFP). — Alin de re-
mettre de l' ordre au sein du groupe par-
lementaire travailliste , M. Wilson , a pré-
sidé, avant de partir à Moscou , une réu-
nion à laquelle assistaient M. Brown , chef
adjoint du parti , M. Crossman , leader de
la Chambre des communes, M, Houghton ,
président du groupe parlementaire, et M.
Silkin , c chef de file » aux Communes.

Le premier ministre a annoncé qu 'il
prendra la parole à la réunion du groupe
parlementaire prévue pour jeudi , et au cours

de laquelle sera porte a la connaissance
des députés travaillistes un nouveau code
de conduite comportant , pour les rebelles ,
des sanctions plus sévères que des répri-
mandes, mais moins radicales que l'expul-
sion.

LES SYNDICATS
Quoi qu 'il en soit, le « Trade Union Con-

gres • a publié un document de 50.000
mots réaffirmant , en dépit des avertisse-
ments gouvernementaux , son intention d'ap-
puyer des augmentations de salaires mo-
yennes de 3,5 à 4 % durant la période
juillet 1968-juillet 1969, en se fondant sur
la prévision — jugée trop optimiste par le
gouvernement — d'un accroissement de
6 % du produit national brut.

Ce document sera soumis le 28 février
à l'approbation des comités exécutifs des
quelque 170 syndicats membres du TUC.

Les dirigeants du TUC, dans des rencon-
tres avec M. Wilson et ses principaux mi-
nistres , ont d'ores et déjà été prévenus que
le gouvernement considérait une hausse de
3,5 % des salaires comme une limite ex-
trême, et non une moyenne, et que des me-
sures seraient prises pour les maintenir à es
niveau le cas échéant.

Makarios déchu de
son titre d'ethnarque ?

NICOSIE (AP). — L archevêque Maka-
rios, président de la République de Chy-
pre , va être déch u du titre politico-reli-
gieux d'ethnarque - chef du mouvement
pour l'E.N.O.S.I.S., ou de l'union avec la
Grèce, selon une information pâme dans
l'hebdomadaire cypriote grec « Kypros » .

Cette décision a été prise au cours d' une
réunion récente des trois autres évoques
qui forment avec lui le Saint-Synode dé
l'Eglise orthodoxe grecque à Chypre, ceux
de Kitium , de Kyrcnia et de Paphos ,
qui ont convenu de la nécessité de pro-
céder à l'élection d'un nouvel ethnarque .
Mgr Makarios n 'étant plus qualifié pour
porter le titre , ayan t renoncé à l'E.N.O.S.I.S.
comme seule solution du problème de
Chypre .

La Suisse pourrait
adhérer au fonds

monétaire international
BERNE (ATS). — Ce n'est que lundi

soir que l'on a appris à Berne que le Con-
seil fédéral avait chargé le département
fédéral des finances et des douanes d'exa-
miner à nouveau la possibilité d'une adhé-
sion de la Suisse aux fonds monétaires
de Bretton-Woods.

C'est à Bretton-Woods aux _ Etats-Unis
qu'ont été conclus par la conférence mo-
nétaire et financière des Nations unies, en
1944, les accords concernant la fondation
du fonds monétaire international et de la
Banque mondiale.

De source bien informée, on déclare que
l'examen d'adhésion de la Suisse nécessi-
tera un temps prolongé et dépendra i>"
grande partie des décisions ratifiées à Rio-
dc-.Ianeiro en 1967 par le Fonds monétaire
international.

L'adhésion de la Suisse aura également
des conséquences financières : celles-ci sont
évaluées à quelque 600 millions de dol-
lars, mais elles pourraient être garanties
en partie par la Confédération et la Ban-
que nationale.

\ccidenf d'autobus au Mexique :
19 morts, 44 blessés

MEXICO (ATS-AFP). — Un accident
d'autobus a fait 19 morts et 44 blessés
à Cuernavaca, centre de tourisme célèbre
de la zone subtropicale mexicaine, à 75 km
nu sud de Mexico.

Extrême discrétion des Soviétiques
à propos de la visite de M. Wilson

MOSCOU (AP). — M. Wilson , premier ministre britannique est arrivé
à Moscou pour s'entretenir pendant quelques jour s avec les dirigeants
snviétimies.

Moins de deux heures aiprès son arri-
vée le premier ministre avait un pre-
mier entretien avec le président du
conseil , M. Kossyguine. Ces discussions
qui ont duré une heure et demie et
auxquelles assistait le premier vice-pré-
sident du conseil M. Polyansky se sont
déroulées dans une atmosphère amicale
et ont porté sur divers sujets, ont
déclaré les services officiels qui se
sont refusés à toute autre précision.

Les milieux soviétiques se sont mon-
trés tout aussi discrets également sur
la visite d'une demi-heure qu'a rendu
à M. Kossyguine M. Thompson, ambas-
sadeur des Etats-Unis à Moscou. Du
côté américain , on précise que cette
entrevue, la première depuis le 18
février dernier, a eu lieu à la demande
de l'ambassadeur ce qui signifie que
celui-ci a remis un message au prési-
dent du conseil.

PEU DE CHOSE

Rien n'indique, cependant, qu'il s'a-
gisse du Viêt-nam. Ce problème est
cependant à l'ordre du jour des dis-
cussions entre M. Wilson et les diri-
geants soviétiques. La Grande-Bretagne
et l'Union soviétique se partagent la
coprésidence de la conférence de Genè-
ve, mais les Soviétiques se sont oppo-
sés jusqu 'à présent à toute nouvelle
convocation.

Il est vraisemblable que tout ce que
M. Wilson pourra obtenir des Sovié-
tiques sera des précisions sur les der-

nières déclarations de Hanoï concernant
l'ouverture de négociations de paix.

La visite à Moscou du premier minis-
tre a été accueillie assez fraîchement
par la presse soviétique.

La météo annonce du mauvais temps,
mais la pente de glace s'est quelque
peu adoucie : de la verticale presque
totale , elle est passée à 70 ou 60 degrés.
Trois jours au moins seront nécessaires
pour que la cordée atteigne le sommet,
qui est leur seule voie de salut actuelle-
ment, car il leur est impossible, du
lieu où ils se trouvent, de rebrousser
chemin, il y a trop de risques d'ava-
lanche de pierres surtout.

Du sommet, il faudra encore toute
une journée à Desmaison et Flematty
pour gagner la vallée italienne. Ce
n'est donc pas avant vendredi au plus
tôt que les deux alpinistes pourront
regagner leurs foyers.

A MI-CHEMIN
Les deux guides se trouvaient au

début de la nuit à mi-chemin du
sommet dans leur tentative de première
au « Linceul » des Grandes Jorasses.
Ils ont franchi le fameux mur de glace
qui constituait la difficulté majeure
de l'escalade. Ils vont s'élever à pré-
sent sur du rocher et devraient, si le
beau temps persiste , parvenir au som-
met mercredi soir.

Le < Linceul >

mm B-52
U y a eu un autre incident mineur, au

sol, le 19 janvier 1966, lorsqu'un coffrage
d'une fusée nucléaire sol-air a été endom-
magé au cours d'une opération de routine
à Mayport, en Floride.

La couche de glace que l'énorme bom-
bardier a brisée dans sa chute était épaisse
de deux mètres. La profondeur de l'eau
au point d'impact est estimée à plus de
cent mètres et la température dans le
secteur est de moins 17 degrés centigrades.

Les bombes à hydrogène habituellement
transportées par ces appareils ont une puis-
sance de 20 mégatonnes, soit 20 millions
de tonnes de T.N.T., mais la puissance de
celles qui se trouvaient à bord du B-52 »
accidenté n'a pas été précisée.

Quoi qu'il en soit, il sera sans doute
extrêmement difficile d'opérer la récupéra-
tion et cela sera peut-être même impossible.

450 réfugiés du Tibet
ont péri de froid

PITHORAGARH (ATS-REUTER). —
D'après des rapports parvenus dans la
ville indienne de Pithoragarh , quelque
450 réfugiés tibétains qui avaient tenté
de fuir au Népal à travers le col
du Tinkar, à 6700 mètres d'altitude,
ont péri dans la neige.

Les Tibétains avaient choisi la saison
d'hiver pour leur tentative de fuite , par-
ce qu 'actuellement l'activité des patrouil-
les chinoises est gênée par les abondan-
tes chutes de neige.

400 autres Tibétains ont demandé an
gouvernement indien l'autorisation d'uti-
liser le col du Dnrchula pour se rendre
au Népal. Le col se trouve près des
frontières indienne, népalaise et tibétaine
et en cette saison il est mieux prati-
cable que le col du Tinkar.

L'année passée des centaines de Ti-
bétains ont fui leur patrie pour ne pas
subir les poursuites des Gardes rouges
chinois.

Blaiberg qui va bien sera sans doute
informé de la mort de Mike Kasperak

LE CAP (AP). — Philippe Blaiberg
continue d'étonner ses médecins par la
vitalité avec laquelle il se remet de son
opération, maintenant vieille de 20 jours.

Le Dr Cœrt Venter, l'un des trois sp é-
cialistes qui veillent sur lui, a déclaré que
son état demeure * satisfaisan t, comme
il l'a été depuis l'intervention » .

Blaiberg a fai t  quel ques pas dans sa
chambre af in  de faciliter la circulation
du sang que pompe son cœur tout neuf.

Chaque matin, il subit un examen mé-
dical approfondi , suivi d' une radiogra-
phie et d'un électrocardiogramme. Des
prélèvements sanguins sont faits. Ensuite,
il prend son petit déjeuner à une table,
fait  quelques pas autour de sa chambre
et se remet au lit.

EMPLOI DU TEMPS
Vers 9 heures, il subit un traitement

physiothérapique qui, de l'avis du Dr
Venter, a largement contribué à sa conva-
lescence.

H se repose ensuite jusq u'à midi, et re-
çoit la visite de sa femme et de sa fi l le ,
nu.

Dans l'après-midi , il prend des médi-
caments et fa i t  la sieste avant une nouvel-
le séance physiothérap ique.

Après le dîner , il se repose encore et
une troisième séance physiothérapique le
pré pare au sommeil.

Le Dr Venter a indiqué qu 'il ignorait
s'il avait été inform é du décès de Mike
Kasperak aux Etats-Unis.

« Mais .il faut  être honnête avec Blai-
berg. Je pense qu 'on pourrait le lui dire,
a déclaré le praticien. Blaiberg est un
homme sensible. Il comprendra la situa-
tion, surtout du fait  que la mort de Kas-
perak n 'était pas due à un rejet » .

L'idée de Kiesinger
UN FAIT PAR JOUR

Depuis que Wilson a pris les me-
sures politiques, économiques et finan-
cières que l'on sait, une question fait
son bonhomme de chemin : sont-elles
suffisantes pour permettre à l'Angleterre
de faire son entrée à Bruxelles ?

Le chancelier Kiesinger, qui doit avoir
sur ce sujet une opinion autorisée,
vient de dire à Brown que le plus
court chemin n'étant pas la ligne droite ,
il serait peut-être possible à la Grande-
Bretagne en empruntant la déviation
de l'Euratom de voir les falaises de
Boulogne se rapprocher de celles de
Douvres. A-t-il tort, a-t-il raison ?

Si l'on considère que les mesures
prises la semaine dernière par le gou-
vernement anglais, marquent une volon-
té délibérée de faire de la Grande-
Bretagne une nation à vocation essen-
tiellement européenne, la tentation est
grande, à tort ou à raison, de faire
franchir à l'Angleterre un autre pas
en direction du continent.

Est-ce possible ? Peut-on dire que
l'adhésion éventuelle de l'Angleterre à
l'Euratom, rendrait caduc le maintien
entre Londres et Washington de liens
qui furent jadis qualifiés de spéciaux ?

Autrement dit, l'Angleterre entrant
à l'Euratom, ne serait-elle pas obligée
de réexaminer l'esprit des accords de
Nassau, qui lient sur le plan nucléaire
les deux nations anglo-saxonnes ?

Dénoncer un accord , c'est tout à
fait possible : cela s'est déjà fait, et
cela se fera encore. Mais ces accords
ne sont pas seulement un traité liant
deux pays membres de l'alliance atlan-
tique.

Certes, ils n'engagent ni l'alliance, ni
l'OTAN et des pays dont l'atlantisme
ne peut être contesté ont pu refuser
de se lier plus étroitement avec les
Etats-Unis sans pour autant être accu-
sés de sentir le soufre.

Mais, il n'y a pas que cela. Il y
a surtout le véritable contrat d'inter-
dépendance dans lequel le « Polaris
Sales Agreement » qui faisait suite à
l'accord des Bahamas a placé l'Angle-
terre vis-à-vis des Etats-Unis.

Et cela évidemment, le temps ayant
fait son oeuvre depuis avril 1963, rend
peut-être difficile à l'Angleterre de dire
à son consin d'outre-Atlantique qu'ayant
bien réfléchi, elle a décidé d'oublier un
certain passé.

On notera , pourt ant, avec un certain
intérêt — Wilson était alors dans l'oppo-
sition — que le chef du parti travailliste
avait déclaré de façon formelle qu 'un
futur gouvernement travailliste « renon-
cerait au prestige d'une arme de dissua-
sion importée ou copiée ». On notera
aussi que les 16 articles de l'accord
sur les Polaris ne comportent pas de
clause de revision explicite. L'échappa-
toire ne peut être trouvée que dans cer-
tains passages, où l'on peut tout de même
comprendre, que moyennant certains dé-
dits, un ralentissement ou même une
« réduction » des commandes britanni-
ques ouvrirait la porte à une mise
en sommeil de l'accord.

II est un fait que 1968 devrait être
l'année glorieuse pour les « Polaris »
britanniques. Il est un fait aussi que
chaque fusée est vendue à la Grande-
Bretagne un million de dollars, et que
chaque sous-marin est doté de 16 fu-
sées. Et c'est encore un fait, qu'au mo-
ment de la signature de l'accord , la
Grande-Bretagne avait promis d'acheter
au minimum 80 missiles, et au maxi-
mum 100. Ces achats sont-ils encore
à la mesure de l'Angleterre ?

Est-ce pour cela que Kiesinger —
habile homme — a cru utile de se ma-
nifester au bon moment ? Est-il suffi-
samment au courant des projets secrets
de Wilson , pour avoir cru qu'il pouvait
sans danger tourner la clé de con-
tact ?

Nous le saurons bientôt.
L. GRANGES

Le compositeur grec Théodorakis
pourra bénéficier de l'amnistie

ATHÈNES (AP). — Le compositeur
Mikis Thoedorakis a obtenu une réduction
de peine qui lui permettra de solliciter
le bénéfice de l'amnistie.

La cour d'appel a réduit à moins de
six mois, deux des trois peines auxquelles
il a été condamné pour activité politique
illégale et annulé la troisième.

Aux termes de l'amnistie décrétée par la
junte militaire le 28 décembre, cela l'habi-
lite a obtenir sa mise en liberté.

Théodorakis a annoncé immédiatement
qu 'il allait solliciter sa libération dans les
48 heures.

Le compositeur , communiste notoire, a
été condamné après le coup d'Etat du
21 avril et se trouve en prison depuis le

mois d'août , après avoir été accusé d'avoir
comploté le renversement du régime par
la violence.

A LONDRES
On apprend , par ailleurs, que le gou-

vernement britannique a décidé de renouer
des relations diplomatiques normales avec
le régime grec.

Cette décision qui a fait l'objet de
consultations entre la Grande-Bretagne et
les autres pays membres de l'OTAN est
fondée sur la conclusion qu 'aucun acte de
reconnaissance du régime de M. Papando-
poulos n 'est nécessaire. Après une étude
approfondie de la situation , le Forcign
office a vraisemblablement conclu que la
constitution grecque demeurait valable. _
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CAP-KENNEDY (ATS-AFP). — Le
lancement du module lunaire « Apollo-
5 » a été retardé de plusieurs heures.
Prévu pour 20 heures (heure suisse).
Retardé une deuxième fois, le lance-
ment a eu lieu finalement peu après
23 h 45.

Deux incidents successifs sont à l'ori-
gine de l'ajournement du lancement
d'« Apollo-5 » .

Le premier incident avait trait à
l'appareillage de réfrigération de la
cabine, le second nu cerveau électro-
nique de la fusée porteuse « Saturne
1-b ».

Les deux difficultés ont été surmon-
tées.

Dix-huit Iraniens
mangés par des loups

TÉHÉRAN (AP).  — Des loups affa-
més ont quitté leurs tanières, dans les
montagnes, et sont descendus dans la
plaine , dans la région d'Hamadan.

Au total , dix-huit  personnes ont
été mangées au cours de la semaine
dernière. Des récompenses ont été
promises à toutes les personnes qui
tueraient des loups.

Lunar Module :
c'est parti

L'avion fusée «X-15»
ne volera plus :

manque de crédits
BASE EDWARDS (AP). — L'avion fu-

sée « X-15 » ne battra plus de records ,
semble-t-il. Motif : la NASA à coupé les
crédits pour l'exercie 1968-1969.

t Nous espérons faire encore quelques
vols cette année, mais il n 'y aura pas de
tentatives de record de vitesse ou d'alti-
tude » a dit un responsable du programme.

Le « X-15 » atteint la vitesse de 7488 kmh
et l'altitude de 107,960 m. Il devait tenter
de dépasser 8000 kmh. Mais le programme
d'études , entamé il y a 12 ans et qui
a coûté 300 millions de dollars prend
fin cet automne.

VARSOVIE (AP). — M. Tadeusz Gos-
cimierz Géras, professeur de psychologie
à l'école normale de Gdansk a été con-
damné par un tribunal provincial à une
peine de six ans et six mois de prison
« pour activités préjudiciables à l'Etat po-
lonais » .

Le professeur est accusé d'être en re-
lation avec une organisation d'Europe oc-
cidentale qui mène une propagande hostile
contre les pays communistes.

Il aurait également réuni des livres, pério-
diques , documents « contenant de fausses
informations au sujet de la Pologne ».

Pologne : six ans de
prison à un professeur


